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Les luttes pour le Français 

dans l’Ouest canadien 

M. Robert Rumilly, Fauteur de la Vie de 1 Sir Wÿlfrid Laurier, 
vient de publier dans la l Revue des Deux Mondes un anteiessant 
article sur la survivance du français clans l’Ouest canal»en. C est, en 
résumé, l’histoire do nos luttes depuis la naissance! «de la province. 
Il relate brièvement la fondation.des journaux français, La Liberté, 
La Survivance et la Patriote de l’Ouest ; il esquisse la. vie de 1 Asso¬ 
ciation Franco-Canadienne de la province et dit^ lo oién? qu elle a 
opéré chez nous et les initiatives qu’elle a suscitées. 

C’est en 1910, que “se fondait le Patriote de VOuekt, journal de 
langue française, catholique et indépendant en politique. Il allait 
être un des organes essentiels de la résistance. On trouve actuelement 
le Patrote dans tous les foyers de langue française de ra# province. De 
même La Liberté dans le Manitoba, et la Survivance, dans I Alberta. 
Chacun dans sa province, ces trois journaux mènerai des combats 
et jouent des rôles parallèles ’ écrit M. Rumilly. ê 

“En 1912, à Duck Lake, le deuxième congrès, pre^âé par Mgr 
Mathieu, se terminait en donnant naissance à F Association franco- 
canadienne. A côté de laïcs, plusieurs missionaires en faisaient partie. 
Parmi eux, comme toujours dans l’Ouest quand il y a» du courage 
à déployer et des risques à assumer, des Oblats. ’ 

Après avoir mentionné la naissance de l’association, î auteur de 
l'article parle des difficultés des débuts et des querelles et dissensions 
qui surgirent entre Canadiens anglais et Canadiens français. Il insinue 
que nos luttes scolaires et les polémiques ont été déclanchtaes par le 
refus des Canadiens français à adopter la conscription.... i 

“La discorde avait éclaté sur la question de la conscription’ 

....‘‘les Canadiens français se déclaraient disposés a. a’eurôler 
volontairement, mais n’acceptaient rien qui ressemblât à ^une par¬ 
ticipation obligée aux guerres de l’Angleterre.... La colewe allait 
retomber d’autant plus lourde sur les groupes français isoles, ceux 
de l’Ontario, du Manitoba et de la Saskatchewan. > On adopta la 
devise: “Une langue. Une école. Un drapeau”, c’est-à-dire 
la langue anglaise, l’école anglaise, le drapeau anglais. Et Icq plus 
exaltés parlaient d’expulser la minorité au cri de “les Français-à 
Québec . Comme les Indiens sont parqués dans des “réserves»”, la 
province de ^Québec était comparée à une grande réserve, d’ofi les 
Canadiens français n’aurïiient pas eu le droit de sortir ’. 

Cette attitude fanatique envers l’élément français dans les ^pro- 
vinces anglaises, telle que décrite par M. Rumilly est malheureuse¬ 
ment trop vraie. Nous en avons ressenti les malheureux clfets; bous 
en avons été récemment victimes dans notre province de la Saskatlclie- 
wan. Nous sommes heureux qu’un de nos frères de France Fait si bien 
saisie et se soit chargé de faire connaître, en son pays, notre résistance, 
parfois héroïque, pour garder l’héritage légué par nos ancêtres. 

Cependant nous ferons remarquer, comme le faisait à ce propos 
M. Charles Gauthier, rédacteur du Droit, à motre sympathique con¬ 
frère de la Revuz des Deux Mondes que l’atti-tude des Canadieris 
français envers la conscription n’est pas l'unique cause des poléiniques 
entre les deux races. Le Règlement XVII, bannissant le français des 
écoles d’Ontario, existait bien avant la conscription; les luttes scolaires 
du Manitoba ont <eu d’autres motifs que la conscription; les haines 
de race et de religion, qui ont soulevé la province de la fc Saskatchewan, 
ont été le fait d’ambitions politiques. ... La question de la /conscrip¬ 
tion a mis du (bois sur le feu, elle ne Fa pas allumé. 

M.Rumilly trace ensuite la généalogie des écoles de la province, 
des spoliations dont nous avons été victimes. Il fait ressortir bien 
ie rôl(\ joué par le Patriote et l’Association et donne un bel aperçu de la 
résistance française à la suite de M. Raymond Denis, leur chef in¬ 
fatigable. 

“En pratique, il était quasi impossible de tirer parti de îa loi.”— 
Elle n’accordait que de minces privilèges aux français dans les* écoles 
—“Pour les raisons suivantes: il n’y avait pas d’institutrices de 
langue française ni d’ailleurs d’écoles normales bilingues. U n’y 
avait de programme pour l’enseignement du français, ni dfc diplômes 
pour le sanctionner. Enfin les examens avaient lieu exclusivement 
en anglais. 

“Mais les Canadiens français dé la Saskatchewan sont têtus; ils 
décidèrent qu’aucune force au monde ne les empêcherait de faire 
donner à leurs enfants une éducation française”. 

M. Rumilly esquisse l’histoire des Concours de français, qui ont 
développé tant (le fierté chez les enfants. “Aujourd’hui, lorsque l’on 
‘demande aux qnfants:” Que préférez-vous apprenkhe, mes {petits 
enfants, l’anglais ou le français?” toute la classe debout s’écrie 
“Le français, monsieur, c’est notre langue!” 

Il brosse ensuite, en quelques coups de plume bien donnés, le 
portrait de M. Raymond Denis et !Sait mettre en lumière ses qualités 
de cheU 

Il termine par cette envolée: “A une époque où l’on s’émeut 
en faveur des minorités opprimées, qu’elles soient irlandaises, armé¬ 
niennes, ou israëlites, il nous a paru bon de rappeler au public fran¬ 
çais l’existence et' les luttes actuelles de cette minorité française. Ces 
gens-là, ees indomptables, ces héros, qui s’obstinent à parler notre 
langue et à conserver l’essentiel de nos traditions, sont nos frères.” 

Nous sommes vraiment touchés de cette manifestation de sym¬ 
pathie et d’encouragement de la part d’un_frère d’outremer. Cet 
appui moral nous fera du bien. Il est si dur et si déprimant d’être 
abandonné, au plus fort de la mêlée, par des frères sur cpii nous 
aurions dû compter. Nos luttes et les combats que nous avons soutenus 
et que nous soutiendrons tant qu’un souffle de vie soulèvera nos 
poitrines françaises, qu’on ne l’oublie pas ici ni en France, ont pour 
fin de perpétuer sur le sol canadien les prérogatives de la civilisation 
et du génie français et d’augmenter le prestige de la France dans 
le nouveau monde. 

Le gouvernement et de hautes personnalités (le France 
Font compris ainsi, eux, qui nous envoient annuellement, au Patriote, 
au Collège Mathieu, à l’Association, par l’entremise des sympathiques 
consuls, des volumes et de l’argent pour seconder nos efforts. 

Ces marques d’encouragement sont pour ceux qui luttent un 
regain d’énergie. Les Canadiens français de la Saskatchewan en sont 
très sensibles. Us souhaitent que l’article de M. Rumilly soit lu par 
tous leurs frères de là-bas et que se renouvellent chez eux ces 
agréables visites de distingués littérateurs de France, afin de déve¬ 
lopper une plus grande intimité entre l’élite des deux pays dpnt 
l’influence bienfaisante se fera sentir sur les masses françaises du 
nouveau et de l’ancien continent. 

Jogeph VALOIS, O. M. I. 


ACTUALITÉ 


Un Beau Geste 


UN CURE DE 'CAMPAGNE ENVOIE 
SA QUETE DE PAQUES A L’OK- 
PIIELINAT. 


Il nous fait plaisir de souligner le 
beau geste d'un humble curé de 
campagne à l'adresse de l'orpheli¬ 
nat de Prince-Albert . 

Tous les paroissiens savent que la 
quête de Pâques est pour le soutien 
du curé. Mais ce qu'il ne connais¬ 
sent pas c'est que l'un d'eux, en dé¬ 
pit de la dépression, vient d'en en¬ 
voyer tout le montant — $41.00 — 
aux petits orphelins. 

Nul doute qu'il devra s'imposer 
des sacrifices pour compenser ce 
don . Il se ressent comme tout le 
monde des temps durs. En face de 
la pénible situation de ces pauvres 
enfants, privés de parents pour veil 
1er sur leurs besoins et pourvoir à 
leur subsistance, surtout en un mo¬ 
ment où la foule affolée par la di¬ 
sette songe d'abord à se sustenter 
elle-même, et où les généreux dona¬ 
teurs sont paralysés par la pénurie 
d'argent, il. n'a pu résister aux ins¬ 
pirations de son grand coeur. 

Il donne plus que les miettes de sa 
table, il y va de toute sa quête de 
Pâques. Il aura permis au B. P. 
Bruck et aux dévouées Soeurs de la 
Charité de l'immaculée Conception 
qui . remplacent les parents auprès 
des tout petits, de les secourir plus 
efficacement et partant d'augmen¬ 
ter leur bonheur ici-bas. 

Puisse cet acte de charité susci¬ 
ter des imitateurs et faire descen¬ 
dre sur son auteur une pluie de bé¬ 
nédictions divines pour le succès 
des travaux apostoliques de cet hum 
ble curé, qui veut se cacher sous l'a¬ 
nonymat, et sur la paroiss ® toute 
entière qui a versé, en Voccnrerce, 
une aumône si généreuse. 

--x- 

Programme 

Socialiste 

Williams dit qu'un grand nombre 
approuve les Fermiers-Ci ms 


La Saskatchewan est la 
clef du dominion, politiquement 
parlant, déclara George Williams , 
président honora re des Eernuers- 
Unis dir-Canada, section de la Sas¬ 
katchewan , à un meeting tenu ré¬ 
cemment à Régina. 

L'orateur cij que si la S'i-'kub'hc - 
wan adopta t un gouvernement so¬ 
cialiste, toutes les autres provinces 
suivraient son exemple. Pour la pre 
mière fois, un parti fermier endos¬ 
se \in programme franchement so¬ 
cialiste, ajouta-t-il. 

Nous nous permettons de douter 
que les autres provinces suivra eut 
sur ce terrain la Saskatchewan. Ce 
n'est certainement pas notre pro¬ 
vince qui trace la voie aujc autres 
parties du Canada. Si elle les a dé- 
vancées dans la mise en pratique de 
certaine politique, ça n'a pas tou¬ 
jours été en son honneur, comme 
elle n'aurait aucune raison de se 
glorifier, le cas échéant ,d'avoir en¬ 
traîné les provinces-soeurs dans les 
abîmes du socialisme, s 

-x- 

Répartition 

des Sièges 

..Le bill, modifiant les circonscrip 
Bons électorales de la province, et 
que craignaient tant les libéraux, 
est maintenant devant la ChanWre. 
Il supprime onzç sièges à la légis¬ 
lature. 

Le bill ne passera pas les trois 
lectures sans faire parier de lui. 
Il a déjà été attaqué, il le sera en¬ 
core plus violemment. Le gouverne¬ 
ment a tracé la carte des nouvelles 
cinconscriptions sans consulter les 
autres partis intéressés. 

Le bill a des avantages incontes¬ 
tables. Il réduira de beaucoup les 
dépenses. Le STAR de Régina pré¬ 
tend que le gouvernement épargne¬ 
ra ainsi <$22,000 à la province an¬ 
nuellement. 

Au Manitoba, en Alberta, des as¬ 
sociations des différentes provin¬ 
ces, des députés de tous les partis 
ont demandé une diminution dans 
la représentation. Il y a trop de 
monde dans le gouvernement. Plu¬ 
sieurs ont suggéré une fusion des 
trois gouvernements de la prairie; 
d'autres étaient en faveur d'une coa¬ 
lition de tous les groupes dans cha¬ 
que législature; des députés ont 
même consenti à résigner leur siè¬ 
ge pour réduire les dépenses. 

Nul doute que le principe du bill 
sera accepté. Il correspond à l o- 
pinion générale. Avec les moyens 
perfectionnés de locomotion, les 
cinconscriptions peuvent être éten¬ 
dues davantage sans nuire au bon 
fonctionnement des élections et aux 
intérêts des électeurs. 

Mais là où le bill prêtera flanc à 
la critique, c’est dans la division . 


L’Irlande demande le même 
status que le Canada 

De Valera accepte l'invitation de 
Bennett d'assister à la conférence 
d'Ottawa. 


Dublin, Irlande. — Edmond de 
Valera, croit-on, n’aurait pas l’in¬ 
tention de briser les liens du com- 
monwealth britannique en deman¬ 
dant l’abolition du serment d’allé¬ 
geance de l’Irlande envers l’Angle¬ 
terre et en refusant de payer les 
annuités au trésor anglais. Dans 
les cercles bien informés, on dit 
que l’Irland 2 , débarrassée du ser¬ 
ment. demeurerait quand même un 
membre de l’empire et serait sur la 


LES BRAVES 

DE VIMY 


Lettre à 

S. E. Mgr Prud’homme 

Givcnchy-en-Cchelle. 

Par Vimy. Pas-de-Calais- Franc» 

15 février 1932 

Monseigneur, 

Je prends la respectueuse liberté 
de me présenter, moi-meme, à votre 
Excellence. Je suis l’abbé Louis 
Hansse, curé de Gvenehy-en-Gohel- 
le, paroisse sur laquelle s’édifie le 
monument, qui doit commémorer 
le souvenir des 12000 vaillants Ca¬ 
nadien.; tombés sur la fameusj crê¬ 
te de Vimy pour la défense du droit 
et de la liberté. 

' N’ayant pas de dommages de 
guerre suffisants, j’ose me permettre 
Monseigneur do «aire appel à la cha¬ 
rité des diocésains de Votre Excel¬ 
lence pour pouvoir aménager cou-' 
venabiement l’intérieur (ie mon é- 
glise paroissiale, en voie d’achève¬ 
ment extérieur. L’église et les de¬ 
meures de Givenchy-en-Gohelle, et 
toutes celles de la région avoisinan¬ 
te avaient été détruites de fond en 
comble durant la grande guerr3. 

En retour de la charité qui sera 
faire, mes paroissiens et moi garde¬ 
ront fidèlementola mémoire des Ca¬ 
nadiens morts au champ d’honneur 
et dont lé sang a arrosé leur terre. 
Je les rappellerai tous les diman¬ 
ches au prone avec leurs camarades 
de Givenchy, Jombés comme eux et 
de temps à aufre pendant l’année, 
je célébrerai pour eux la sainte mes¬ 
se. 

Mon appel, j’en ai la ferme con¬ 
viction, pe la ssera par insensible le 
coeur de Votre Excellence. 

Je vous prie, Monseigneur d’agré¬ 
er l’hommage de mon plus profond 
respect avec lequel j’ai l’honneur 
de me dire, de Votre Excellence, 
le très humble et obéissant servi¬ 
teur. 

Abbé Louis HANSSE, 
curé de Givenchy-en-Gohelle, 

Par Vimy, Pas-de-Calais, 

£ FRANCE 

L'évêque d'Arras soussigné appuie 
volontiers auprès de Votre Excel¬ 
lence la demande de M. le cure de 
Givehehy en Gohellz et se propose, 
lui aussi , de répondre à la généro¬ 
sité des familles canadiennes en 
priant pour les héros de ta Nouvel¬ 
le France, qui ont versé leur sang 
sur la terre d‘Artois pour le triom¬ 
phe de la civilisation et la libéra¬ 
tion de la patrie française. 

Arras, 1? 15 février 1932. 

f Henri Edouard DUTOIT, 
Ev. d‘Arras. 


Le partagj donnera lieu à un farou¬ 
che débat à la Chambre, car le gou¬ 
vernement n'a certes pas du tran¬ 
cher ou ajouter au hasard, ni à son 
détriment, pas plus qu'il n'a été en¬ 
clin à favoriser outre mesure l'op¬ 
position et les autres partis. 

On peut se poser la question: Est- 
ce que cette nouvelle répart.tion se- 
ra favorable aux conservateurs? Est- 
ce que ça changera l'opinion de 
Vélectorat sur la présente adminis¬ 
tration? Sera-t-elle défavorable aux 
libéraux où ouvrira-t-elle la porte q 
un nouveau parti? Qui le dira? At¬ 
tendons les prochaines élections! 

La leçon qui découle de ce fait 
est que durant toutes ces années 
nous aurons pagè des émoluments 
pour soutenir à la législature des 
hommes dont elle pouvait se passer 
sans nuire aux intérêts de la provin¬ 
ce. La dépression, sur ce point com¬ 
me sur tant d'autres, nous aura ou¬ 
vert les yeux en nous montrant com 
ment et où nous pouvons économi¬ 
ser, durant les jours brillants de la 
prospérité, afin d'amasser pour les 
années de disette. 

J. V. 


même pied que le Canada, ayant le 
même status constitutionnel. Il pa¬ 
raît que le mandat confié par l’é¬ 
lectoral à De Valera exige l’aboli¬ 
tion du serment et des annuités, 
mais ne s’étend pas au-delà. 

Au dire des cercles, De Valera au 
rait accepté l’invitation d’assister 
à la prochaine conférence impéria¬ 
le, qui aura lieu à Ottawa, au cours 
de l’été. 

-x- 

Mort de M. Yorath 


Calgary. — Christopher J. Yo¬ 
rath, président et gérant directeur 
de la “Canadian Western N attirai 
Cas, IJ y ht, Ileat and Power Compa¬ 
ny, est mort samedi dernier après 
une courte maladie. Il était né à 
Cardiff, Galles et âgé de 52 ans. 11 
était très connu dans l’ouest cana¬ 
dien. 

- x - 

M. Rinfret élu maire 

de Montréal 

Montréal. — L’hon. Fernand Rin¬ 
fret, ancien secrétaire d’Etat dans 
le cabinet King et membre actuel du 
parlement d’Ottawa, a été élu maire 
de Ta ville de Montréal, lundi der¬ 
nier. M. Camillien Houde, maire de¬ 
puis quatre ans a été battu avec les 
deux autres candidats à la mairie, 
MM. Séraphin Ouimet et O. L. Gin- 
gras. 

Total des votes recueillis par les 


candidats: 

Fernand Rinfret . 03,758 

Camillien Houde . 51,020 

Séraphin Ouimet. .... 7,748 

j O. L. Gingras .. 1,984 


—-x-— 

Service aérien entre 

Calgary et Edmonton 

Calgary, Alla. — Un service aé¬ 
rien pour le transport des passa-, 
gers entre Calgary et Edmonton se¬ 
ra très probablement établi et inau¬ 
guré le 1er mai. 


Les Activités 
de L’A. C. F. C. 


CANTAL 

Profitant d’une visite du chef de 
région, M. Emile Wilvers, le cercle 
de Cantal a reconstitué son comité 
, paroissial dimanche, le 27 mars. Les 
officiers élus sont: président: M. 
Cyprien Bertholet; vice-président: 
M. Albert Boutin; aumônier: M. 
l’abbé A. Fortin; sec-trésorier: M. 
Théodule Landry; Directeurs: MM. 
Jean Gauthier, Luc Lemieux, Mlle 
Rose-Alma 'Laurent, Mme Wilfrid 
Hamel. 

CONTRIBUTIONS REÇUES 

St-Denis, $18.00; Lebret, $15 00; 
Vonda, $05,000; Cantal, $10.00 

DOMREMY 

Voici les noms des membres du 
comité paroissial pour l’année 1932 
président: M. Grégoire Baribeau; 
vice-président: M. Romuald Le¬ 
blanc; aumônier: R. P. Louison, cu¬ 
ré; sec-trés.: M. Emile Baril; direc¬ 
teurs: MM. Pierre Trumier, Jules 
Lavertu, Jean-M. Boutin. 

VONDA 

Le 20 mars, Vonda a eu un > in¬ 
téressante soirée. Le président gé¬ 
néral a adressé la parole à une nom 
breuse assistance, et on a procédé 
à l’élection du comité paroissial, 
laquelle a donné le résultat suivant: 
président: M. A. Doiron; vice-pré¬ 
sident: M. Dumont Lepage; secré¬ 
taire: M. R. Vaesen; directeurs: 
Mmes Edgar Caillé et Oscar Loisel- 
le; Mlle Eliane Sirois; MM. Rivard, 
Osias Loiselle et P. E. Sirois. 

La TE AC II ERS' ALLIANCE 

La "Saskatchewan Teaclicrs’ Al¬ 
liance” a eu son congrès annuel à 
Saskatoon la semaine dernière. Le 
chef du secrétariat a assisté à ten¬ 
tes les séances du congrès et a pré¬ 
senté les souhaits d’usage. 

DEBDEN 

Debden a élu son comité paro’s- 
sial le 20 mars. Il se compose de:, 
président: M. Narcisse Cyr; vice- 
président: M. Orner Demers; sec.- 
trés: M. Jules-A*. Godard; directeurs 
MM. Louis Labrecque, A. Lajeunes- 
se, Ernest Bernard, Ovide Lajeu- 
nesse. 

Le Secrétariat de VA.C.F.C. 
VONDA, S.^SK.' 


POUR AIDER LE JOURNAL 


Ce titre suggestif parle au coeur 
de tout bon patriote! Chacun se de¬ 
mande aussitôt: Que puis-je faire? 
Que n’écrit-on, sous cette rubrique, 
le fruit de nos réflexions sur le su¬ 
jet? Que de bien pourrait en résul¬ 
ter! 

Suggestions, révélations, émula¬ 
tion, découvertes sensationnelles, 
peut-être! Peut-on évaluer d’avance 
la richesse de cette future moisson 
d’un autre genre, qui demande, pour 
germer et pour croître, bien peu de 
chose: la bienfaisant 3 rosée (l’un 
peu de dévouement. 

Si l’idée vous agrée, j’y vais de 
mon petit article. Puissè-t-il être 
suivi dp beaucoup d’autres, plus é- 
loquents et plus persuasifs. 

En 1916, lors du Congrès de l’A.- 
C.F.C-, à Willow-Bunch, congrès de 
célèbre mémoire, un grand con¬ 
cours d’abonnement au Patriote fut 
mené parallèlement avec d’impo¬ 
santes démonstrations patriotiques 
et obtint un succès, resté fameux 
dans l’histoire. 

A la demande d’une concurrente, 
M. C. B. de St-Damien de Brandon, 
province de Québec s’abonna et 
quoique n’ayant aucun intérêt per¬ 
sonnel en Saskatchewan, après 16 
ans,, il reçoit encore le Patriote. 

Canadien français, catholique, es¬ 
prit cultivé, ouvert à toutes les 
grandes idées, il demeure un fervent 
admirateur de nos luttes politiques, 


qu’il a appris à connaître, surtout 
par notre vaillant journal. 

La -chronique paroissiale! N’est- 
cc pas là l’un des puissants moyens 
d’intéresser à la bonne cause? Quel 
est celui qui n’a pas laissé quelques 
part, des parents, des amis, éloi¬ 
gnés, mais toujours bien chers, a- 
vec qui on entretient une corres¬ 
pondance espacée, plutôt négligée? 

On les aime bien. On pense à eux. 
On voudrait le leur (Jire, h temps 
manque. On écrit peu ou point. 

Pourquoi le Patriote ne devien¬ 
drait-il pas le lien qui nous ratta¬ 
che aux chers absents, leur appor¬ 
tant, chaque semaine, notre bon 
souvenir; qui leur raconterait l’his¬ 
toire de la paroisse, de la région, de 
la province et leur ferait vivre un 
peu notre vie. 

Laisserons-nous se refroidir cet¬ 
te chaleureuse sympathie qui s’é¬ 
veille intense, qui nous offre le re¬ 
confort de son solide appui, qui 
peut nous apporter la victoire fi¬ 
nale. 

Et qui sait? L’histoire des peu¬ 
ples est si étrange! Par un juste re¬ 
tour des choses, les combattants 
d’aujourd’hui ne peuvent-ils pas ê- 
tre les sauveurs de demain? 

A l'oeuvre, donc! Pour NOTRE 
LANGUE! NOTRE FOI! Pour le Pa¬ 
triote de l'Ouest, notre vaillant dé¬ 
fenseur! 

PERRETTE, Willow-Bunch 


Les Elections en France 


M. Tardieu ouvre aujourd’hui sa campagne électorale - 
Tous les partis s’organisent — Les groupes politiques 


Paris. — La France se prépare à 
des élections lég’slatives. Le pre¬ 
mier ministre, M. André Tardieu 
ouvre aujourd’hui la campagne é- 
lectorale. Tous les partis, depuis les, 
royalistes d’extrême droite jus¬ 
qu'aux communistes d’extrême gau¬ 
che, s’organisent. Il y a des affi¬ 
ches par tout le pays. 

Pour un Canadien habitué à des 
luttes entre deux grands part’s par¬ 
lementaires, le spectacle présente 
de la confusion. Les candidats sé 
répartissent en line douzaine de 
groupes politiques, sans compte»* 
les indépendants d’opinions très 
diverses. Les divergences d’opi¬ 
nions entre certains de ces groupes 
ne sont pas toujours très définies. 
Certains d-e x ces groupes ont un nom 
à la Chambre, un autre hors de, la 
Chambre. Par exemple, le groupe 
parlementaire de l’Union républi¬ 
caine démocratique correspond, 
dans le pays, à la Fédération répu¬ 
blicaine. Il est à noter que mainte¬ 
nant la Fédération républicaine 
cherche à organiser un groupe par¬ 
lementaire qui portera son nom. 
L’Union républicaine démocratique 
est le plus nombreux des groupes 
modérés de la Chambre. 

Pour les prochaines élections, à 
la demande de la Fédération répu¬ 
blicaine, les groupes de l’Alliance 
républicaine démocratique ont pris 
les décisions suivantes; a) ne pas 
faire d’opposition aux députés sor¬ 
tant de charges qui ont appuyé la 
majorité Laval-Tardieu en Cham¬ 
bre; b) associer tous les efforts 
pour assurer, au premier scrutin, 


des candidats communs aux grou¬ 
pes du centre, partout où il ne sera 
pas possible d’obtenir pour le pre¬ 
mier scrutin un candidat commun 
aux groupes du centre; observer, 
pour le second scrutin, un 3 Hgoti- 
reuse discipline en faveur du can¬ 
didat national le plus fort. 

Le groupe des démocrates popu¬ 
laires est le seul des modérés qui 
n’adhèra pas à cette entente, bcs 
démocrates populaires "ne s’objec¬ 
tent pas à une entente du genre, 
mais ils désirent sauvegarder leur 
1 1 erté d’kciVjn pour certains cas, 

La Fédération républicaine, l’Al¬ 
liance démocratique républicaine 
et les groupes du centre et de la 
droite qui leur sout alliés comptent 
présenter 550 candidats. Il y a 
612 circonscriptions. Dans les 62 
circonstances où ils n’auront 
pas de candidats, la Fédération, 
h Alliance et les groupes qui leur 
sont alliés lutteront contre les ex¬ 
trémistes de gauche. Le projet ne 
comporte pas fusion de partis ou 
de groupes. On cherche à obtenir 
des groupes (lu centre et de la droi¬ 
te qu’ils s’allient sous la désigna¬ 
tion de républicains nationaux 
pour lutter contre les gauches. 

Mais la tradition politique fran¬ 
çaise veut l’existence de groupes 
du centre capables de faire contre¬ 
poids aux extrémistes de gauche 
comme aux extrémistes de droite. 
Le projet répartirait les candidats 
entre deux grands partis, en quel¬ 
que sorte. 

(Suite à la page 1 2) 


NOUVELLES 


“Préparez-vous aux élections!” 

Régina. — "'Préparez-vous aux é- 
lections! Le gouvernement n’aurait 
pas présenté un bill de répartition 
des sièges divisant les circonscrip¬ 
tions éloctorales de telle sorte que 
la représentation à la législature 
soit en sa faveur, à moins qu’il ne 
soit prêt à en appeler au peuple Soy 
ez prêts!” a déclaré Gardiner, dans 
un discours, aux membres du club 
libéral de Régina. 

Le gouvernement "peut diviser et 
trancher à son gré, mais lorsque la 
bataille sera terminée, je prédis que 
le gouvernement libéral sera de 
nouveau au pouvoir.” 

--- x - 

Anderson blâme des 

chefs conservateurs 


Moose Jaw. — Les gens qui vou¬ 
drait détruire Je parti conservateur 
pour leur propres fins seraient 
mieux en dehors du parti, déclara 
le premier ministre Anderson, à la 
convention conservatrice tenue ré¬ 
cemment à Moose Jaw. M. Ander¬ 
son faisait allusion à une lettre du 
Dr D. S. Johnstone, Régina, prési¬ 
dent de l’Association conservatrice 
provinciale, qui accuse la présence 


d'un "gâchis des fonds” (Slusli 
fund) dans le gouvernement coopé¬ 
ratif. 


Répartition des sièges 


Parlant de la répartition des cir¬ 
conscriptions électorales, Anderson 
dit que c’était la première fois dans 
l’histoTe de.la province qu’un gou¬ 
vernement autre que libéral s’occu¬ 
pait de cette question. Le gouverne¬ 
ment n’enlèvera pas de sièges sûrs 
et verra à ce que les électeurs aient 
parfaite satisfaction. 

-x- 

La conférence économique 


Ottawa. — La date de l’ouverture 
de la Conférence économique à 
Ottawa aura lieu le 21 juillet au 
lieu du 18 tel qu’annoncé précé¬ 
demment, a déclaré M. Bennett à la 
Chambre des Communes. 

-x-- 

Pie XI inaugurera le congrès 
de Dublin 

Cité Vaticane. — On croit que le 
Souverain Pontife inaugurera par 
un message radiodiffusé le Congrès 
eucharistique mondial qui aura lieu 
à Dublin en juin prochain. 
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Politique 



Session Provinciale 

Le îjill de la répartition des sièges en 1ère lecture — Un débat 


Vendredi dernier, le bill de la ré- bre 


partition des circonscriptions élec¬ 
torales, diminuant leur nombre ue 
à 52, par mesure d’économie, a 
subi sa 1ère lecture. A cette 
sion, un 


avec $5,000 et $32,000 dans les 


es t i m és sup p 1 é m en t air es. 

Le département dès Affaires mu¬ 
nicipales a fait passer des estimés 


. , _ occa- représentant la somme de $90.000, 

violent débat fut soulevé. avec $29,378 nour le bureau local du 
par les membres de 1 opposition, gouvernement et la 
surtout par Qavis, libérale Prince 


Albert. 

Ce dernier a demandé' à Stewart, 
ministre des Chemins, de donner 
lies grandes lignes du bill et d’ex¬ 
poser la carte des nouvelles cir¬ 
conscriptions. Stewart a refusé. Il 
n’a voulu rien révéler de la teneur 
du bill ,disant que les détails se¬ 
raient fournis après ou à l'occa¬ 
sion de la deuxième lecture et que 
3e comité en ferait une étude ap¬ 
profondie. 

Davis affirma que c’était la cou¬ 
tume de la Chambre de demander 
«quelques explications au sujet (Fini 
îbill lors de sa première lecture tan¬ 
dis que le principe du bill était dis¬ 
cuté à la deuxième lecture. Il dé¬ 
clara que ce n’était pas équitable Cj 
la part du gouvernement de présen¬ 
ter une si importante mesure vers 
3es derniers jours de la ^session. 

Stewart dit que ce bill avait un 
but économique. Il nia les affirma¬ 
tions de Davis que le gouvernement 
devait donner des détails sur îe 
bill à sa première lecture. Il dit que 
l’opposition aurait la chance et tout 
le temps voulu pour étudier les nou¬ 
velles limites électorales, lorsque le 
bill subira la deuxième lecture. Il 
affirma qu’il n’y aurait aucun chan¬ 
gement dans les circonscriptions 
des villes de Régina et de Saskatoon 
quoique la population ait augmenté. 

ESTIMES 

Les estimés, demandés par le dé¬ 
partement de la Voirie, ont été ac¬ 
ceptés en peu de temps. L’opposi¬ 
tion ne posa que quelques questions 

Les estimés de $555,110 pour le 
département des Ressources natu¬ 
relles ont été acceptés par la Cham- 


Funérailles 
dùm enfant 

Certes, on voit rarement une 
cérémonie aussi touchante que 
celle des funérailles dTm en¬ 
fant. C'est pourquoi nous por¬ 
tons une attention spéciale 
aux funérailles des -petits 
Nous faisons tout en notre 
pouvoir afin de donner un 
atmosphère enfantin aux 
cérémonies. 

HAMILTONS LTD 

25 llème rue est 

Prince-Albert , Sask. 

M. C. Hamilton, gérant -adm’t’r 


.. somme de $ 1 ,- 
174,169 dans les estimés supplémen¬ 
taires. 

LE CHALET I)E WATROUS 

James G. Gardiner a critiqué les 
dépenses faites* pour la construc¬ 
tion du chalet de Watrous. Il dit 
que ça mettrait sur les épaules des 
contribuables un fardeau de taxes 
pour plusieurs années. Il déclara 
que le gouvernement aurait du 
construire des bâtisses de plus mo¬ 
deste structure et qui se paieraient 
elles-mêmes. 

Anderson et Stewart défendirent 
le gouvernement en disant que le 
cliaiet se paierait lui-mème. Gardi¬ 
ner dit qu’il n’avait d'autres criti¬ 
ques à faire à ce sujet que celles du 
coût exhorbitant d 3 la.construction. 

Davis demanda au gouvernement 
s’il n’aurait pas été mieux de cons¬ 
truire des ponts à Outlook et Ceepce 
au lieu de Saskatoon. Merkley fit 
connaître à la Chambre que la part 
de la province dans cette construc¬ 
tion était de *140,000; celle du fé¬ 
déral,* $350,000 et celle de Saska¬ 
toon, $ 210 , 000 . 

REDUCTION DE SALAIRE 

George Cockburn, libéral de Red- 
berry, proposa qu’une coupure de 
$1,500 soit pratiquée dans le salai¬ 
re du sous-ministre. La résolution 
fut défaite. 

SALAIRE DES INSPECTEURS 

Dans une première résolution 
Davis demanda une réduction de un 
dollar, dans le' salaire des inspec¬ 
teurs. Il revint à la charge exigeant 
au moins cinquante sous. Anderson 
suggéra que celte réduction soit de 
cinquante sous. 

TRAVAUX D’IMPRESSION 

Durant l’étude des estimés, on dé¬ 
couvrit que la Mclnness Press et 
le Prairie Printers obtenaient 40 
pour cent de toutes les impressions 
du gouvernement. 

McConnell lu la liste des journaux 
qui recevaient des impressions tan¬ 
dis que Gardiner, chef de l’opposi¬ 
tion, donna la liste, d’après les 
comptes publics, des journaux que 
patronisait la précédente adminis¬ 
tration. Il fit remarquer que des 
journaux hebdomadaires très bien 
connus ne recevaient aucune*com¬ 
mande de la présente administra¬ 
tion. 

A 11 cours de ce débat sur la dis¬ 
tribution des travaux d'impression 
du gouvernement, Anderson dit que 
des rédactions de journaux hebdo¬ 
madaires avaient peur d’exprimer 
leur opinion sur règn e de la prés en 
te administration Gardiner demanda 
si le premier ministre voulait dire 
que ces rédacteur 3 avaient peur 
d’exprimer leurs vues; à' quoi A 11 - 
dersin répondit “que ces rédacteurs 

1I w !1 


11 ’exprimèrent point leur opinion 
parce qu’ils avaient peur de 11 e plus 
recevoir d’impressions du gouver¬ 
nement s’ils s’opposaient à la façon 
de penser du gouvernement d’alorsV 

CONFERENCE DES PREMIERS 
MINISTRES A OTTAWA 

Au cours de la séance, on deman¬ 
da si le gouvernement avait un 
plan bien arrêté pour employer les 
chômeurs durant les deux prochai¬ 
nes saisons. Merkley dit qiiil en a- 
vait un. Anderson ajouta que Ben¬ 
nett avait convoqué tous les pre¬ 
miers ministres de l’Ouest pour c- 
tudier la question du chômage. La 
Conférence aura lieu le 9 du mois 
courant. 

SUR DES FERMES 

George Spence, libéral de Maple 
Creek, dit que le* gouvernement de¬ 
vrait placer sur les fermes non seu¬ 
lement les célibataires mais aûssi 
les hommes mariés, au lieu d’en¬ 
voyer des familles sur des terres du 
nord avec un malgré octroi, alors 
que souvent ces familles n’ont au¬ 
cune expérience de la ferme. Cet 
argent pourrait être versé aux fer¬ 
miers, pour aider les nouveaux ar¬ 
rivés à se débrouiller. 

Anderson dit qu’il était prêt à 
coopérer avec le député de Maple 
Creek dans la mise à exécution 
d’un système de placement qui ai¬ 
derait à solutionner la question du 
chômage durant les mois du prin¬ 
temps et de l’été. 

LÀ RESOLUTION DE SPENCE 

Spence proposa par résolution u 
ne réduction de $350,000 pour les 


estimés* des départements des Che¬ 
mins de fer, du Travail, des Indus¬ 
tries. La résolution a été rejetée par 
un vote d-e 18 contre 25. Le Dr Uh- 
rich, ex-ministre de la Santé, pro¬ 
posa de réduire les estimés pour 
les départements dont on n’avait 
pas encore parlé, surtout pour le dé¬ 
partement de la Santé PubTiqur, 
ayant à sa tète Thon. Munroe. La 
résolution du Dr Uhrioh fut défaite 
par un vote de 29 contre 25. 

LE BILL AMENDANT LA LOI 
DU MARIAGE REJETE 

S. N. Horner, conservateur, Fran 
ci s, présenta un bill pour amender 
la Loi du mariage — Mar ri âge Acte 
•—. et qui exige des requérants pour 
permis de mariage une déclaration 
d’aptitude, etc. Le bill ne passa pas 
en deuxième lecture. Le bill au¬ 
rait été retardé afin de permettre 
au clergé des différentes religions 
de s’entendre là-dessus. 

TAUX DE TRANSPORT 
GRATUITS 

La législature a acceptée la réso¬ 
lution laite par Alex. Grant, libé¬ 
ral de Notukeu, exigeant un délai 
jusqu’au 15 juin dans l’arrangemcni 
des taux gratuits pour le Iransport 
du grain et du fourrage dans les 
régions desséchées. Une résolution 
similaire de Dunn, libéral de Phea- 
sant Hills, et demanda ni que la fa¬ 
rine et tous les autres sous-produits 
soient commandés chez les mino¬ 
tiers de la province, fut approuvée 
à Funanimité. Buckle dit que soi}, 
ministère avait déjà adopté cette po 
litique dans la distribution du se¬ 
cours. 


Session Fédérale 


M- Ferguson à Ottawa — L’insécurité dans le service civil — 
M. Bennett aime le bâillon — L affaire de la Beauhar- 
no’s — La conférence impériale et l’Irlande -— Le budget 


SPECIAL AV “PATRIOTE” 

Ottawa, — Au moment où paraît 
cette chronique parlementaire, l’ho-n 
Howard G. Ferguson, ancien pre¬ 
mier ministre de l’Ontario, actuel¬ 
lement haut-commissaire du Cana¬ 
da à Londres, sera dans notre capi¬ 
tale. 

Que vient-il faire au juste, à Ot¬ 
tawa? 

C’est ce qu’on se demande généra¬ 
lement. Officiellement tout le mon¬ 
de sait que M. Ferguson démentira, 
mercredi prochain le 6 avril, de¬ 
vant le comité spécial du Sénat sur 
la Beauharnois, une déclaration de 
Thon*. Andrew Haydon, à l’effet que 
l’hon. Ferguson, alors qu’il était 
premier ministre de l'Ontario, au¬ 
rait refusé de signer, pour la com¬ 
mission hydro-électrique ontarienne 
le contrat avec la Beauharnois; si 
cette compagnie ne lui faisait au 
préalable un cadeau de $ 200 , 000 , 
Quand la nouvelle de cette déclara¬ 
tion lui parvint à Londres, M. Fer¬ 
guson en bondit de dépit, et démen¬ 
tit tout de suite l’allégation par té¬ 
légramme adressé à l’hon Charles 
F. Tanner, président du comité de 
la Beauharnois. et pria le comité de 
l’entendre. 

Mais, M. Ferguson a-t-il passé l’A- 
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prise, cc (pii en rend la réorganisa¬ 
tion financière presque impossible. 
Puis le Québec ne prend pas cette 
confiscation, et pour faire rougir le 
premier ministre, M. Taschereau a 
toutes portes de moyens, dont le 
moins efficace n’est sûrement pas la 
canalisation du St-Laurejit. 

La conférence impériale, qui de¬ 
vait avoir lieu à Ottawa le 18 juillet 
prochain, 11 e se tiendra que trois 
jours plus tard, afin d’accommoder 
Certains arrérages de transatlanti¬ 
ques. Contrairement à des rumeurs 
à l'effet du contraire, l’Irlande y 
sera représentée, et par son prési¬ 
dent, M. de Volera. 

L’hon. M. Rhodes, ministre des 
Finances, donnera son premier bud 
*et cette semaine, jeudi probable¬ 
ment. On paraît l’avoir retardé ,a- 
fin de diminuer les chances de M. 
F. Rinfret, ancien secrétaire d’Etat 
-se faire élire maire de Montréal, 
contre C. Houde, chef-conservateur 
local. 

Etienne ROBIN 


La valeur de notre dollar à la 
hausse? 


En tout cas, elle ne cause aucune 
crainte — Les députés de l'ouest 


—Non... non. .. le premier cbe 
m*in à droite! 

xxx 1 

Holmes à la mer. 

Sherlock Holmes. — Wattson, 
vite! apportez-moi ma loupe! Il y 
a quelque chose, ici, sur la plage! 

Dr Wattson. — Que voyez-vous, 
Holmes? 

Sherlock Holmes. — En tant que 


La valeur actuelle du dollar cana¬ 
dien ne cause aucune crainte dans 
les milieux parlementaires. On a 
•reçu avec une quasi-indifférence le 

apport du conseil américain à To- J e Pu ,s distinguer, c’est un maillot 

de bain pour dame. 


>ort ( 

ronto, M. Emil Sauer, à l’effet que 
notre devise atteindrait prochaine¬ 
ment un niveau plus élevé. 

Mais 011 se demande tout de même 
s’il serait avantageux polir nous que | 
notre dollar revienne au -pair avant i 
que la livre sterling atteigne un ! 
chiffre plus élevé. 11 11 e faut pas 
oublier que nous exportons des 
quantités considérables de mar¬ 
chandises en Angleterre et qu’elles 
sont payables en livres sterling. 


xxx 

Mititariana. 

Le colonel. —Etes-vous content 
de la nourriture? 

Le soldat. — Oui, mon colonel. 
Le colonel. — Comment vous par¬ 
tage-t-on la viande? N’arrive-t-il 
pas quelquefois, que l’un de vous 
reçoive une grosse portion et l’au¬ 
tre une petite? 


Les" députés de l’Ouest sont d avis j T \ ' ‘ ‘ .. 1 ( n v ™ 011 colonel, 

que la valeur de notre dollar devrait j s es P OI * ,ons s °nt petites. 

être maintenue plus en rapport avec^ — • ■ - : = r ~— "- - 

la livre sterling qu’avec lp dollar 


tmwm 


tlantique simplement pour venir 
confirmer son télégramme d’avant 
Pâques? Il doit y avqir anguille 
sous roche. Le haut-commissaire 
s’en viendrait-il avec -des bombes 
terribles, sous les foudres de Jupi¬ 
ter, ou bien avec des perspectives 
de devenir lieutenant-gouverneur de. 
l’Ontario? Lés élections fédérales 
auront lieu dans deux ou trois ans, 
peut-être cet automne même, si la 
conférence impériale de cet été s’en 
mêle, et M. Ferguson 11 est certaine¬ 
ment pas homme à lâcher ia proie 
pour l’ombre. Il a du flair, et un pos 
te assuré, même pour cinq ans seu¬ 
lement, vaut mieux qu’un poste plus 
exposé aux alias de la politique. 

11 n’y a pas que M. Ferguson qui 
sente l’insécurité de sa position. 
Tous Es fonctionnaires fédéraux, 
depuis quelques mois au moins, con 
naissent le même sentiment. Cette 
semaine, M. V. C. Phelan, président 
de la Fédération des fonctionnaires 
s’en est plaint amèrement devant le 
comité spécial des Coipp^nes qui 
fait enquête dans le service à vie 
fédéral. Non seulement les tempo¬ 
raires passent la porte par centaines 
à la fois, mais les “permanents” ne 
sont guère plus certains de «leur 
sort. Un or t i I e de la Loi du service 
civil dit qu’un fonctionnaire est 
“permanent” en autant seulement 
que son poste demeure. La suppres¬ 
sion du poste entraîne automatique¬ 
ment celle de Remployé qui s’en oc 
cupait. A ce compte, rien 11 ’ost plus 
facile que d’abolir un noste, et pou: 
y arriver, tous les prétextes valent, 
surtout celui de l’économie à réa¬ 
liser. \ * 

Le premier ministre, dont l’auto¬ 
cratie n est plus un mystère pour 
personne, en profite,-et les têtes tom 
beot drues comme mouches. Solu¬ 
tionner le chômage par ulus de crô- 
mage, voila sa trouvaine, depuis 
qu il est à la lête de l’adnunistra- 
Ron fédérale. Et ceux dont le pos¬ 
te échappa à son emprise les 
députés, par exemple — il les bâil¬ 
lonne de son mieux. 

Cette semaine le règlement du 
haillon a été appliqué à deux repri¬ 
ses. La première fois, il s!agissait 
de mettre fin au débat, qu’il trou¬ 
vait trop prolongé, sur sa résolution 
sur les fonds de secours aux chô¬ 
meurs. L’opposition libérale avait 
beau répéter à M. Bennett qu’elle 
acceptait le principe de ces secours 
et que tout ce qu’elle exigeait du 
premier ministre était de détermi¬ 
ner la montant à dépenser, afin de 
revendiquer les droits des représen¬ 
tants du peuple, rien n’y faisait. 
Mardi dernier, vers deux heu¬ 
res du matin, un vota a donné rai¬ 
son à AL Bennett par une majorité 
•surprenante. Les libéraux ont été 
seuls contre tous les autres partis 
de la Chambre. Vendredi' dernier, 
encore le haillon, pour l’étude du 
comité. L’hon Mackenzie-King a 
fait remarquer que celle fois le 
igg haillon empêchait l’opposition d’ob- 
™ Tenir les renseignements qu’elle de¬ 
sirait, mais M. Bennett s’est conten¬ 
té de sourire. 

Le Beauharnois est en train de 
créer de nouveaux ennuis au pre¬ 
mier ministre. Le peuple de l’Onta¬ 
rio et du Québec a pour 30 millions 
d’obligations dans les mains. Per¬ 
dra-t-il ce qu’il a ainsi placé de 
bonne foi dans une antreprise qui 
restera célèbre par le tripatrouillà- 
ge qui s’y «est pratiqué? Non, a dé- 
tSIjjà répondu AI. Bennett. Ce “non” 
'veut dire sans doute que le gouver- 
ne me nt garantira les emprunts de 
Ta Beauharnois. Alais AI. Bennett a 
déjà, confisqué le canal de l’entre- 


Les élections en France 

(Suite de la paqe 1.) 

Voici, tirées de U Annuaire In¬ 
terparlementaire, quelques noies 
sur les groupes de la Chambre des 
députés: 

lo Groupe radical et radical so¬ 
cialiste. Le plus important numéri¬ 
quement et l’un des plus fortement 
organisés des partis républicains 
dans le pays et dans le Parlement. 
Compte 113 députés; 

2o Parti socialiste (section fran¬ 
çaise de ITnlcrnationale ouvrière)., 
il est le résultat de la fusion de, 
Tancicn parti révolutionnaire et du 
parti social-démocrate. En 1920, ia 
traction extrémiste du parti socia¬ 
liste a formé le parti communiste. 
Le parti socialiste est le groupe le 
plus discipliné du Parlement fran¬ 
çais. A la Chambre, il compté 107, 
ce qui lui assure la deuxième place 
au point de vue numérique; 

3o Union républicaine démocratie 
que. Siège à la droite de i’Assem- 
semblée. Est le plus fort numérique¬ 
ment des groupes modérés. Comp¬ 
te 85 députés. Admet tous ceux (pii 
sont ralliés à la forme républicaine 
des institutions, (la partie * 11011 - 
•oyalisie de l’aristocratie, les re¬ 
présentants des grands intérêts fi¬ 
nanciers, les calnoliqyes libéraux 
sont les principaux éléments de ce 
groupe) ; 

4o Hépublicains de gauche. Grou¬ 
pa modéré. La plupart des mem¬ 
bres du groupe soutiennent une 
politique de laïcité et sont nette¬ 
ment opopsés au socialisme. 64 dé* 
pûtes, dont le premier ministre 
Tardieu. 

5. Gouche radicale. E 11 général, il 
est orienté à gauche dans le domai¬ 
ne politique, à droite dans le do¬ 
maine économique. 51 depuis. 

60 . Action démocratique et socia¬ 
le. Les députés de ce groupe, au 
nombre de 30, siègent au centre 
droit. Leurs conceptions générales 
sont voisines de celles de lTJnion 
républicaine démocratique . 

7o Indépendants de gauche. Frac¬ 
tion de députés (26) à tendances 
radicales et socialistes. 

80 Démocrates populaires. Con¬ 
stitué en 1924, ce groupe se ratta¬ 
che à un mouvement qui s’était 
dessiné à Paris, en Bretagne et en 
Alsace-Lorraine, celui du christia¬ 
nisme spècial, 18 députés* . 

9( Gauche sociale et radh tde. Ce 
groupe est né d’une scission du 
parti radical-socialiste. Ses mem¬ 
bres formaient autrefois la droite 
de ce oarii. Ils se sont séparés sur 
la question de la ratification dis 
dettes. Le groupe se prononce pour 
une politique extérieure très ferme. 
17 dépu tés. 

l()o Groupe des républicains so¬ 
cialistes. «Ce groupe, qui 11 e compte 
que 14 députés, poursuit une poli¬ 
tique très analogue à celle de l’aile 
gauche du parti radical. 

1 1 o Parti socialiste français. Par¬ 
ti né de l’extrême droite du parti 
socialiste unifié. Les 14 députés de 
ce groupe poursuivent une politi¬ 
que -analogue à celle de l’aile gau¬ 
che du parti radical et des répu¬ 
blicains socialistes. 

12o Parti communiste. Cc parti 
adhère à la II le Internationale. 
Compte 11 députés. 

Il y a une soixantaine de dépu¬ 
tés indépendants et de députés 
n’appartenant à aucun groupe. 


qui 

américain. Et ils 01 U critiqué le gou 
vernement pour s’être efforcé de 
maintenir notre devise à New-York 

Dans les cercles ministériels on 
attache beaucoup d’importance au 
fait que notre commerce avec les 
Etats-Unis devient de moins en 
moins défavorables. AL H.-II. Ste- 
vens, ministre du commerce^ décla¬ 
re dans un com.n;,W'ij.qué aujour¬ 
d’hui, que la balance défavorable de 
noire commerce avec les Etats-Unis 
diminue à vue d’oeil. 

Pendant les onze mois termines 
en février, 1930, cetle balance dé¬ 
favorable avait été de $277,184,000, 
mais à la fin dç février, 1930, elle 
n’était plus que de $90,636,000. M. 
Stevens s’attend bien à ce que no¬ 
tre dollar conserve sa position jus¬ 
qu’au moment Où la b^hfnce de no¬ 
tre commerce ne Tournera pas da¬ 
vantage en notre faveur. 

AI. Stevens déclare aussi que nos 
exportations de produits animaux 
ont été durement frappés par le ta¬ 
rif américain. Depuis, cependant* 
nous avons augmenté nos exporta¬ 
tions en Grande-Bretagne et en 
d’autres pays. Surtout nous avons 
augmenté notre consommation na¬ 
tionale. Ainsi le tarif protccteui 
américain nous aurait enseigné la 
salutaire leçon de nous suffire da¬ 
vantage à nous-mêmes. 

—-—— *-- 

La dernière de Lili. 

Un matin. 

La bonne. —-, Vous allez être bien 
contente, Lili. Cette nuit, le bon 
Dieu vous a envoyé un petit frère. 

Lili, inquiète..— Est-ce qu’il fau¬ 
dra que je partage papa et maman 
avec lui? 

X X X 

Cadet de Gascogne. 

—J’étais seul au coin d’un bois 
quand je vis surgir cinq malandrins 
armés jusqu’aux dents. . . Je mets 
flamberge au vent et, d’un élan ir¬ 
résistible, j’enfile. . . 

—Les cinq bandits??... 


Nous, venons de recevoir au 
complet échantillons (lu prin¬ 
temps de “TIP-TOP TAILOTtS” 
Si de passage à, Prince-Albert 
nous prendrons vos mesures et 
fierons livraison au bureau de 
Poste le plus rapproché. 

Garanti absolu où argent rem¬ 
boursé, si vous n’avez pas 
entière satisfaction 

UN SEUL PRIX 


Soulagement 

immédiat 


de la douleur 


Bien des choses peuvent causer le 
mal de tête, ou autres -douleurs, 
mais il y a une chose qui vous sou¬ 
lage immédiatement! Prenez une 
ou deux pastilles “Aspirin”. Votre - 
douleur cesse. Le soulagement est 
instantané, dans tous les cas. 

Aspirin ne fait aucun tort—Elle n’¬ 
affecte aucunement le coeur. Il est 
donc inutile d’attendre qu’un mal 
de tête se passe. Pourquoi endurer 
lorsque vous pouvez prendre de 
l’Aspirin. C’est uno^bénédiction pour 
les femmes qui souffrent périodique¬ 
ment; aussi aux hommes qui doi¬ 
vent travailler malgré les fatigues 
ordinaires, fatigues des yeux et n- 
vralgies. 

Apprenez son effet bienfaisant 
pour rhumes, neurasthénie, rhuma¬ 
tismes. lumbago. Prenez l’Aspirin 
et non un substitu. Tous les phar¬ 
maciens vendent T Aspirin. • 

(Fabriqué au Canada) 


ENCOURAGEZ 

LES ANNONCEURS 

DU “PATRIOTE” 


Craie (Dustless) par gr. .02 

Craie, couleurs variées .90 

Encre (Carter’s), la pinte .85 
Encre (Waterman, la pinte 1.00 

Dustbane, 200 lbs . 6.75 

Caustu pour toilettes, 

60 lbs . 6.75 

30 lbs . 3.40 

Nous remplissons toutes com¬ 
mandes pour livres de Biblio¬ 
thèque. 

Il est encore temps de vous 
accomoder vour votre vrochain 
terme. 

Satisfaction garantie, prix 
modérés 

CANADA SEATING 

COMPANY LIMITED 
J. S. CASGRAIN, Représentant 
Prince-Albert, Sask. 


$27.00 


1 


Confiez nous vos 
réparations de chaussures 

Tout travail garanti 
et prix raisonables 

Aaron 9 s 
Shoe Store 

Caussures pour toute la famille 
Service de réparation garanti 

TELEPHONIE 2570 
Voisin du Strand Théâtre 
Avenue Centrale Prince-Albert 


J. H. ROBERTSON 

Nouvel Edifice ROWE, en face, du 
Bureau de Poste 


TEL. 2226 


PRINCE-ALBERT 


NOTRE SPECIALITE 
FERBLANTERIE 
de tout genre 

TOITURES METALLIQUES 
EN GRAVIER ET ASPHALT 

Chauffage à l’air chatad par gra¬ 
vité ou pression, Ventilation adap¬ 
tée au besoin 

Tout Ouvrage Garanti 

Ladd, Lafrenière Co. 

Adjoignant McDiarmid Lumber CO 
Ave. Centrale, Prince-Albert 

Téléphone 3039 


F. W. Wright 

1120 Ave. Centrale Prince-Albert 

Téléphone 2289 

BIJOUTERIE 

ARGENTERIE 

ORFEVRERIE 

Enregistré pour faire les 
licences de mariage 

REPARATIONS — 

DE MONTRES 
ET HORLOGES 


ENCOURAGEZ 

LES ANNONCEURS 
DU “PATRIOTE” 


A. I. Wilkinson 

MACDONALD BLDG 

Coin Ave. Centrale et lie rue,O 

BONS DU DOMINION 

DU CANADA 
..Bons Provinciaux et bons de.. 

....corporations, donnant de _ 

41/2 à 7% 

PLACEMENTS 
Nous offrons un premier 
hypothèque sur maisons de 
ville et fermes modifiées à 
8 % 

LOYERS PERÇUS 
R emises faites 

mensuellement 

Assurances de tous ge 


Modem Bread 

Company, Ltd. 


PAIN SOM-MOK 

Chez tous les épiciers. Envoyez 
votre commande 

DEVENEZ NOTRE AGENT 
Tél. 2838. Princç-Albcrt, Sask. 


L’Assurance-Vie GREAT WEST 
émet tous les genres de polices aux 
taux les plus bas. 

Polices sur revenus i- Polices 
pour enfants -'Bons pour familles 
ou subordonnés - Annuités - Dot- 
ou subordonnés - Annuités -’ Dota¬ 
tions, 2 à 40 ans. 

Représentants 

C. J. BROSTROM, C.L.U 


Domrémy 
3T.-A. BRODEUR 


Hoey 

ïj.-A. BOTLEAU 
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LE PATRIOTE DE L’OUEST, mercredi le 6 avril 1932 


Monseigneur Taché 


Une gloire de l’Ouest 


(Causerie Radiophonique q 


'La causerie radiophonique sui¬ 
vante date, ainsi qu’on le verra par 
son texte même, de plusieurs se¬ 
maines. Elle garde toute sa valeur 
historique: c 

Un grand évêque américain, Mgr 
Ireland, disait avoir connu trois 
génies dans sa vie: Léon XIII, 
Gladstone et Mgr Taché. 

Un coeur ardent et une intelli¬ 
gence merveilleuse, au service du 
prochain, sauvage ou blanc, pour 
l'amour de Dieu; tel est Mgr Taché, 


pour 


Lac-la-Biche, en Alberta; 
faire tout avec rien, ce qui est bien 
créer, puisqu’on est loin de tout, 
sans outils, sans ressources, pres¬ 
que sans aumônes; solide de coeur 
aussi pour supporter l’ennui et les 
ennuis, la fatigue, les piqûres de 
brûlots et d’autres insectes encore 
plus personnels hérités de compa¬ 
gnons indiens: enfin la ‘misère to¬ 
tale de tous les instants et de par¬ 
tout, acceptée pour l’amour des 
âmes. 


“l'Alexandre catholique du Nord- 
Ouest”, créateur de missions sau¬ 
vages et de paroisses de colonisa¬ 
tion, dans des difficultés de cli¬ 
mat et de transport à faire reculer 
les plus braves; — puis, quand tout licn ? Gan 
est fondé, que la pire misère est |à s’établir ic 
endurée, — défenseur de tout cela | ser aUx Etat , 
contre des nouveaux-venus, si fa-j ^ celte prévoyance créatrice, 
indiques et si fourbes que cet boni- ! (,on »é seulement dix mille jeunes 
me de fer, qui, selon Mgr Laflèche. ! £ e . ns P«r année, de 1800 à 1890, c’é- 
son ami de toujours, avait dompté jhiLnt 1 û()() paroisses frança ses, 
la barbarie sauvage, échoua devant j c’était, un nouveau Québec 
la barbarie raffinée des politiciens. * ' 1 / ~. 1 


Pour créer, outre l’Eglise brune, 
une force catholique blanche dans 
ces belles terres de l’Ouest, Mgr Ta¬ 
ché multiplie les appels à Québec, 
afin d’attirer les milliers et les mil- 
adiens qu’on rTaide pas 
ci, et qui vont s'anglici¬ 
ser aux Etats-Unis. Si l’on eut ècou- 

et 


Issu d’une lignée de civilisateurs 
et de conquérants, qui compte 
Louis Jollîet et la Véreridry?; Bou¬ 
cher de Grosbois et Madame d’You¬ 
ville; fils d’un capitaine de Volti¬ 
geurs, et neveu d'un premier mi 


installé 

au-delà des Grands lacs; on tenait 
tète à l’avalanche d’immigrants 
d’Ontario, le soulèvement dé Biel 
n’était plus nécessaire, et toute per¬ 
sécution devenait impossible: nous 
étions la majorité! 

Le français se parle dans l’Ouest 


rustre, Alexandre-Anton in Taché depuis 1750: des milliers de robus- 
possédera toutes les qualités de tes coureurs de bois et voyageurs 
son sapg, et il enrichira le capital ! canadiens des Compagnies de four- 
de gloire et de sahiteté d’une gran- rures, en épousant des sauvagesses, 
de famille. ont créé la race métisse ou Bois- 

Né à la Rivière-du-Loup en 1828,! Brûlé, hardie, intelligente et très 
élève du Collège de Saint-Mvacin- précieuse comme trait-d’union, et 
the, puis séminariste à Montréal, il I comme avant-garde des missionnai- 


est gagné aux missions de l’Ouest 
par les Pères Oblats arrivés etc 
France. Le noviciat s’achève en ca¬ 
not vers Saint-Boniface, et le 12 
octobre 1845, le Père Taché est or¬ 
donné prêtre par Mgr Provencher; 
il prononce ses voeux avant sa 
première messe, premier prêtre et 
premier religieux des pays d’En- 
Haut. A 27 ans, il sera évêque; 5 
48 ans, archevêque de Saint-Boni¬ 
face, c’est-à-dire des millions de 
milles carrés, sans chemins et sans 
rien, qui vont des Grands Lacs 
aux océans Pacifique et Boréal. 

Mgr Taché, fixé d’abard à l’IIc- 
à-la-Crosse en Saskatchewan, sil¬ 
lonne la prairie, à pied, en canot, 
en raquettes, en traîneau à chiens, 
accompagné de Sauvages immon¬ 
des, lui ce gentilhomme, cet évê¬ 
que; il court une moyenne de 500 
lieues par hiver, l’équivalent du 
voyage de Montréal à Winnipeg, 
mais sans routes, sans hôtelleries, 
toujours dans le grand désert blanc 
et glacé. Monseigneur couche dans 
la neige avec les chiens, jusqu'à 68 
nuits de suite... Voilà pour 
un voyage. Or, Mgr Taché fut mis¬ 
sionnaire 49 ans, et il ne fut pas 
le seul. Lisez les récits de mis¬ 
sions. .. 

Quelles vies héroïques et sans 
joie, chez des tribus qui s’appel¬ 
lent les Mangeurs-de-Caribous, les 
Sauteux, les Loucheux, les Peaux- 
de-Llèvres, les Pieds-Noirs, les Cou¬ 
teaux-Jaunes. 

Mgr Taché fut solide de corps 
et de courage; solide d’esprit pour 
apprendre des langues difficiles 
d'articulation impossible; pour étu¬ 
dier les cours d’eau et combiner 
un réseau génial de transports en¬ 
tre Winnipeg et l’Arctique, via le 


res. Mgr Taché aime beaucoup les 
Métis; il leur montre à vivre de la 
terre* à se grouper civilement, et il 
les défend, quand les Orangistes 
frais arrivés d’Ontario, veulent les 
déposséder de leurs droits de pre¬ 
miers occupants. 

L'Ouest, comme aujourd’hui Ter¬ 
re-Neuve, appartenait alors à l’An¬ 
gleterre, pas au Canada. Un gouver¬ 
neur McDougall et des arpenteurs, 
venus du plus jaune Ontario, vio¬ 
lèrent les droits des Métis, qui se 
défendirent par les armes. Mgr Ta¬ 
ché avait tout prévu, il avait pré¬ 
venu Ottawa, qui fit la sourde oreil¬ 
le, en attendant de jeter les hauts 
cris quand le sang eut coulé. Mon¬ 
seigneur revint en hâte du Concile 
du"Vatican et pacifia les Métis à 
coup de oromesses de politiciens, 
qu’il prenait au sérieux, le saint 
homme! Le grand évêque, toute 
franchisse et bonté, multiplie ses 
courses, ses écrits, ses interven¬ 


tions: il obtient la reconnaissance 
de droits qu’on violera plus tard; il 
sauve le Manitoba que les Féniens 
voulaient donner aux Etats-Unis; 
mais quand il veut sauver de la po¬ 
tence Biel devenu fou, sa parole de 
paix et d’entente cordiale est étouf¬ 
fée par les cris de l’Ontario; quand 
il veut sauver les écoles françaises 
et le bilinguisme officiel de la lé¬ 
gislature et de la vie du Manitoba, 
dés fanatiques déchireront des en¬ 
gagements solennels, et 150 ans ùc 
vie française et d’héroisme de nos 
explorateurs, missionnaires, et dé¬ 
fricheurs, ne compteront pour rien 
dans la balance, à côté des noms 
sinistres de Jos Martin et de Dalton 
McCarthy, dont personne décrira 
jamais la vie, croyez bien, pas plus 
que celle du Monsieur Anderson ac¬ 
tuel. 

La haute personnalité, les servi¬ 
ces rendus, l’énergie sans égale de 
Cet archevêque qui avait triom¬ 
phé du froid, des distances, de ia 
pénurie de tout; ce patriotisme fait 
de clairvoyance et de charité se 
bute sur les glaciers politiciens 
deux genres d’adversaires dans sa 
vie: le Nord, les Blancs; les Blancs 
sont pires! 

La force orangiste écrase le 
droit, et lç vieux pasteur, là-bas, 
privé de communications et d’ap¬ 
pui, défendant seul 11113 poignée de 
Canadiens et de Métis, mal soutenu 
par notre Québec, où la politicail- 
lerie domine, où les associations 
nationales sont lentes, où la princi¬ 
pale occupation est d’émigrer aux 
Etats, Monseigneur mène à peu 
près seul la bataille de deux races, 
la bataille d'Ontario écrasant Qué¬ 
bec au Manitoba, — comme aujour¬ 
d’hui en Saskatchewan, sans qu’on 
y pense. 

Aux origines de l’Ouest, notre ra¬ 
ce y était 100 pour cent chez elle; 
en 1871 encore 50 pour cent, à 
droits égaux; en 1905 pas graild’- 
chose, et si nous laissons écraser 
nos frères de Saskatchewan, nous 
arriverons vite à zéro, laissant . à 
d’autres de garder, — ou d oublier 
comme nous, — l’immense héritage 
de gloire et de titres de nos héros 
de l’Ouest, découvreurs, voyageurs 
et Coureurs de bois, premiers se¬ 
meurs de blé et semeurs de foi, qui 
auront été à la peine et qui ne se¬ 
ront pas à l’honneur: 

Comme des voyageurs qui vivent 
d’espérance, 

Ils vont, semant la terre et 11 e 

moissonnant pas. 

Mgr Taché et les autres ont pris 
pour eux les fatigues; laisserons- 
nous des nouveau-venus s’emparer 
de la moisson de gloire qui nous 
revient, que nous ne défendons 
pas? 

L'année est mauvaise pour une 
souscription nationale: est-ce qu on 
choisit l’heure de se défendre? 

Alexandre DUGRE, S.J. 
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Les Centres Franco-Canadiens 




ST-VICTOR, Sask. 




Le Rhumatisme 

est causé par l’impuissance des reins 
à chasser hors du ~ang les poisons de 
l’acide urique. Les Gin Pills y ap¬ 
portent soulagement en neutralisant 
cet acide et en faisant reprendre aux 
reins leur fonctionnement normal. 

50c la bêite chez tous les pharmaciens. 



—Dimanche, le .20 mars,, malgré 
les mauvais chemins, il y eut un 
bon nombre de généreux paroissiens 
de St-Victor qui se sont réuiys à 
la salle des Chevaliers de Colomb, 
afin de prendre part à un bridge- 
whist organisé par Mlle A. Thibault, 
institutrice. 

Nous eûmes aussi le plaisir d’as¬ 
sister à uns jolie saynète comique 
intitulée “Trois Bonnes sous le mê¬ 
me bonnet”, par Emile Gôuget. 

La Dame . . . Mlle Alice Beauvilliers 
Javotte, la bonne ... Y Beauvilliers 

Nos sincères félicitations à ces 
jeunes artistes (pii ont si bien su 
nous amuser. Les prix furent dis¬ 
tribués, et la soirée se clôtura, par 
un succulent goûter, gracieusement 
offert par les' dames du village. 
Nous pouvons affirmer (pi’ aucun 
n’a été déçu, et que tous se sont 
très bien amusés. 

Nous tenons à remercier tous ceux 
qui ont contribué au succès de cette 
soirée. Enfin chacun retourna chez 
lui enchanté d’avoir passé une a- 
gréablc soirée et de plus heureux 
d’avoir contribué à une bonne oeu¬ 
vre. Espérons que nos braves pa¬ 
roissiens de St-Victor se feront de 
plus en plus nombreux à ces réu¬ 
nions familiales et paroissiales. 

—M. le curé Magnan a fait subir 
un examen de catéchisme aux élèves 
de l’école du..village, nous sommes 
heureux «de constater que- la plu- 
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DREWRYS LIMITED 

„ SASKATOON 


part des élèves ont conservé 
pour cent de leurs points. 

AU TABLEAU D’HONNEUR 


Lucilc Lalonde; Alice Beauvilliers; 
Victor Beauvilliers; Charles Laber- 
ge; Simonne Beauvilliers; Claire La 
îonde: Lina Vaudrin; René Lalon¬ 
de; Thérèse Ducharme: Arsène 
Beauvilliers; Laurent Bissonnette; 
Cécile Ducharme; Conrad Duchar¬ 
me; Abel Laberga; Léonard Beau- 
drv. v 

Voici le résultat des examens de 
Pâques. Le premier de chaque gra^ 
de. 

Grade 0, Victor Beauvilliers lcr 
Grade 5, Claire Lalonde; grade 8, 
Relia Laberge; grade 2, Simonne 
Beauvilliers; grade 1 S., Lueille La¬ 
londe: grade 1. J., René Lalonde. 

_Mardi, le 29 mars, les amateurs 

de bridge de St-Victor se sont réu¬ 
nis à l’école du village, afin d’v 
jouer une partie en règle, les jou¬ 
eurs étaient très animés, et ont sem¬ 
blé bien s’amuser. Etaient présents: 
M. le curé Magnan, M. et Mme J. D. 
Lalonde, M. et Mme E. Vaudrni, M. 
et Mme Beauvilliers, M. et Mme Bou 
tin, M. et Mlle Thilens, M. et Mme 
Eug. Lalonde, M. Normandin, M. 
Normand, M. et Mme Bissonnette, 
M. Brunet, Mlle A. Thibault. 

Nous nous retirâmes aux petites 
heures, nous proposant bien de 
nous réunir encore sous peu. 

Mme Bissonnette eut l’honneur de 
décrocher le 1er prix et M. Bisson¬ 
nette la satisfaction de gagner le 
prix de consolation, nous espéions 
que M. Bissonnette se fera un de¬ 
voir de bien soigner ses canards!.. 
- _ * ***—*--- Ÿ 


LAVENTURE, Sask. 
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BAPTEMES: 

En février, fut baptisé Orner, Ar¬ 
thur, Simon, enfant de M. Adalbert 


Contrats et réparations 
Electriques 

Poêles Electriques “GURNEY” 
Chaufferette» à eau Hotpoint 

Frigidaires Electriques 
“KELVINATOR” 

Foyers en glaise Lava 

Ampoules Mazda 

J. E. LACROIX, LTD, 

Electragist 

8ème rue TEL: 2344 


Rodrigue et de Mme Rachel Poi¬ 
rier. Parrain: M. Arthur Poirier, 
marraine, Mme Conora Poirier. 
Alfred Hèlu ETAOIN ETAOI NAEO 
—Le 8 mars. D. S. Wilfrid Robert 
enfant de M. Alfred Hêtu et ds Mme 
LycHa Parent. Parrain: Robert Pa¬ 
rent, marraine: Mme Wilfrid Pa¬ 
rent. 

—Le 19 mars: Jos, Pierre, Léo 
Paquet, enfant de M. Edmond Pa¬ 
quet et ds Mme Flore Gosseliu. Par¬ 
rain et marraine: M. et Mme Pierre 
Fortier, oncle et tante de l’enfant. 

—Le 27 mars: Jos. Lucien, Wil¬ 
frid, enfant de M. Alfred Turgeon 
et de Mme Maria Denis. Parrain et 
marraine: M. et Mme Anatole Pa- 
quin, oncle et tante de l’enfant. 
PENSEES: 

LA REFORME MORALE 
Toute réforme morale a besoin 
pour être durable etlrésister à l'en¬ 
traînement commun , d’être appugée 
sur des convictions fermes et des 
notions éclairées . — S. E. Mgr Vil¬ 
leneuve. 

L’APOSTOLAT LAÏQUE 
De par leur saint baptême , les laï¬ 
ques ont dans l'Eglise, quoique dans 
la pins parfaite obéissance aux an- 
autorités c\c clé mastiques, le droit 
de faire du bien, et ce droit, il le 
leur faut reconnaître et les aider à 
l'exercer. — S. E. Mgr Villeneuve. 

WITCHEKAN SCHOOL 
Nous sommes heureux de saluer 
notre nouvel instituteur M. Gnil- 
lonx. 

ÿ- ÿ _ÿÿÿ_ ÿ_# 


GRAVELBOÜRG, Sask. 
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—Mgr Grandbois est revenu à 
Gravelbourg prendre la direction 
du diocèse, après avoir assisté à 
l’intronisation de l’archevêque de 
Québec, S. Exc. Mgr Villeneuve. 

—M. et Mme George Hébert, avo¬ 
cat, sont vevenus d’un long voyage 
en Europe. Ils ont visité la Fran¬ 
ck lTtalie, la Suisse, mais, paraît-il, 
que c’est Paris qui attirait le plus 
notre ami Georges. 

—La neige est* presque disparue 
dans le sud de’la province. Plu¬ 
sieurs autos ont déjà fait le voyage 
de Gravelbourg à Moose Jaw et Ré- 
gina. 

—Mlle Jacqueline Gravel, insti¬ 
tutrice à Ponteix, est venu/ passer 
quelques jours de vacances chez 
son pfcre, le Dr Maurice Gravel. 

—M. Trudeau, comptable à la 
Banque Nationale Canadienne, a été 
très malade. Les ; iis a; rennent 
avec plaisir qu’il est cou» alescenr. 

—Mlle May Brunelle, de Laflèche 
a passé quelques jours chez son 
amie Mlle Madeleine Gravel. 

—Notre ami, M. Alphonse Pro- 
vost, est parti pour son ranch, au 
sud de Willow-Bunch,.préparer les 
semences. 


-ŸŸŸ—*- 




LISIEUX, Sask. 

- * - 


—La fête de Pâques a ramené la 
vie à nos activités paroissiales. 

—Le cercle de l’A.C.F.C., nous 
donna une agréable soirée sous le 
patronage de M. le curé. D’abord, il 
y eut partie de cartes dont les prix 
furent rapportés par Mme Edmond 
Fafard, M. William Greenrud, Mme 
E. Dupont, et M. John Link. r 

Ensuite le président du cercle, 
M. Jean Deshaye, en quelques mots 
bien choisis, exhorta tous les nôtres 
à montrer encore plus d’intérêt à 
l’A.C.F.C., qui est l’Association par 
excellence et indispensable des 
Franco-Canadiens, et surtout à son 
organe Le Patriote. 

On exécuta un poli programme 
de chant: 

Solo: Mme Existe Bouvier, M. G. 
Tessier, E. Lamontagne, F. Ch a rie- 
bois. 

Duo: Mlles Jeanne d’Arc et Lucie 
Deshaye. 

Deux déclamations des plus char¬ 
mantes par Mlle Rosa Fafard et M. 
Benoit Deshaye. 

Vint ensuite un délicieux goûter 
«et nous faisons notre digestion en 
écoutant un discours du chef de la 
région M. O. W. Chrétien, invité 
d’honneur et toujours anxieux (le 
voir le bien se faire par l’A.C.F.C. 

M. le curé Rodrigue Lussier a 
trouvé des termes heureux pour 
clore la veillée en remerciant les 
organisateurs et surtout M. le pré¬ 
sident, en félicitant les personnes 
au programme, et en souhaitant 
que le visiteur M. le chef de la ré¬ 
gion revienne bientôt et souvent 
pour stimuler notre zèle envers l’A.¬ 
C.F.C., et surtout pour nous faire 
pratiquer l’esprit de l’A.C.T.C. 

EN VISITE 

—Mme Emile Houdc. (le Ste-Rose 
du Lac, Manitoba, passe quelques 
jours chez son frère M. Jos Préfon¬ 
taine. 

—Mlle Jeanne-d’Arc Deshaye, é- 
lèvp du couvent de Willow-Bunch, 
esFen vacances chez ses parents. 

NOUVELLE ECOLE 

La nouvelle école du district 
ouest est ouverte avec Mlle Claire 
Salomon de Lebret comme institu¬ 
trice. Bon succès pour l’avenir et 
félicitations aux intéressés qui ont 
eu de grandes difficultés à surmon¬ 
ter par ces temps ou d’autres éco¬ 
les ferment. 

*--Ÿ-* 


MAZENOD, Sask. 


*- 


“***-* 


-* 


—Le Vendredi Saint au matin, est 
décédé à Mazenod un pionnier de 
l’endroit, M. Frank Dunski. Il a 
été inhumé le lendemain après-mi¬ 
di dans le cimetière catholique de 
Mazenod, après qu’un libéra eut été 
chanté à l’église, M. le curé Gravel, 
officiait, M. W. Bock dirigeait la 
chorale. 


Divers 

Licence des moeurs 

Extrait du mandement d’entrée de 
S . Excellence Mgr Villeneuve 


Comment pourrons-Nous 11 e pas 
déplorer la licence dès moeurs qui 
envahit si lamentablement notre 
société contemporaine même chré¬ 
tienne, et qui se trahit dans les 
modes les plus audacieuses, dans 
les sorties et les fréquentations les 
plus risquées, dans une presse des 
plus légères quand elle n’est pas 
directement pernicieuse, dans des 
habitudes de luxe et dç jouissance 
qui dévorent maintenant jusqu’à 
l’enfance et qui, comme un chancre 
funeste, ont fini par affaiblir tsi 
grièvement, en ces derniers temps, 
l’orgayiisme moral et même écono¬ 
mique du monde entier. 

Cahier anticommuniste • 


Sous ce titre vient de paraître* 
une brochure dé 04 pages destinée 
à éclairer tous ceux qui veulent 
connaître à fond la doctrine com¬ 
muniste et les résultats qu’a don¬ 
nés son application. 

Rédigé en collaboration, ce ca¬ 
hier expose d’abord les théories sur 


Les porteurs furent des voisins et 
amis du défunt: MM. Eugène Mad- 
digan, Herman et Will. Seemann ei 
George Leslie. Une grand’messe fut 
aussi chantée pour le repos de son 
âme, mercredi matin à 9 heures. 

M. Frank Dunski était né en Po¬ 
logne, il y a 71 ans. A l’âge de 10 
ans, il émigra avec ses parents aux 
Etats-Unis, à Chicago. Plus tard, il 
prit un homestead au Minnesota, 
puis dans le-Nord Dakota. 

En 1907, il vint s’établir à Mile- 
stone en Saskatchewan. L’année sui 
vante, l’abbé L. P. (iravel, alors mis¬ 
sionnaire-colonisateur à Moose Jaw 
lui fit avoir un homestead au sud 
de Mazenod, c’est là qu’il est de¬ 
meuré jusqu’en février dernier. At¬ 
teint alors de paralysie il accepta 
l’hospitalité de son voisin, M. Jean 
Bourrée, chez qui il est resté, jus¬ 
qu’à son décès. 

Fervent catholique, il tint à rece¬ 
voir les sacrements plusieurs fois 
durant sa maladie, et eut la conso¬ 
lation de communier encore le Jeu¬ 
di-Saint au soir, veille de sa mort. 

M. Dunski est regretté non seule¬ 
ment par la famille Bourrée, qui 
le regardait comme un parent, mais 
par tous ceux qui ont connu ce 
parfait citoyen. 

Célibataire, il laisse un frère de¬ 
meurant à Vérone, N. D., et trois 
soeurs dont deux demeurent à Chi¬ 
cago et l’autre à Littlc Falls, dans 
le Minnesota. 

R.I.P. 

—Le dimanche de Pâques, tandis 
que M. le curé chantait la messe à 
la paroisse, à 10 heures, deux Pé¬ 
ri,es OMats du collège Mathieu de 
Gravelbourg voulurent bien exer¬ 
cer le ministère à la mission (1e Pal¬ 
mer: le R. P. Paradis, qui chanta 
la messe, et le R. P. Guy, qui prê¬ 
cha en 'français et en anglais. Ils 
furent bien appréciés. 

—Aux élections (le paroisse, qui, 
ont eu lieu dernièrement, le syndic 
nouvellement, élu a été à Mazenod 
M. Théodore Cloutier, et à Palmer*, 
M. Achille Boùffard. 

—^Notre paroisse, éprouvée com¬ 
me les autres de cette région par 
la disette, a reçu cet hiver des se¬ 
cours généreux dont il est juste (le 
faire mention. 

D’abord du secours diocésain de 
Gravelbourg, nous sont venus, ou¬ 
tre des vêtements, 525 sacs de lé¬ 
gumes qui ont été partagés à peu 
près également entre Mazenod et 
Palmer. 

M. le curé ayant deux soeurs re¬ 
ligieuses dans la communauté des 
Saints Noms de Jésus et Marie, ces 
dernières lui ont obtenu de l'Est 
plusieurs envois de vêtements, 
draps et couvertures de lits, etc., 
notamment des anciennes élèves du 
couvent d’Hochelaga, du cercle Ste- 
Cécile des anciennes élèves de l’E¬ 
cole Normale de Valleyfield, puis 
des élèves actuelles de la même ins¬ 
titution, aussi d'un ouvroir privé 
de Valleyfield Nord, dont la secré¬ 
taire a nom Mlle Alberta Barrette, 
etc. 

Que ces personnes charitables 
acceptent de nouveau l’expression 
de notre gratitude, cette fois publi¬ 
quement. 

—Rendant que M. et Mm e Jos. Li- 
macher, avec les aînés de leurs en¬ 
fants, assistaient pieusement à l’Heu 
re-Sainte, le Jeudi-Saint au isoir, 
leur fillette âgée de 10 ans qui vi¬ 
vait soin des plus jeunes à la mai¬ 
son, envoya au presbytère un ap¬ 
pel téléphonique qui créa toute une 
sensation. Elle demandait ses pa¬ 
rents en toute hâte vu que le feu 
était à la maison. 

Plusieurs autos remplis (1 hommes 
se rendirent immédiatement sur les 
lieux. Heureusement le feu n’était 
pris que dans le tuyau du poète et 
fut éteint en un instant. 


LE THÉ 

SALAM 

256-F 


‘Tout trais des plantations’ 


lesquelles repose le communisme 
puis il en fait une critique serrée 
mais, aussi objective et loyale que 
possible. Une deuxième partie étu¬ 
die l’histoire du 'communisme en 
Russie. 

Utile à tous, ce cahier rendra (le 
prèciqnx services aux professeurs, 
aux conférenciers, aux journalistes, 
aux membres des cercles d’étude. 

Il se vend 25 sous l’exemplaire,: 
$15.00 le cent, port en plus, à T Ac¬ 
tion Paroissiale, 4200, rue de Mor- 
deaux, Montréal. 

-x- 

—Par légèreté, par inconscience, 
par lâcheté, des catholiques sou¬ 
tiennent de leur argent îa presse 
qui attaque leur foi, parce qu’ils 
achètent Je journal, la revue, le li¬ 
vre mauvais ou neutre. 

R. P. Yves de la Brière 

-lL ... x -- 

La presse, faites tout pour sauvér 
cette oeuvre de première nécessité 
et pour la rendre prospère. Èncou- 
ragez-la, soutenez-la au prix des 
plus grands sacrifices. 

BENOIT XV 


Apostolat de 


pnere 


Intention générale bénie par le 
Saint-Père pour le mois d’avril 

L’EDUCATION VRAIMENT CHRE¬ 
TIENNE DE LA JEUNESSE 


L’Eglise, la famille cl l’Etat doi¬ 
vent s’entendre pour mener à bien 
l’éducation chrétienne de la jeunes¬ 
se. C’est une oeuvre complexe; Ten¬ 
tant lui-même est complexe et sa 
destinée sublime. Les parents re¬ 
çoivent de Dieu leur enfant, pour le 
conduire à Dieu.’Ils doivent nourrir 
son corps si frêle, élever son âme 
surtout.,Son âme immortelle appar¬ 
tient à Dieu qui délègue à l’Eglise 
le pouvoir de la diviniser par les 
sacrements: les parents doivent 
donc laisser rayonner sur leur en¬ 
fant l’influence maternelle (le TE- 
glise. D’autre part ce petit chrétien 
sera citoyen: ses parents ont besoin 
de l’Etat pour le préparer à ce rôle. 
L’Etat supplée aux insuffisances de 
l’initiative privée; il bâtit l’école, 
subventionne les maîtres, mais il ne 
doit pas s’instituer lui-même maître 
d’école, ni supplanter les parents, 
encore moins l’Eglise. Relations dé¬ 
licates à maintenir dans une harmo¬ 
nieuse entente: le moindre conflit 
est douloureux: le Pape vient d’en 
faire la triste expérience. — Pen¬ 
dant ce mois, demandons au Coeur 
de Jésus qu'il inspire aux légis¬ 
lateurs de bonnes lois, qu il stimule 
les parents à prendre au sérieux leur 
mission d’éducateurs, que dans les 
conflits entre l’Eglise et l’Etat, l’o¬ 
pinion cptholique, dûment éclairée 


EPICERIES 


....Nous avons un assortiment 
complet d’épiceries de la plus 
haute qualité, toujours meil¬ 
leure que le prix. 

NOUS LIVRONS UES 
COMM ANDES 
TELEPHONE 2120 

ROCHE’S LIMITED 

Ave Centrale Prince-Albert 



et fortement disciplinée, soutienne 
les revendications de ses chefs de* 
file et impose aux législateurs le 
respect dés droits de Dieu et de la 
conscience; que tous enfin coopè¬ 
rent à l’oeuvre de la grande éduca¬ 
trice, l’Eglise; que Dieu règne dans 
les âmes d’enfants et que les en¬ 
fants ne soient pas empêchés de 
trouver en Dieu leur bonheur. 

Intention misionnuire 
Les Ordres religieux contemplatifs 
dans les missions 
- - -x- 

Au pays de Tartarin. 

—Je me demande comment tu 
fais pour tuer avec le même plomb 
aussi bien un sanglier qu'une cail¬ 
le? 

—Té, pit-choun, j'appuie plus ou 
moins fort sur la détente! 

xxx 

Nos chemineaux . 

—Neuf ans que vous cherchez dit 
travail et vous n’en avez jamais 
trouvé? Comment expliquez-vous 
ça? 

—La chance, monsieur, la chan- 
c-e, tout simplement! 


Le Meilleur 


pjlîNTEMPS 



Pilules 
Dodcl pour le Rein 


Fondée en 1891 
Tannerie: 1704 rue Iberville* 

Daoust, Lalonde & Co., 

LIMITED 

MANUFACTURIERS DE 
CHAUSSURES 
Tanneurs et Corroyeurs 
BUREAU ET FFABRIQUE 
45 à. 49 Carré Victoria 
MONTREAL QUEBEC 


La gorge sèche, brûlante tai 
rendait la vie misérable 




Le café des plus moderne dans la ville de Prince-Albert. 

REPAS SERVIS A TOUTE HEURE 

Excellente cuisine, service de première classe à 
des prix très, modérés. 

Billets pour repas - Valeur de $5.50 
Régulier $5.00 Maintenants réduits à $4.50 

P. O. CAFE 

Adjoyant le bureau de Poste Rue Centrale. 


Avez-vous ces symptômes? 

"J'ai été, pendant trods ans. in¬ 
commodé «par une toux bronchiale. 
Je m’éveillais la nuit avec une 
sensation de sécheresse ir¬ 
ritante dans la gorge. Je 
ne pouvais tousser et 
ma gorge devint vite en¬ 
flammée. Dès que je me 
procurai Tliüialateur Ca- 
tarrhozone je ressentis un 
bien-être. Je le pris dans 
mon lit et si une attaque 
m'éveillais, je n’avais qu’à 
me servir de l’inhalateur 
pour être soulagé. Catar- 
rhbzone m’a ramené à la 
santé et je conseille ins¬ 
tamment à tous ceux qui 
souffrent de faiblesse de la gorge 
de l’employer régulièrement”. — 
(Signé) J. B. Beamer, Reading. 

Catarrhozone ne vous désap¬ 
pointera pas. 

CàTairhozoœ 

Soulage eu Dix Minutes 


Vous aurez toujours entière satis¬ 
faction chez “KernaghanV* 

Machine à laver électrique ‘‘Beat- 
ty” — Poêles et chauffrettes ‘‘Goocl 
Cheer’ , - Chaufferette à -l’huile 
“Perfection” - Chaufferette “Qué¬ 
bec”. 

Les différents prix de ces articles 
sont très attrayants 

Kernaghan Hardware 

Téléphone 2220 

AVE CENTRALE et 8 ème RUE 
















































































































































































LE PATRIOTE DE L’OUEST, mercredi le 6 avril 1932 


Ce que disent les journaux 


Encombrants partout 

Il n’y a pas qu’ici où l’on sc plai- 
gne des commissions exorbitantes 

prélevées par les intermédiaires 
sur telle et telle denrées: Le PETIT 
PARISIEN exprime en ces ternies 
le grief des Parisiens et des Fran¬ 
çais en général contre les intermé¬ 
diaires: 

Une fois dj plus un mystère — 
lin de ces mystères qu’il serait sans 
doute assez facile de percer — se 
fait clandest nement, tandis que le 
beurre voyage. Il part de la ferme 
pour la ville. Il part animé des meil 
leures intentions; il est raisonnable 
et bon marché. Il arrive aux Halles 
et le voilà hors de prix. C’est au 
cours de route qu’il prend la folie 
des grandeurs. 

Des producteurs vendent actuel* 
lement 14 francs le kilo, le beurre 
coté 14 francs la livre aux Halles. 
Des producteurs vendent leur lait, à 
l’heure actuelle, 11 sous le litre, ni 
plus, ni moins. L’an passé, à la 
même époque, le lait leur était payé 
19 sous le litre. Mais le meilleur 
beurre n’était alors coté aux Hal¬ 
les que 24 francs le kilo. Compren¬ 
ne qui pourra! 

C’est pourquoi, si les consomma¬ 
teurs se plaignent, les producteurs 
n’expriment pas de moins vives do¬ 
léances: les vendeurs aussi — les 
crémiers — gémissent. Il y a doin*, 
quelque part, de méchants profi¬ 
teurs qui trouvent le moyen de dé¬ 
pouiller à la fois les producteurs, 
les consommateurs et les marchands 
On pourrait peut-être s’occuper un 
peu de ces resquilleurs. 


que les Etats-Unis fassent une guer¬ 
re à mort aux ravisseurs qui infes¬ 
tent le pays. L’an denver, il y a eu 
282 enlèvement aux Ætals-Unis: 49 
dans rillinois, 34 dans l’Ohio, 28 en 
Californie, 26 dans le Michigan, 20 
dans rindiana, 17 dans New-York, 
16 dans le Massachusetts, Il dans 
le Missouri, 10 dans le New-Jersey, 
et les autres dans le Texas, le Wis¬ 
consin, la Virginie et ailleurs. 

Plaie sociale 


Mal pris 


Un brave homme de notre ville, 
M. le Juge Choquette, est mainte¬ 
nant dans d 3 beaux draps, s’il faut 
en croire “ The Sentinel”, organe 
des Orangistes en ce pays. Dans 
une lettre au Chronicle-Tclegraph, 
ce brave juge aurait écrit au sujet 
d’une joute de hoquet, que l’émo¬ 
tion fut réelle lorsque la grande 
foule se leva à la première note de 
notre hymne national “O Canada ’ 
et demeura ainsi'jusqu’à la derniè¬ 
re note du “God Save the King”. 

Tout citoyen loyal, dit The Senti¬ 
nel va ressentir la préséance don¬ 
née à “O Canada”. Ce chant n’est 
pas notre hymne national affirme 
le journal jaune et “son (Juge Cho¬ 
quette) assertion que “O Canada” 
est l’hymne national est. une insul¬ 
te gratuite à Sa Majesté le Roi, et 
c\\b esf une déclaration fausse et 
erronnéc de la place que “O Cana¬ 
da” occupe en ce pays.” 

Si grave que soit le crime com¬ 
mis, nous croyons bien que si Sa 
Majesté eut été présente à la joute 
en question on l’aurait vue debout 
comme le reste de l’assistance pen¬ 
dant 1 3 “O Canada”. Il n’y a pas 
de su’tes graves à craindre. 

VAction Catholique T. P. 


La Tribune, Woonsocket. — II 
n’est pas diff cile de démontrer en 
quoi le divorce est une plaie socia¬ 
le. Il suffit de recourir à ce raison¬ 
nement le plus simple du monde. 

Le foyer est le fondement de la 
famille, la famille est Ih fondement 
de la société. Entre le foyer, la fa¬ 
mille et la société il y a des relations 
qu'on ne pourrait présenter comme 
trop étroites . 

Or le divorce brise le foyer, tue la 
famille dans le principe et détruit 
la société dans son fondement ini¬ 
tial/ 


hommes. Et un serment leur suffit 
pour sc croira liés. Tandis que les 
femmes, il leur faut tout de suite 
le mariage. C’est leur façon de s’en¬ 
chaîner à leur poste de combat. 


Cà et Là 

La France veut fertiliser 

les bords du Sahara 


Un prêt considérable an Maroc 
qu’on appelle T espoir de T Europe 


Une raison 

The Gazette, Montréal. — C’est à 
cause de ses mines d’or que la con¬ 
dition éconor 1 jue du Canada est 
fondamentalement solide. 

Le travail du journaliste 

Le Tribune d Argenteuil. — Le 
travail du journal ste, qu’on ne le 
perde nas de vue, est d’ordre pure¬ 
ment intellectuel, et de tel genre 
que l’intMligence est en ébullition 
constante. 

——-x- 

Un succès 

* ‘ • 

Star, Montréal. — Une cause sur 
“l’insomnie” fui radiodiffusée ré¬ 
cemment. Et plusieurs auditeurs fu¬ 
rent complètement guéris avant la 

fin. 

___ x --- 


Le Soleil. 


Ignoble métier 

11 fapdra désormais 


Une curieuse statistique 

Figaro, Paris. — Sur les sept cent 
mille habitants de la ville de Cons¬ 
tantinople, quatre cent mille envi¬ 
ron sont des célibataires “endurcis 
et impénitents”, Selon l’expression 
du Hak'imiyeti-Milliyé, journal of¬ 
ficieux du gouvernement turc. 

Les journaux de Constantinople 
commentent avec tristesse cette si¬ 
tuation. Ils disent qu’en présence 
de l’éloquence de ces chiffres la 
question du mariage et celle du cé¬ 
libat sont du cadre de la plaisanje- 
rie. Ils ajoutent que la jeunesse, sur¬ 
tout la jeunesse intellectuelle, fuit le 
mariage, évite de créer un foyer. 

La Jeune-Turquie promettait 
mi'eux. 

---x- 

Prophéties pour 1932 

L’Evénement. — Ce sont bien des 
prophéties, car, à la manière des 
grands prophètes, elles annoncent 
deux séries d’événements possibles. 
Nous les trouvons dans un livre 
“L’avenir du parti travailliste est en 
jeu”, que publ e, chez Allen and li¬ 
mon, Lord Allen of Hurtwood, ré¬ 
cemment fait lord et qui, apparte- 
nant au parti travailliste, a approu¬ 
vé la constitution d’un ministère 
national: “1932 — écrit-il verra, ou 
la réhabilitation de 1 Allemagne en 
Europe, ou une nouvelle conflagra¬ 
tion européenne (les Français dans 
la Ruhr et une offensive russe). 
1932 verra, ou la so’uîion du pro¬ 
blème hindou, ou l’As'e en proie à 
une catastrophe telle que, de notre 
vivant, noiis n’en avons jamais con¬ 
nue. 1932 verra, ou IF désarmement 
du monde, ou la reprise de la plus 
grande course aux armements qui 
a’t jamais été pratiquée”. Lord Al¬ 
len ne paraît pas soupçonner que 
la vie refuse de se prêter à des 
dilemmes aussi simples. 


Paris. — Le comité des finances 
coloniales de la Chambre des dé¬ 
putés a approuvé un prêt de 1,535,- 
000,000 de francs, $61,400,000, pour 
financer un programme de construc 
tion de routes et-de chemins de 
fer, électrification et colonisation. 

Les ingénieurs du gouvernement 
français ont collaboré à ce program 
me qui comprend un projet hydrau¬ 
lique pour fertiliser la lisière du 
Sahara, rég’ans autrefois fertiles 
mais qui 7 sont des déserts de sable 
depuis des siècles. Plus ; eurs consi¬ 
dèrent que le M?roc est l’espoir de 
l’Europe car il peut absorber le sur¬ 
plus de population pour les pro¬ 
chains 80 ans et il peut devenir le 
grenier et le marché à viandes de 
l’Europe. 

De la première tranche de 975,- 
000,000 de francs, 202 millions se¬ 
ront dépensés pour l’irrigation et le 


projet hydraulique, 283 mil! on..de l’institution. Environ 300 per.son 
pour les ports où l’on se servira de, nés assistaient, dont la grande ma- 
matériaux allemands et 199 millions jjorité étaient des prorestants. Tous 
pour entreprises ferroviaires dont | écoutèrent avec une religieuse tft- 
une voie ferrée simple donnant une | tention, pendant deux heures, les 
ligne de communication continue explications des magnifiques ta- 
de l’Atlantique à Casablanca à tra-’blcaux lumineux en couleurs don- 
vers toute -l'Afrique du nord à la 
Méditerranée centrale, à Tu n s. 


Des obligations en Italie 

Rome. — Le gouvernement an¬ 
nonce (rémission d’obligations 
montant de 1,000,000,000 de lire — 
de $50,000 000 environ —, à cinq 
pour cent. Cet emprunt servira à 
payer une partie d’obligations é- 
chues en novembre prochain. 

-T- X- : - 

Tardieu et les théâtres français 

Paris. — Les menaces de fermetu¬ 
re de tous les théâtres et les ciné¬ 
mas de Paris pour protester contre 
des taxes trop lourdes, sont deve¬ 
nues mo : ns possibles aujourd’hui, 
après que le premier-ministre. Tar¬ 
dieu eut une conférence avec Ijs 
représentants des propriétaires de 
théâtres. 

Le premier ministre promit de 
supporter Es propositions de ré¬ 
duire les taxes et de favoriser un 
crédit de 1^,000,000 de francs ($468 
000) pour améliorer la position 
des films français. 


Les Centres Franco-Canadiens 




HOEY, Sask. 

-ÿ_ÿÿÿ_Ÿ- 




La femme enchaînée 

L’Ami du Peuple, Paris. — Cette 
suffragette qui a manifesté au Sé¬ 
nat en faveur du vote des femmes, 
a rendu un mauvais service à sa 
cause, non pas en manifestant, mais 
en s’enchaînant à sa banquette pour 
être sûre de n’en pas partir. C’é¬ 
tait avouer qu’elle manquait de fer¬ 
meté et qu’elle se méfiait d’elle-mê- 
me. Jamais un homme n aurait agi 
de la sorte. Peut-être serait- 1 sorti 
à la première injonction. Mais en 
venant prendre place à son poste, 
il se serait juré de mourir plutôt que 
de se laisser expulser. 

Les hommes sont résolus. Qu’ils 
ne tiennent pas leurs résolutions, 
ça c’est une autre affaire. Tandis 
que lçs femmes sont changeantes 
comme plume au vent. Et eiles le 
savent. Remarquez que dans le do¬ 
maine de l’amour, tous les plus 
beaux serments sont à l’actif des 


—Le lundi, 21 mars, M. Joseph 
Michel Hallé, gérant de la Banque 
Canadienne Nationale, nous quittait 
pour aller résider avec sa famille 
dans la vieille province de Québec. 
11 était depuis onze ans gérant de 
notre banque locale A une soirée d'a 
d : eu donnée 1» 17 mars, une cen¬ 
taine d'amis étaient venus expri¬ 
mer à Mt Dallé et sa famille leurs 
regrets de les voir partir de Hoey. 

S. lion, le maire d? la municipa¬ 
lité présidait au goûter servi par 
les demoiselles et jeunes gens de 
notre village. 

M. W. A. Boucher explique le 
pourquoi de celle soirée et expri¬ 
ma ses profonds regrets du départ 
de M. Hallé. M L. A. Boileau, se- 
créta‘re % de la municipalité, lut une 
adresse qui exprimait bien la pen¬ 
sée et les regrets de tous. M le curé 
Carpentier, ainsi que M. l’abbé Bou¬ 
cher et M. A. Voint redirent com¬ 
bien ce départ est regrettable et 
quel vide il creuse parmi nous. 

Le matin du départ de M. Dallé, 
un grand nombre d’amis étaient vt- 
J nus saluer encore line fois ceux qu 
j ont passé parmi nous en faisant le 
bien 

El le conteur racontait: vous vous 
en souvenez peut être — Une fo s | 
à l’occasion de Noël, le bon Dieu 
donnait une fête dans son palais 
d’Azur. Toutes les vertus y fur ni 
invitées; les vertus seules et non les 
messieurs. Il en vint beaucoup, des 
grandes, des petites qui semblaient 
s’entendre fort bien et se connaî¬ 
tre intimement... Or, voilà que le 
bon 1) eu remarque deux belles da¬ 
mes qui avaient Pair de ne pas se 
connaître. Le maître des cérémo¬ 
nies prit une de ces dames por la 
ma n et la mena vers l’autre: 

La Bienfaisance dit-il en nom¬ 
mant la première. 

La Reconnaissance ajouta-t-il en 
montrant l’autre. Les deux dames 
furent bien étonnées de se rencon¬ 
trer; c’était la première fois depuis 
la création du monde. La remarque 
est peut-être amère, mais: elle est 
excessive aussi, et donc — Dieu 
merci, injuste. M. Michel Hallé et 
les siens ont pu se convaincre a- 
vant de nous quitter que pour les 
bienfaits qu’ils nous ontLsi souvent 
donnés la population de Hoey leur 
sera toujours reconnaissante. 

—M. C. Langevin est le no»» 
gérant de la Banque Canadienne à 
Hoey. Nous lui souhaitons une cha¬ 
leureuse bienvenue. 


—M. A. St-Arnaud, marchand gé¬ 
néral, nous quitte aussi, dit-on, pour 
aller occuper un posta important 
dans le sud de la province. 

*-* —— *- — ^ 
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éthode facile de garder propre 

ce renvoi d’eau 

La Lessive Gillett dissout 
les matières graisseuses et 
ne détériore pas l’émail 

^TE faites pas venir le plombier 
chaque fois que vos tuyaux de 
renvoi se bouchent. Dégagez-les vous- 
même par cette méthode facile. 

Saupoudrez simplement de Lessive 
Gillett Pure en Flocons vos renvois 
d’eau et bols de cabinet, chaque se¬ 
maine. Employez-la pleine force, car 
la Gillett ne .détériore aucunement le 
fini des éviers ou des baignoires. 

De cette façon, graisse et saleté s’en 
vont comme par enchantement... les 
microbes sont détruits et les mauvaises 
odeurs disparaissent. Vos renvois sont 
toujours libres et vous ne payez pas 
de frais de plombier inutilement. 



BROCHURETTE GRATUITE: 

La Brochurette de la Lessive Gillett 
vous offre nombre de suggestions pour 
simplifier vos travaux de nettoyage. 
Directions complètes pour fabrication 
du savon, emploi- comme insecticide sur 
les arbres et autres usages. Envoi gratis 
sur demande faite à la Standard Brands 
Limited, Fraser Ave. & Liberty St., 
Toronto, Ont. 


LESSIVE GILLETT 


Ne faites jamais dissoudre 
la lessive dans l’eau chaude. 
I/action de la lessive elle- 
même réchauffe l’eau. 


Chasse la saleté 


N’acceptez pas d’autre lessive que la 
Gillett de votre épicier. Spécifiez-en le 
nom.. Cet efficace, nettoyeur et désin¬ 
fectant vous épargnera des heures de 
frottage. Essayez-en une boîte. * 


FETES RELIGIEUSES 

Les offices de la Semaine Sainte 
ont été célébrés dignement dans no¬ 
tre paroisse, et l’assistance fut plus 
nombreuse que jama’s. Dans la jour¬ 
née du Jeudi-Sa nt, particulière¬ 
ment, la plupart des familles ont 
fait leur heure d’adoration devant 
le S. Sacrement. La fête de Pâques 
fut célébrée avec la plus grande so¬ 
lennité. Pour cette circonstance, 
quelques hommes du village ont 
bien voulu laver l’intérieur de notre 
église, et quelques dames l’ont or¬ 
née de ses plus belles parures. 
Nous avons remarqué, entre autres, 
que le tabernacle était orné d’un 
nouveau et riche voile blanc, avec 
appliques d or, don de Mme Henri 
Séguin. Nos meilleurs remercie¬ 
ments à notre généreuse bien fa : - 
trice et à toutes les personnes qui 
ont prêté leur concours dans la dé¬ 
coration de notre église, pour la fête 
de Pâques. 

SEANCE 

î Dimanche dernier, une séance 
très intéressante a été donnée à l’é- 
jcole Ferland, par 1 s élèves de cette 
éco’e. Mlle Cécile Simonneau, ins¬ 
titutrice, s’éta't occupée de la pré-, 
pnration de cette soirée. Les parents 
particulièrement, ont pu s. 1 réjou’r 
du succès de leurs enfants et recon¬ 
naître le travail accompli par leur 
dévouée directrice. Nous espérons 
pouvoir donner la semaine prochài- 
n? de plus amples détails, sur celle 
séance, qui assurément mérite d’être 
signalée. 

MALADES 

Nous avons eu la douleur d’ap¬ 
prendre que M. Royal Campeau, 

1 ls de M. Firmin Campeau, de Bon 
nyville, a été victime d’un grave ac¬ 
cident. Il aurait eu un bras coupé, 
alors qu’il travaillait dans un mou¬ 
lin à scie. Nos sincères sympathies 
à la famille Campeau, qui a demeu¬ 
ré longtemps parmi nous et (pie 
nous n’avons pas oubliée. 

M. Léo Fauchon, qui a été alité 
pendant quelques sema nés, se re¬ 
met rafr'dement, nous dit-on, et est 
maintenant en bonne voie de gué¬ 
rison. Nombreux furent les parents 
et amis qui sont allés lui rendre vi 
site, surtout le jour de Pâques. Nous 
espérons que sa convalescence se¬ 
ra de courte durée et qu’il rec li¬ 
vrera sa florissante santé d’autre¬ 
fois. 

VISITEURS. 

Le dimanche de Pâques, M. le 
curé a eu l’honneur d’avoir la visi¬ 
te de M. 1 abbé A. Knauff, curé de 
BilLmun. 


'nées par les Pères. Dans l’auditoire, 
on remarquait particulièrement la 
présence de Madame Docteur Fer- 
guson, épouse du directeur et sur- 
intendant de l’hôpital, et de Mlle 
Mortimer, .directrice des gardes- 
malades, accompagnées d’un nom¬ 
bre imposant d’infirmières et des 
gardes-malades. 

Cette soirée religieuse, organisée 
dans un but d’apostolat, dans une 
institution protestante et neutre, 
qui compte un personnel de 350 
personnes, médecins, infirmières, 
employés et patients, a fait beau¬ 
coup de bien. Tous en ont rapporté 
un pieux et salutaire souvenir. 

Les jours suivants, les Pères Ra¬ 
quette et Jeannotte ont été faire ac¬ 
complir le devoir pascal et donner 
la sainte communion aux patients 
catholiques a nsi qu aux gardes-ma¬ 
lades et aux employés catholiques 
du Sanatorium, le tout formant un 
total d’environ 120 catholiques. 

Qu’il nous soit permis de noter 
ici que régulièrement, deux fois ch a 
que mois, les Pères de la Mission 
de Lebret vont célébrer la Sainte 
Messe au Sanatorium pour les pa¬ 
tents et les employés cathoPques 
de l’hôpital, à savoir le premier 
vendredi de chaque mois et le trois¬ 
ième dimanche de chaque mois. A 
l’occason de ces messes, Jes mis¬ 
sionnaires entendent les confessions 
et distribuent la sainte communion. 
Le troisième dimanche de chaque 
mois, la messe a lieu à 9 heures, a- 
vec sermon et chant de cantiques. 

Les Pères de la mission de Lebret 
sont chargés, depuis l’origine, de 
la desserte rePgieuse et des mala¬ 
des du Sanatorium de Fort Qu’Ap¬ 
pelle, qui est sTué à sept milles de 
la fission. 

AU VILLAGE DE FORT 
QU’APPELLE 

Dans la petite ville de Fort Qu’Ap- 
uelle, à deux milles du Sanatorium, 
résident quelques-unes de nos fa¬ 
milles catholiques. 

Mercredi soir, 24 février, les Pè¬ 
res de la Mission ont réuni ces pa¬ 
roissiens dans la magnifique et spa 
cieuse résidence de M Chaffee, un 
de nos coreligionnaires. Après leur 
avoir donné les conseils et des (El¬ 
ectives, leur rappelant leurs de¬ 
voirs de chrétiens, surtout le grand 
devo : r de l’éducation chrétienne de 
leurs enfants, ils les induisirent à 
faire leurs Pâques le lendemain, à 
l’occasion du passage des mission¬ 
naires dàiis leur village. Finalement 
comme bouquet spirituel de la soi¬ 
rée ils leur montrèrent et Tirent ad¬ 
mirer les belles et instructives ima¬ 
ges colorées, én protections lumi¬ 
neuses. de la “Vie de Notre-Seigneur 
Jésus-Flmbt’. image si inspiratroes 
de saintes leçons et si riches d’en? 
seignements évangéliques. 

Le lendemain, a’nsi qu’annoncé 
par le R. Père curé, la sainte me ç s^, 
précédée des confessions, fut célé¬ 
brée pour eux à la rés : denoc d-» M. 
Dazé, un vénérable ancien de la lo¬ 
calité. Une quarantaine de person¬ 
nes y assistaient. Il y eut commu¬ 
nion générale et distribution de 
souvenirs pieux, images, chapelets 
médailles. 

DANS LES MISSIONS 

Le R. P. Georges Jeannotte, en 
charge des miss ons indiennes il 
métisses de la Vallée de Qu‘Appelle, 
a fabt le catéchisme pendant une 
semaine aux enfants de la mission 
de la Montagne-de-Lime, — File 
Hill, — où il a fait tous les offices 
de la Semaine-Sainte et célébré la 
Sainte Messe à Pâques. 

SOLENNITE I)E PAQUES 

La fête de Pâques a été célébrée 
avec grande solennité à notre égl - 
se paroissiale, avec le concours gé¬ 
néral de la Communauté du Scolas- 
ticat. La chorale du Scolaspcat, 
sous la direction du R. F. Latour, 
a chanté une belle messe harmoni- 
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VIE PAROISSIALE 

Au cours du carême, le dimanche 
soir, des soirée paroissiales ont été 
organisées dans l’ancienne église, 
pour les offices liturgiques. Après 
une série de parties de cartes, les 
Pères de la Mission donnaient une 
séance de projections lumineuses 
sur un sujet religieux, avec confé¬ 
rence, et la soirée se terminait par 
un joli programme dé chansons et 
de déclamations. 

De même, une belle soirée patrio¬ 
tique et française, qui remporta un 
plein succès, eut lieu le mercredi 
soir, 9 mars. 

AU SANATORIUM 

Le dimanche des rameaux, 20 
mars, les RR. PP. Paquette et Boi¬ 
leau ont été donner'une soirée re¬ 
ligieuse au Sanatorium de Fort 
Qu’Appelle et montrer la “Vie de 
Notre-Seigneur Jésus-Christ” en une 
série de 120 vues de projections lu¬ 
mineuses. La réunion eut lieu dans 
la spacieuse salle de l’Auditorium 


| Monuments j 
I N. PIROTTON I 


385-391 rue Dubuc 
ST-BONIFACE - - MAN. 

Monument en pierre. 


pouces 

livres. 


3 pieds 8 
de hauteur; poids 330' 
Prix . $29.00 


\ 


Photos seront envoyées sur 
demande 


LE CAFE PAR 

EXCELLENCE 

Repas servis à toute heure 

L’excellence de notre cui¬ 
sine et refficacité du ser¬ 
vice est le secret de notre 
succès 

Central Hôtel 
& Café 

MAII KUM CHONG Gérant 

TELEPHONE 2967 
Ave Centrale, Prince-Albert. 


séc, rendue avec art et maîtrise; Le 
IL P. Paul Dussault tenait l’orgue. A 
l’autel, la Sainte Messe fut célébrée 
par le IL P. Châtelain, assisté des 
B IL FF. Pelletier et Poulain com¬ 
me diacre et sous-diacre. Le sermon 
fut donné, dans les deux langues, 
par le IL P. Pli. Schcffer. Le il. P. 
F. Blaiîchin, supérieur, et les Révé¬ 
rends Pères professeurs du Scolas- 
tieal assistaient au choeur. Pour 
la circonstance, les Soeurs de No¬ 
tre-Dame des Missions, directrices 
du couvent et de l’école publique, 
avaient artistiquement décoré l’au¬ 
tel et le sanctuaire d’une abondan¬ 
te floraison de lis et de chrysanthè¬ 
mes, confectionnés de leurs mains. 
L’église éta t remplie de pieux pa¬ 
roissiens et de nombreux visiteurs 
de la région. 

-- x- 

C e o qui s M ars n p 'a I. 

Le papa kangourou. — Dis donc, 
où est le petit? 

La maman kangarou. — Mais 
dans ma poche. . . Ah! tiens, non!... 
c’est qu’il n’y est pas! Au fait, je 
n’y pensais pas, je me suis changée; 
alors il doit se trouver dans mon 
autre robe. 

xxx 

Entre . amoureux. 

Lui. — Je te jure qife je me fiche 
complètement de ma cousine. 

Elle. — Vraiment? Alors, pour¬ 
quoi Tembrassais-tu, l’autre soir? 

Lui.-Pour la remercier: elle 

me disait que tu es exquise. 

X x x 

Enigme . 

Si la nécessité est la mère de l’in¬ 
vention comment expliquer le saxo¬ 
phone? 

-x- 

Bien portante et heureuse 

“Notre plus jeune fille souffrait 
d’une éruption de la peau depuis 
sa prime jeunesse,” écrit M. Josef 
Wojtoff, de Duluth, Min n. “Elle ne 
pouvait pas dormir la nuit ni jouer 
dehors pendant la journée et les 
traitements médicaux restaient sans 
effet. Elle était ainsi affligée depuis 
sept ans quand notre attention fut 
attirée sur Je Novoro du Dr Pierre. 
Les toutes premières bouteilles de 
ce remède améliorèrent de beau¬ 
coup l’état de santé de l’enfant et 
le mal d sparut graduellement; elle 
est maintenant bien portante et heu¬ 
reuse.” Cette médecine faite d’her¬ 
bes est désignée pour stimuler l’ac¬ 
tivité normale du procédé d^dige.s- 
tion et d élimination. Ce n’est pas 
un article de droguerie car le No¬ 
voro est fourni par des agents lo¬ 
caux spécialement nommés par le 
Dr Péter Fahrney et Sons Co., Chi¬ 
cago, Fl. " . 

Livré exempt de douane au Ca- . 
nadà. 
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Annonces 

Classifiées 


Le paiement doit toujours «c. 
compagner la copie dqraiiiionce* ! 
sinon elle ne sera pas insérée.] 

TARIF: . 2 sous par mot 

Minimum, 50 sous par insertion 


DEMANDEE! BONNE MENAGEhe| 
•cuisinière, pour maison canadienne, 
française. Dame d 35 A 40 ans»! 
Prière de faire parvenir le prix oéf 
position à l’année. S. V. P. donne- 
références. Pour informations s’a 
dresser A E > H. Boîte, Domrémy 1 
Sask. 

JEUNE HOMME désire correspondre] 
avec fille de 25 à 30 ans, de languJ 
française, catholique, but mariage! 
S’adresser au BoRe FR Le Patriote! 
Prince-Albert, Sask. 3 . 5 . 

TABAC TABAC TABAC 

NATUREL Canadien en feuille depuis] 
8 sous jpsqu’à 40 sous la livre, aussi! 
tabac haché et cigares. Demandez; 
liste de prix a J. J. G-areau et Fil s J 
^t-Roch de l’Achigan, Québec. 

52-26-p ; 

JS .- 1 ■■ ■■ - ■■- v j 

ON DEFANDE un médecin catholi- ' 
que pour bonne paroisse canadien-] 
ne-française. Bonne occasion pour 
médecin. Pour toutes informations 
s’adresser à Boîte Postale 2. Can- j 
tal, P.O., Sask. 4-7-c 1 

ON DEMANDE un instituteurs ou une 
institutrice pour <Técole Chapelle^ 
No 2153. Salaire $50 00 par mois 
payable comptant tous les mois. 
Résidence meublée. Unê\vingtaine 
d’élèves dans ies grades 1 à 7. Ou¬ 
verture au plus tôt. S’adresser à 

vM. Ulric Bégin, secrétaire, A’idaJ 
Sask. Cette école se trouve clans ia 
paroisse catholique de Cantal. 3 

4-5-C 


P 

1 1 
t 
II 

t 


POURQUOI 

L’OPERATION 


Pour l’appendicite, calcul bi¬ 
liaire, maux d’estomac et de 
foie. On s’est s^ervi du remède 
Hepatola, avec succès durant 
«g 20 ans dans tout le Canada. Es. 
W say^z-îe. Prix $6.75 par la pqste. 
Mme GEO, S. ALMAS 
P. O. Bot IU73 

SASKATOON, SASK 
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La Silencieuse Détresse 


Chômeurs !. . . Chômeurs !... 

G’est le mot qui domine la situa¬ 
tion présente. . . celui qufm jntend 
partout. 

Quand on le prononce, ce mot, 
inuiédiatement se dresse devant 
vous l’image ~ d'un ouvrier, cein- 
velours, la casquette en arrière, la 
turé de rouge, à la large culottj de 
pelle ou la pioche sur l’épaule. 

Il y a, certes, ce chômeur-la. 

Mais il en exista tellement d’autres 
auxquels on ne pense pas... des 
chômeurs issus des classes moyen¬ 
nes... des chômeurs qui 11 ’assiè- 
gent pas les “permanences”... qui 
attendent qu’on devine leur misère, 
et qu’on la soulage, sans les froisser. 

X X X 

Parmi ceux-là, je cite les chô¬ 
meurs de la pensée française et 
chrétienne... ceux qui, depuis un 
demi-siècle, ont fait les journaux 
dont vit l’intelligence catholique... 
ceux qui ont osé, dans le mutisme 
,des autres, tranmettre les mots d'or¬ 
dre d’en haut..,, ceux qui chaque 
jour, au milieu d’un dédale de so¬ 
lutions contradictoires ont affir¬ 
mé: “Le chemin est ic : , et il n'est 
pas ailleurs!” 

XXX 

Pauvres journalistes catholiques, 
gris journaliers de la plume grise, 
regardés de haut par leurs riches 
et décorés confrères du Boulevard, 
pas très soutenus paur leurs amis, 
vite oubliés, si tant est qu’ils aient j 
été jamais un peu connus... ils ' 
finissent généralement leur terne 
vie en mangeant.des pommes de ter 
re de seconde qualité dans un loin¬ 
tain village, où, aux jours de Sa 
splendeur (!...) on a, en une heu¬ 
re de folie, acheté une petite bara¬ 
que... dernière planche de salut 
avant la disparition défNiitive d’un 
‘‘déjà disparu”. 

XXX 

Quant aux autres. . . ceux qui ont 
la prétention de terminer leurs 
jours à Paris, avec la tenue exigée 
par la captale... ceux-là, vrai¬ 
ment, je ne sais pas comment iis, 
peuvent s’en tirer! 

Méditez ces simples- chiffres: 

500 francs par an! 

Moins de 42 francs par mois . 

27 squs par jourl 

Telle est la retraite d’un vieux 
journaliste quand il a versé, pen¬ 
dant vingt-cinq ans, ses cotisât ons 
à la caisse de son Syndicat. 

XXX 

500 francs par an! 

Alors qu’un a place de dortoi r 
dans une maison de vieillards coû¬ 
te, au minimum, 4,000 francs, et 
une chambre, 8,000 francs. 

27 sous par jour!... 

Quand un litre de vin coûte 2 fr. 
50.' 

Un litre de lait, 1 fr 40. 

Une livre de pain. 1 fr. 15. 

Une livre de.pot-au-f eu, 8 francs. 

Pour les heureux de ce monde, 

500 francs, c’est un réveillon... u- 
ne partie de chasse. . . une paire de 
chaussures. .. un chapeau!... 


ne 


Et si ce vieux journaliste 
meurt pas le dernier!... 

S’il a encore sa femme L .. 

Alors, il faudra diviser ce néant 
par deux !... 

XXX 

Mais, attention !... 

500 francs par an, c'est la retrai¬ 
ts d’un journaliste... quand il la 
touche! 

Le Syndicat des Journalistes 
français... Syndicat qui fut celui 
d’Albert de Mun... de Drumont... 
de Bazire, compte actuellement 115 
retraités de droit . 

Or, il peut servir que 80 pen¬ 
sions. ♦ 

35 adhérents attendent donc . . . 
Et portant ils ont payé leurs coti¬ 
sations pendant vingt-cinq ans!... 

Et il y a parmi eux des septua¬ 
génaires. 

xxx 

Tl existe bien, aujourd’hui . une 
Laisse générale des retraites de la 
Presse française. Elle commence a 
fonctionner, et, par le double ver¬ 
sement des rédacteurs et des direc¬ 
tions, elle va permettre la constitu¬ 
tion d’une retraite décente. 

Mais cette Caisse ne profitera que 
plus tard, à ceux qui entrent main¬ 
tenant dans le métier. 

Ceux dont nous parlons ... ceux 
dont la pens on devrait être pavée 
tout de suite, ce sont tes vieux’de 
la profession. . . ceux qui l’ont ex¬ 
ercée, sans espérance humaine, à 
la dure époque de la Séparation et 
du combisme, et avant que n’exis¬ 
tât la Caissa générale des retraites. 

Eh bien, cette misérable retraite 
de 5Ü0 francs*., leur rêve!... il 
faut maintenant que tous la reçoi 
vent. 

xxx 

Et puis, le Syndicat n’a 
les retraites à payer. 

Il y a les misères à soulager '. . 
le chômage si fréquent dans le jour 
nai.sme. . . la maladie.. . des dé¬ 
tresses terribles que, seuls, connais¬ 
sent certains confrères. 


. 



Lincoln \ -12 cylindres, sedan-sept passagers et Lincoln V-8 cylindres, 


coupe-cinq passagers 


Parfois, dans la ru 2 , vous croisez 
un pauvre qui vous tend la main. 
Et vous vous laissez aussitôt émou¬ 
voir, malgré tant de motifs de vous 
défier. 

Sachez voir^aujourd’hui un autre 
pauvre, qui, lui, ne tend pas la 
main, et qui, après toute une vie 


consacrée à la défense du beau du 
bien et du vrai, meurt fièrement, 
j’écris ces lignes de compassion et 
de vérité. 

Puissent-elles trouver le chemin 
de votre.coeur!..... 

Pierre L’ERMITE 


pas que 


—i 


NOUVEAUX 


Entrepreneurs 

DE 

Pompes Funèbres 

A PRINCE-AUBERT 

Notre abilité professionnelle, 
et notre sincérité personnelle 
réconfortent ceux qui en ont 
besoin en temps d’épreuves et 
de peines. 

Service Courtois 

McConnelI&Stevens 

Entrepreneurs de pompes 
funèbres 

Embaumeurs licenciés 
Jour et nuit Tel: 3533 

1012 — 1 re AVE OUEST 
PIIINCE-ALBERT, SASK. 


Qui osera dire la vieillesse don- —La semaine sainte a vu se dérou 
loureusë; lamentable, de tels écri- 1 er dans notre église paroissiale les 
vains, jadis célèbres à Paris, et belles cérémonies qui nous rappel- 
qui, aujourd’hui, sont heureux lent les grands mystères d 3 notre 
quand le Conseil syndical peut leur religion. 

envoyer un pauvre billet de 100 Le dimanche des rameaux, la pro 
francs! * cession avec les palmes nous rappe- 

Helas! trop souvent, les billets ] a ’t rentrée triomphale de notre 
de 100 francs ont manqué! Je ne ci- Seigneur à Jérusalem, 
terai qu un nom, celui d un dispa- l c Jeudi-Saint, anniversaire de 
ru, et je vous ri s qu’Adolphe Relié l’institution de la Ste-Eucharistie, 
serait mort de faim si 1111 ami, su- ] es communions furent nombreuses 
bitement alerté; ne 1 avait pas ans- e t l’assistance à la messe fut bonne, 
sitôt secouru. Dans l'après-midi, à tour de rôle', 

x x _ chacun vint faire la garde de la 

Lest .pour .atténuer cette tristesse sainte réserve, qui était gardée dans 
morale. . . je serais presque tenté un re posoir artistement décoré, 
de dire “cette honte que le Svn- L'heure de veille avec Notre-Sei- 
dicat des journalistes français a été gneur, le soir, à 7 heures, fut parti- 
aulorisé à organ ser un 3 loterie. culièreihent goûtée. 

Il vient d émettre 250,000 billet! Le Vendredi-Saint, tout nous rap- 
a 2 francs. , . pelait la mort de notre Sauveur: 

Il demanda qu on les prenne, l’ ail tel recouvert Me noir, L*s taber- 
ces billets, en quantité... qu on en nacles ouverts et vides, etc. Le ser- 
place le plus possible, et très v te... mon slir j a Passion nous fit faire 
et qu 011 îui donne des lois en na- llIle bonne méditation sur le prix de 
ture, et des dons en argent. notre rédemption. A l’office du nia- 

Le président de la République tin, le dévoilement du crucifix, a- 
s’est inscrit déjà pour un beau vase vec l’adoration de la croix, fit une 
de Sèvres. La loterie comporte plus impression marquée sur nos imagi- 
de 1,000 lots, dont plusieurs au- nations. 

tos, et des bijoux importants. Le Samedi-Saint fut partrculièrc- 

x x x ment impressionnant avec ses I 011 - 

Le tirage de la tombola aura lieu, gués cérémonies de la bénédiction 
pubiiquement, le jeudi 12 mai pro-j du feu nouveau, du chant de l’Exul- 
Ictiain, 5, boulevard Montmartre, a !tet et des prophéties, de la bénédic- 
la Confédération française des pro- tion de l’eau et de sa messe solcn- 
fessions. nëlle avec les allelu as. 

La liste des numéros gagnants | Le dimanche de Pâques, qui est 
'sera publiée le 25 mai suivant, et |l a plus grande fête des chrétien-.*, 
meme expédiée contre envoi de la Iparce que c’est la fètj de la victoi- 
; somme de 0 fr. 50. jre, comme il nous fut dit dans le 

I Les dons sont reçus par M. Sallé, Isermon, les communions furent 
vice-président, 69, rue des Dames, | nombreuses; l’église était pleine à 
! Paris, XVlie. Chèque postal; Paris: ; peu près à sa complète capacité 


LES CENTRES 
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TESSIER, Sask. 

- ^^- 


terre 11 e poudrera pas comme l’an 
dernier et que d’abondantes rosées 
tomberont sur nos champs de blé. 

Vivons dans l’espérance (le voir 
revenir les bonnes années, pendant 
lesquelles nous nous approvisionne¬ 
rons pour prévenir les disettes, au 
cas oû il plairait à l’Autçur de tout 
bien de nous éprouver encore'. 




MONTMARTRE* Sask. 


-*—***— 


SEMAINE SAINTE 

Avec les* jours-saints, notre cor¬ 
respondance a été un peu interrom¬ 
pue. Le Courrier vous revient plus 
chargé que. jamais et vous souhaite 
de toujours persévérer dans les 
grâces et les joies pas,calés. 

Puisse Jésus ressuscité relever en 
votre âme le courage d'autan et vous 
redire avec la* Saint des Francs: 
Kière Sicambe;. Adoré.ce (pie tu as 
foulé aux pieds et foule aux pieds 
ce que lu as adoré. 

La grande semaine a rappelé à 
notre mémoire des souvenirs bien 
doux: Les mystères de notre red-emp 
tion, de l’institution de l’Eucharis- 
t e. Nos âmes ri 2 chrétiens se sont 
resserrées à la lecture des événe¬ 
ments si sublimes de la passion du 
Sauveur. Ce fut un spectacle vrai¬ 
ment émouvant da voir.la totalité 
(le la paroisse suivre, les exercices 
religieux. Dieu en a été bien hono¬ 
ré, et nos coeurs fortifiés et récon¬ 
fortés. 

Le Jeudi saint a eu son cachet 
spécial: la communion pascale et 
la procession du reposoir. 

Le Vendredi qu’il faisait bon de 
s’agenouiller et baiser affectueuse¬ 
ment Celui qui mourait par amour 
pour nous. 

i Avec le samedi nous avons assis- 


161-106. La Commission rie la tom¬ 
bola est 43, rue (le Thévisc, Paris, 
L\e. 

xxx 

Vous connaissez maintenant >Ia 
totalité de la situation. 




PIEGES ET ACCESSOIRES 
POUR TRAPPEURS 


i 
i 
i 
i 

* i 
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Nous avons m bd 
assortiment de pièges 

Victor, 

Hawley, 

Norton, 

Oineda jump 

Toutes 
Grandeurs 


PARTIE DE CARTES 


pour la grand’messê. 

Le choeur de chant, sous la direc¬ 
tion de Mme A. Mireau, organiste, 
rendit la messe du 2ème ton. La bé¬ 
nédiction du Très Saint Sacrement 
suivit immédiatement et clôtura ain 
si solennellement cette série (le cé¬ 
rémonies religieuses, dont nous é~ 
tions témoins depuis! quelques 
jours. 

—Nos enfants des >011 vents de 
J Biggar et de Roselown sont venus 
4 1 dans leur famille respective passer 
J la vacance de Pâques. Ce sont: M. 
i Fortin et Mlle Pajot, -étudiants à 
jjjBiggar; les 3 demoiselles Régaire -et 
# i les 2 demoiselles Gordcn, étudian¬ 
tes à Rosetown. Ces enfants sont 
maintenant retournés à leurs étu¬ 
des. Nous leur souhaitons une bon¬ 
ne fin d’ànnéa scolaire. 

—(Dans le cours de l’hiver, nous 
avons eu quelques parties de cartes 
dans les maisons privées au profit 
de notre église. Outre que ces réu¬ 
nions ont pour but de grouper nos 
catholiques et de leur faire goûter 
à la vie sociale, ces soirées permet-pin; Mlle Cécile, 

1er prix pour 


|té au révçil de Jésus, lumière du 
monde. 

Puis c’est la Pâques, la Résurrec¬ 
tion, l’Alleluia (le toutes les âmes 
généreuses. Nous avons été témoins 
d’un vrai programme pascal. 

La messe (le Van Durme a 
rendue avec beaucoup d’âme et 
ainsi notre choeur de chant s’est at¬ 
tiré des éloges et remerciements 
bien mérités. Aussi le correspon¬ 
dant a été autorisé à dire merci à 
tous. 


de Nol pour rats à No 5 pour ours 


FUSILS ET MUNITIONS 

Toutes grandeurs et marques 

Carabines “22” à $5.50 et plus 

TENTES ET ACCESSOIRES POUR CAMPEURS 

Si vous allez chasser il vous paiera de vous mettre 
au courant de nos'prix 


Manville Hardware Co. Ltd. 

PRINCE-ALBERT, SASK. 


qui s’en vient demeurer au village. 

—Un nouveau bouclier, M. P. De 
Baker s’est installé en notra villa¬ 
ge. Nous lui souhaitons bonne chan¬ 
ce. 

VISITEURS 

Aille Armande Loire.de Ste-Rose 
visite son père, M. Henri Loire et 
ses autres parents. Aille Marguerite 
Loire chez Al. et Aime Bëauchemin. 

—AL Jos. Del veau de Ste-Rose é- 
tait en visite chez des amis ici. 

BAPTEME 

Le samedi saint A été baptisé Jo¬ 
seph Antoine Jérôme, enfant de 
Al. et Mme Lucien Vertefeuille. Par¬ 
rain AL Antoine Jalbert, marraine, 
Yvonne Coupai, son épouse. 

ASSEMBLEE POUR LES 
CULTIVATEURS 

Une assemblée assez nombreuse, 
présidée .par AI. A. T. Breton, eut 
lieu dans la salle, paroissiale. Il 
s’agissait d’une conférence sur les 
grains da. semence.en vue de l’expo- 
sitiph de grains de B égin a en 1933. 

Le conférencier éta : t AI. Palmer 
du Département de l’Agriculture. 
Après une ri \se ussion générale très 
intéressante AL Boyer proposa une 
môfion da remerciements. 


*- 
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PAQUES 


CANTAL, 


Sask. 

*- 
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tent de ramasser quelqiUargent qui 
ne serait pas donné autrement. Ces 
parties de cartes ont rapporté cel¬ 
le année le profit net de $55.00; ce 
qui est très beau, étant donné les 
temps durs que nous traversons. 

Oui, les temps durs sa font sen¬ 
tir beaucoup à Tessier, et peut-être 
un peu plus ici que dans le sud de 
la province, oti les secours arrivent 
de toutes parts, ce dont Tessier 
n’est pas favorisé. Tout de même, 
nos fermiers ne perdent pas coura¬ 
ge, car l’apparence, pour la présente 
année, est relativement bonne, s’il 
faut en juger‘d’après la grande 
quantité de neige que nous avons 
eut cet hiver et qui couvre encore 
nos champs. 

Maintenant le beau sole i 1 cl 11 prin¬ 
temps commence à réchauffer et 
nous avertit de nous préparer aux 
semences qui ne devraient pas tar¬ 
der au-delà d’un mois. 

L’espérance fait vivre; vivons 
dans l’espérance que cette année 
nous serons plus favorisés, que la 


Les Dames Palronesses ont Or¬ 
ganisé une autre soirée qui a su 
charmer de nombreux assistants. 

Durant cetta soirée de jolis mor¬ 
ceaux (le chants et déclamations ont 
été rendus. 

Les prix furent ainsi distribués: 

1er prix des dames: don de Al. J. 
Morin; Dame J. A. Léveillé. 

2ème prix des Dames, don de Ailla 
Thérèse Perron; Aime Billings. 

Consolation, don de Aille B. Pé- 
Breton. 

messieurs, don de 
Dame Deniers; AI. Ed. Carbonneau. 

2ème prix pour messieurs, don 
de AI. Rinaudo; AI. J. Malack, 
Consolation, dont de Orner Leblanc 
E. J. Deschambault. 

Prix d’assistance, don de Dame 
Provencher, AI. Alb. Lévesque. 

Il y eut aussi la tirage d’un cou¬ 
vre-pieds, don de Mme L. P. Côté, 
gagné par AI. Valmont Pelletier. 

Soyez aux aguets tous les juges du 
concours- français étaient présents 
et ont pris note du bon français 
que l’on y a débité. 

Pratiquez bien votre langue à ces 
occasions; car c’est là surtout que 
vous serez jugé. Vous faites bien 
aussi d’accepter de rendre un mor¬ 
ceau de français dans nos réunions 
c’est un point de plus pour vous. 

NOUVEAUX CITOYENS 

AI. Bock Fortin a pris possession 
de la terre de AI. Fortunat Coupai 
à la place de AI. Urgel Lafontaine 


La belle et glorieuse fêta de Pâ¬ 
ques a été célébrée en notre*paroisse 
avec la même prêté et solennité des 
années précédentes. L’églisa avait 
revêtue ses plus belles parures; les 
fidèles s’étaient rendus de grand 
matin pour faire la sainte commu¬ 
nion. au delà da deux cents reçu¬ 
rent le Christ ressucité en ce beau 
et touchant jour de Pâques. 

Les exercices de la Semaine sain- 
ta, lurent très bien suivis. Müigré les 
routes difficiles et une température 
des plus désagréable. 

Au soir de ce même jour, eut lieu 
une soirée intime, d’amusements, et 
petit concert, organisé par le choeur 
de chant de la paroisse, n’eut pas 
moins de succès que les soirées d’a- 
vyant. 

Pour terminer, AI. Wilvers de Bel¬ 
le garde, chef organisateur des cer¬ 
cles (le l’A.C.F.C., de la région, ac¬ 
compagné de Al. Lucien Houde, sous 
chel de Storthoaks. Il ne faut pas 
été ( iue AI. le curé Ferland eut 

o» I l’amabilité de se rendre chez nous 
pour rélutusser notre réunion. Sa 
présence a été saluée par la bienve¬ 
nue la plus, franche des ^paroissiens 
qui la connaissent bien déjà et par 
AI. le crfré .Fortin. 

AI/ Wilvers, chef de la région, 
dans une magnifique conférence, 
fit ressortir clairement, le. but, les 
destinées, les fins et la passé de l’A.- 
C.F.C., pour en ven r à la forma- 
tion d’un cercle à Cantal. Les gens 
comprirent bien* vite l’importance 
de s’unir'pour former un cercle, a- 
fin de revendiquer nos droits per¬ 
sécutés. 



Les enfants se développent avec le gruau 
d avoine Robin Hood 


Robin 




Oats 


A été élu président du susdit cer¬ 
cle: 

M. Cyprien Bertholet, vice-prési¬ 
dent, AL Albert Boutin, AI. Théodu- 
le Landry, sec-trés. Directeurs: M. 
Jean Gauthier, AI. Luc Lemieux, 
Dame AVilfrfid Hamel, Aille Rose 
Alma Laurent. 

Nous espérons que, malgré les 
temps difficiles, notre cercla se 
maintiendra au niveau des autres 
cercles paroissiaux. 

BAPTEMES 

Joseph Gervais et Alarie Ange 
Maillard, un fils baptisé sous les 
noms da Joseph, Henri. Parrain et 
marraine, Rolland Couture et son 
épouse.. 

—Wilfrid Cyprien, enfant de Al- 
phé Baril et ^de Eugène L’Ermite. 
Parrain et marraine, Cyprien Ber¬ 
tholet et son épousa. 

—Joseph, Hector, enfant de Ac- 
quilas AAdlcott et Géneviève Boutin. 

CA ET LA 

-—Adrien Fortin, 'jeune garçon, 
neveu de AI. le curé, est arrivé au 
prasbytère ces jours derniers pour 
demeurer avec son oncle. Il a été 
le bienvenu. 

—AI. Alphonse Gervais nous est 
arrivé (le l’hôpital de St-Boniface, 
Manitoba, après avoir subi une gra¬ 
ve opération. Nous lui souhaitons 
prompte guérison. 

—AI. l’abbé Foisy, curé de Ala- 
nor était de passage* au. presbytère, 
le lundi de la semaine sainte. 

—Nos fermiers se préparent à en 
semencer bientôt. Ils ont grand es¬ 
poir en la divine Providence que la 
moisson leur sera favorable à l’au- 
tom ne. 


Les gaietés de Vhoroscopie. 

La chute d’Alphonse XIII était, 
paraît-il, inscrite dans les astres. 
La très fameuse pytlionisse, Aime 
de Silva, huit jours après le coup 
d’Etat, l’expliquait de la manière 
suivante en se basant sur l’horos¬ 
cope du roi: 

—Au moment de sa naissance, la 
planète Mars s’élev/ait à l’horizon 
dans le signe zodiacal de la Vierge: 
ce qui faisait présager que les évé¬ 
nements les plus importants, de sa 
vie concerneraient la nation et tou¬ 
tes choses s’y rapportant. Alercu- 
re a grand, pouvoir sur son destin; 
mais Mercure est une planète con¬ 
vertible, aussi le “natif’ est-il in¬ 
fluençable et subit-il les vibrations 
de son entourage... Lç signe du 
Taureau, lieu des principales in¬ 
fluences astrales, a pour seigneur 
Vénus, laquelle est située en un 
lieu maléfiqué où elle reçoit de très 
mauvais aspects, notamment de 
Mars qui, par sa conjonction avec 
l’ascendant prépare des troubles, 
tels que: luttes par le fait d’cpne- 


Hôtel 

King 


Cet hôtel autrefois le ‘Saskatche¬ 
wan, situé en face de la gare 
C. N. R: peut vous fournir tout 
le confort que vous pouvez dé¬ 
sirer: Sous la nouvelle admin- 
stration, les chambres sont gar 
nies de nouveaux ameublements. 


PLAN EUROPEEN 
® Taux $1.00 en montant 

FRED L. SHEA, Propriétaire 

TEL 2739 Prince-Albert 


LA - -£IE PARENT LIMITEE 

COUTIERS EN GRAINS 

Maison établie en 19 2 5 et contrôlée par du capital de langue française 
Avance libérale et prompt paiement par chèque certifié 
i . Réferences 

BANQUE CANADIENNE NATIONALE 
p OUR TOUT RENSEIGNEMENT, ADRESSEZ-VOUS A 

|cd. 89 957 185-189 Grain Exchange Ànnex, Winnipeg 
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Faite pour ceux qui ont bon goût et désirent 
un bneuvage pur -- une bonne' bière -- pleine 
de saveur et tient de tonique 


MIWED AHD BOTTLEO BV 

REûINA BREWIN6 CO., LTD. 

RE6INA~ (AIK 


mis déclarés ou secrets, désordres 
dans les choses intellectuelles, guer 
res, révolutions, etc... L’ensemble 
de l’horoscope confère au natif des 
tendances humanitaires, mais con¬ 
servatrices, et fait prévoir en Es¬ 
pagne des transformations dans les 
pensées et dans les lois... Tout 
actuellement annonçait la chute et 
les calculs de direction des planè¬ 
tes pour l’avenir indiquent: l’exil. 

...Et voilà pourquoi Alphonse 
XIII a dû quitter son trône! C.Q. 
F.D. 



Recette de Msss Campbell pour 

PeBts Gâteaux forme Tasse 

1/3 tasse beurre 2 tasses farine à pâtisse- 
^ tasse sucre rie (ou 1 % tasse farine 

2 oeufs à pain) 

c. à thé ex- 3 c. à thé Poudre à 
trait vànilie P*kte “Magic” 

c. à thé sel 1 tasse lait 

Défaites le beurre en crème: ajoutez le 
sucre graduellement en battant bien. 
Ajoutez les jaunes d’oeufs et la vanille, 
puis battez de nouveau. Tamisez la 
farine avec la po: dre à pâte et le sel et. 
ajoutez au premier mélange en alternant 
avec le lait. Incorporez ensuite les blancs 
d’oeufs.bien battus. Cuisez en moules 
graissés, forme tasse, ou en moules de 
papier, durant environ 25 minutes, dans 
un fourneau chauffé à 375° F. Servez 
chauds saupoudrés de sucre en poudre, 
ou froids avec glaçage. Le Livre de Cui¬ 
sine “Magic” renferme nombre de dé¬ 
licieuses recettes de glaçages. 


. “Les 

P etits Gâteaux 

forme Tasse sont 
délicieux faits avec 
la “Alagic” 
dit Miss Heleu Campbell, 
directrice 

de “Châtelaine Institute” 

A /STss Campbell est d’avis que le 
LT J- succès en cuisson doit surtout 
être attribué à l’usage de bons i ngré- 
dients. C’est pourquoi le “Châte¬ 
laine Institute” emploie ct*recom- 
mande la Poudre à Pâte “Magic”, 
qui répond parfaitement à ses 
exigences. Nombre d’épreuves ont 
démontré qu’elle était absolument 
pure, efficace et toujours uniforme. 

La plupart des diététistes et pro¬ 
fesseurs d’écoles ménagères du Cana¬ 
da préparent leurs re cettes avec la 
“Magic”. ‘Ils l’emploient exclusi¬ 
vement sacjiant qu’elle donne des 
résultats invariablement meilleurs. 

Elle est aussi préférée de 3 mé¬ 
nagères canadiennes sur 4, et se 
vend plus que toutes les autres . 
marques réunies. 

N’accepfez pas d’imitations. Faites 
comme les experts—exigez la Pou¬ 
dre à Pâte “Magic”. 

. / 

Livr i de Cuisine Gratis — 

Le Nouveau Livre de Cuisine 
“Alagic” vous fournira des dou¬ 
zaines d’excellentes recettes pour 
vos pâtisseries cuites à la maison. 
Ecrivez à la Standard Brands 
Limited, Fraser Avenue & Liberty 
St., Toronto, Ont. 
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Châtelaine institute 


p. MA*NtAlNei>8)( 

Châtelaine Magazine 
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Ne contient pas 
d’alun”. Cette dé- 
ration sur 
chaque boit * 3 est 
notre garantie q Ue 

la Poudre à Pâte 
‘‘Magic” ne con¬ 
tient ni alun, ni 
ingrédient nuisi¬ 
ble. 


Fabriquée au Canada 


ENCOURAGEZ LES 
NONCEURS DU 
“PATRIOTE” 


AN- 







































































































































































LE PATRIOTE DE L’C'UEST, mercredi le 6 avril 1932 




Vendre ses biens! en donner le 
'^v'prix aux pauvres, et vivre avec ces 
nommes qui n’ont que le strict né- 
cessa ire! Oh non! c’est trop dur 
l>our lui, pense-t-il. Il ira dans le 
monde, le malheureux et qui sait? 
peut-être s’v perdra-t-il! 

' Devant ce chef-d’oeuvre de Hoff¬ 


man qui pourrait aussi s’appeler 
“L’appel à la vocation.” Méditons 
et appliquons-nous chacune des 
paroies du Divin Maître! Sentons- 
nous l’appél? Instruites par l’exem- 
pîc du jeune homme répandons 
couragement à Jésus que nous vou¬ 
lons le suivre. 


Compositions de mars 1932 


Causerie 


g 4 _ 

Mes chers petits amis, 

Pâques! Vacances! Printemps! 
Quelle belle saison, n’est-ce pas,* 
mes petits neveux, mes gentilles 
nièces? Les jeux amusants, les cour¬ 
ses les visites, quelle liberté! Plu¬ 
sieurs jours sans classe. Oh! ce n’est 
pas que nous n’aimions notre clas¬ 
se. .. mais quelques jours de congé, 
quelques sqirs sans devoirs, c/est 
bien appréciable, n’est-ce pas? J’es¬ 
père, mes petits amis, qu’après a- 
voir bien sanctifié les solennités pas* 
cales, vous avez bien goûté vos va¬ 
cances, bien joui de vos quelques 
jours de répit. * 

Et maintenant la saison qui s’a¬ 
vance, a, tous les jours, des char¬ 
mes nouveaux. Les oiseaux von. 
arriver, lesquels seront les pre¬ 
miers? Ce serait bien intéressant 
d’en faire la liste avec la date de 
leur retour. Là neige va bientôt dis¬ 
paraître et les anémones montre¬ 
ront leurs petites têtes veloutées. A 
quand les premières? Les champs 
se réveilleront sous» peu et revêti¬ 
ront* leur manteau de verdure. Les 
nouveaux petits agneaux tout blancs 
les poussins, petites boules de du¬ 
vet jaune ou blanc, les petits mi¬ 
noux si doux et si jolis, tous seront 
là pour nous intéresser. Oui, mes 
petits neveux, mes chères nièces, 
la nature se réveille pour nous ren¬ 
dre la vie plus belle sous la main 
du bon Dieu. Et nous, que ferons- 
noiy> pour remercier, ce bon Père 
de ses dons abondants? 

Voulez-vous, que notre champ d’ac¬ 
tion soit notre âme? Nous y ferons 
croître un gazon velouté par un 
fond de vie parfaite: l’état de grâ¬ 
ce continuel. Les beaux arbres qui 
ombragent notre verte prairie, se¬ 
ront les messes entendues le diman¬ 
che et quelque fois sur semaine. Les 
fleurettes de ce champ seront nos 


*i ***** 
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petits sacrifices. Oh, ne cherchons 
pas des choses extraordinaires, les 
petites peines, les petites contrarié¬ 
tés, les déceptions de tous les ins¬ 
tants, acceptées avec générosité 
plairont beaucoup au bon Dieu. Il 
nous faudrait bien aussi quelques 
petits agneaux qui gambadent dans 
ce pré fleuri, que ce soit nos petits 
actes de charité envers nos compa¬ 
gnons et nos compagnes. Quant aux 
oiseaux (pii chantent et voltigent 
d’arbre en arbre ce sera les petites 
pensées au bon Dieu ou à la Sainte 
Vierge que nous, aurons de temps 
en temps pendant nos occupations 
ordinaires. 

Ainsi, mes chers petits amis, 
nous ferons pour notre Créateur ce 
qu’il fait pour nous. 11 réveille la 
belle nature pour que nous en jouis 
sions. Nous, nous recueillerons en 
notre âme, tous les sentiments qui 
le feront jouir dans cette belle âme 
qu’il nous a donnée. N’est-ce pas, 
mes chers enfants, que ce sera 
beau? Ce n’est pas difficile, essay¬ 
ons. Vous me direz dans vos petites 
lettres si vous comprenez bien ma 
pensée, et si vous aimez cela aussi 
de recevoir un joli dessin de votre 
âme, représentée comme je vous la 
propose ici. Moi, je vous en fais la 
description. Aimeriez-voiîs de me 
la reproduire en un dessin que vous 
enverriez au lieu de la composition 
pour ce mois?... Vous avez le 
choix, ou la composition sur un 
des sujets donnés, ou un dessin sur 
le joli pré fleuri de votre âme. Peut- 
être y aura-t-il quelques prix pour 
les travaux les mieux réussis ou 
pour les âmes les mieux cultivées. 

Au revoir, mes bons petits amis, 
mes chères grandes. Au plaisir de 
vous lire bientôt, 

Tante PRESENT!NE 
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92 
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Quelques Compositions 


Raymond 

LA FETE DE MAMAN 

La fête de maman était le 4 mars. 
Voulez-vous savoir un peu, ce que 
nous avons fait? Nous avions invi¬ 
té quelques amis pour la circons¬ 
tance. 

Une partie de cartes avait été 
organisée en l’honneur de sa fête 
à la fin de laquelle, les cadeaux 
devaient lui être présentés. 

Il me tardait bien que ce moment 
arrivât, car vous n’en doutez pas, 
j’avais le mien à lui donner et j’é¬ 
tais bien fier de le lui offrir. Vous 
voudriez bien savoir ce qu’un pe¬ 
tit garçon comme moi peqt offrir 
à une maman. Eh bien! voici mon 
cadeau, une jolie plume fontaine 
pour écrire à sqn pytit garçon 
quand il sera au collège, car savez- 
vous? on parle de me mettre en 
pension. Ensuite nous avons chan¬ 
té et joué de la musique et comme 


AGENT 

Instruments oratoires 
‘Cockshutt et Frost & Wood’ 

Tracteurs 

“Allis-Chalmers“ & “United” 
Séparateur “DEL AV AL’ 

A. E. Delamere 

Téléphone 2707 

11 ième Rue Ouest - Prince-Albert 


toutes les bonnes choses, la soirée se 
termina par de chaudes poignées 
de mains de la part des amis, et 
de bons baisers par les petits. 

-x-- 

HENRIETTE 

Grade X 

LE JEUNE HOMME RICHE 

“Si tu veux être parfait, va, vends 
ce que tu possèdes, donne tout aux 
pauvres, après cela viens et suis 
moi”. Voilà les divines paroles qui 
me reviennent à la pensée, lorsque 
mon regard se pose sur le tableau 
de Hoffman représentant: “Jésus et 
le jeune homme riche”. 

Comme le regard de Jésus est 
doux, il semble inviter et même 
supplier le jeune prince de le sui¬ 
vre. Il lui indiqué ses’ apôtres en 
disant “Suis leur exemple.” L’Evan¬ 
gile nous dit: “Jésus le regarda et 
i’apna.” Oh! qui n’aimerait pas 
ce jeune homme dont la pureté ray¬ 
onne dans la physionomie claire. 

Le jeune homme a l’air pensif, 
semble envier le sort des'apôtres, 
mais l’appel (h*s richesses est plus 
fort que la tranquiüté d’une vie so¬ 
litaire, plus fort que l’amour qui 
étincelle dans les yeux de Jésus. 

Et pourtant il a l’air bon! Oui! 
il est bon et pur, mais il n’est pas 
parfait; c’est~pourquoi Jésus veut 
qu'il se retire du monde, avec lui, 
pour le devenir. 

La main sur le côté, la tête pen¬ 
chée il semble réfléchir sur ce que 
vient de lui dire le Maître. 

A l’arrière scène l’on voit ses a- 
pôtres; l’un d’eux regardant curieu¬ 
sement Jésus et le jeune homme 
parait deviner ce qui se passe et 
semblent dire “Pauvre malheureux, 
si seulement tu savais le bonheur 
que t’apporterait ce sacrifice de tes 
richesses”. 





Espérez Toujours 

même si d’autres médecines ne vous ont 
pas aidé. Une simple et vieille prépara¬ 
tion herbeuse comme le 

novoro 

Du DR. PIERRE 

peut vous remettre sur la routé de la santé. Il 1 a fait pour des 
milliers d’autres. Pourquoi ne le ferait-il pas pour vous? 

Il est absolument sain. Ne contient pas de drogues nuisibles. 

Il est bon pour toute la famille. 

L’histoire intéressante de sa découverte, avec des renseignements 
précieux, et des attestations véritables, est envoyée gratuitement 
sur demande. Ce remède herbeux renommé ne peut être obtenu 
chez les droguistes. Des agents spéciaux le fournissent. Ecrire à 

DR. PETER FAHRNEY & SON CO. 

2501 Washington Blvd. CHICAGO, ILL. 

r (Délivré libre de tous droits au Canada) 
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GRADES 9, 10, 11, 12 
Description djo mon Village. 

GRADES 6, 7, 8 
Description de ma Classe 
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Description de mon Jotiet Favori 
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Gcorgette Damiens . , 95 

Antoinette Marchand . 94 

Hélène Decliief . 88 
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Notre Langue 


Notre langue naquit aux lèvres des Gaulois. 

Ses mots sont caressants, ses règles sont sévères, 

Et, faite pour chanter les gloires d’autrefois, 

Elle a puisé son souffle aux refrains des trouvères. 

Elle a le charme exquis du timbre des Latins, 

Le séduisant brio du parler des Hellènes, 

Le chaud rayonnement des émaux florentins, 

Le diaphane et frais poli des porcelaines. 

dîlie a les sons moelleux du luth éclien, 

Le doux babil du vent dans les blés et les seigles, 

La clarté de l’azur, l’éclair olympien, 

Les soupirs du ramier, l’envergure des aigles. 

Elle chante, partout pour louer Jéhova, 

Et, dissipant la nuit ou l’erreur se dérobe, 

Elle est la messagère immortelle qui va 
Porter de la lumière aux limites du globe. 

La première, elle dit le nom de l’Eternel 
Sous les bois canadiens noyés dans,le mystère. 

La première ,clle fit monter vers notre ciel 
Les hymnes de l’amour, l’élan de la prière. 

La première, elle fit tout à coup frissonner 
Du grand Meschacébé la forêt infinie, 

Et l’arbre du rivage a paru s’incliner 
En entendant vibrer cette langue bénie. 

Langue de feu, qui luit comme un divin flambeau, 
Elle éclaire les arts et guide la science; 

Elle jette, ên servant le vrai, le bien, le beau, 

A l’horizon du siècle une lueur immense. 

Un jour, d’âpres marins’ vénérés parmi nous, 
L’apportèrent du sol des menhirs et des landes, 

Et nos mères nous ont bercés sur leurs genoux 
Aux vieux refrains dolents des ballades normandes. 

Nous avons conservé l’idiome légué 

Par ces héros quittant pour nos bois leurs falaises, 

Et, bien que par moments on le crut subjugué, 

Il est encore vainqeur sous les couleurs anglaises. 

Et nul n’osera plus désormais opprimer 
Ce langage aujourd’hui si ferme et si vivace. . . 

Et les persécuteurs n’ont pu le supprimer, 

Parce qu’il doit durer autant que notre race. 

Essayer d’arrêter son élan, c’est vouloir 
Empêcher les bourgeons et les roses d'éclore; 

Tenter d’anéantir son charme et son pouvoir^ 

C’est rêver d’abolir les rayons de l’aurore. 

Drille donc â jamais sous lè regard de Dieu, 

( ) .langue des anciens ! Combats et civilise, 

Et sois toujours pour nous la colonne de feu 
Qui guidait les Hébreux vers la Terre promise! 

W. CITAPMAN. 
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FERMIERS 
ATTENTION ! 

Grande ouverture de l’agencei 
Massev-Harris, dans Lédif» 
autrefois occupé par le Sturgeonj 
Pake Lumber iCo. 

1 601 - 2ème Avenue Ouest j 

2 blocs à l’Est des Waskcsiu Mills* 

Nouveau stock complet de movccanq 
de repa pages 

SEMOIRS 

Toutes grandeurs-nocveaux‘et réparod 

Catalogue envoyé sur demandej 

Maurice V. SMITI 

AGENT. 

Téléphone 3546 

Prince-Albert - - Sas! 


Black Leaf 40 

Pour détruire les poux sur les 
volailles 

Le nouveau tarif a fait augumenter le 
coût de 25 pour cent. Nous avons un 
bon stock qui a été acheté avant que 
le tarif soit en force 
Donnez votre commande dès aujour¬ 
d’hui, avant que notre stock soit 
vendu 

1 oz . 35 

1-4 lb .*.75 

1-2 lb . $1.25 

2 lb . $3.75 

Bell’s Limited 

GRENETIERS 

Tel. 2701 102 8ème rue Est 

Prince-Albert ------ Sask. 


Atelier Métallurgique 

Machine Moderne 
Apareils Electriques 

les plus récent! 

Envoyez nous vos magnétos génëfl 
teurs, etc., nous portons attention | 
spéciale aux ordres par la poste 

GROSSER &! 
GLASS, Ltd. 

31 - 12ème rue Ouest 
PRINCE-ALBERT - - SASl 


'offre spécTalI 

HARNAIS HUILES 
Apportez-nouis vos harnais pend® 
les mois de janvier et février. 1 

Nous huilerons à perfection chacilM 
des courroies afin d‘e les rendre trip 
souples. Prix seulement:-- 

$2.50 sans courroie de recul 
75c pour courroie de recul j 

Nous spécialisons dans la réparatioij 
de harnais 

Téléphone 2230 

Royal Oak 
Saddlery 

Company Limited 
L. K. HORNE, Gérant 
808 Ave. Centra^; Prince-Ail) 















































































































































































































































































































LE PATRIOTE DE L’OUEST, mercredi le 6 avril 1932 


Compositions de mars 1932 
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Albertine Doucette . 

. . 96 

Alvine Fradette . 

. . 95 

Marie Louise Dauphinais 

. . 94 

Yvette Duruisseau . 

. . 93 

r Délia Fradette . 


<Rose-Anna Assaillv . 


Gabrielle Miron .. . , 


Florence Berthelette. 


Cécile Boisvert . 

. . . 87 

GRADE V 


Octave Assailly . 


Pauline Laurier .. . 

. . . 89 

Mathilde Miron . .. ... 


Joseph Boisvert . 


Yvonne Lapointe . 

,. . 86 

Rose Gamache .. . 

. • 85; 

Andréa Assailly .... : . 

. . 84 

Elie Duruisseau . 


Etienne Delaurier . 

. . 82 

Albert Assaillv .. . 


GRADE IV 


Angéla Berthelette . 


Joseph Desrochers . 


Marie Blanchard . 

. . . 88 

Angèle Duruisseau . 

. . . 87 

Ernest Hébert . 





Lilianne Beauchesne .. 84 

Rosalie Braconnier. 82 

GRADE IV 

Laurclte Beauchesne. 86 

Noël Braconnier •'. 86 

G il ber te Hamon . î..*. .. 85 

Thérèse Lafrenière . 84 

Mari 3 Jeanne Deaust . 83 

Annette Bacliand . 82 

Simonne Chevrier. 81 

Marcel Braconnier . 80 

René Chevrier .. 80 

FERLAND 

GRADE VIII 

Gérard Couture . 97 

Alfreda Morin ... 96 

Joseph Couture . 95 

Rosario Morin . 95 

Léonard Morin , . . . .. 94 

Thérèse Brisebois . 94 

GRADE VII 

Béatrice Couture . 95 

Doëa Barsalou . 94 


GRADE 
Irène Desmeules .. . 

Francis Boyd . 

Lilliane Pagé . 

Laurette Breton • • • 
Cécile Pagé . 


LAFLECHE 

GRADE XII 
Camille Bonnay. 


Alin: 


GRADE XI 
Gagnon . 


GRADE X 

Cécile Campeau . 

Gilberte Palmier . 


GRADE IX 


Edna Thuot 


92 


91 

90 


88 

86 

85 

84 

83 


95 

96 


94 

93 


92 


Emilia Perron . 

Fernand St-Jacques 


4 GRADE IV 

Roland Vermette . 

Clotilde Perron .. 

Emma Perron . 

Emile Chénard . 

Arthur Tessier . 


GRADE IV 
Albert Charpentier .... 
Georges Charpentier . . 


85 

84 


85 

83 

82 

81 

80 


76 

75 


ST-ISIDORE 1)E BELLEVUE 

GRADE VII 

Julie Gaudet.*. 95 

Marguerite Duvai .. 94 


GRADE V 

Denise Duvai . 

Bruno Houle. 


GRADE I V 

Aline Gaudet . 

Alain Houde -. 

Jean Duvai . 


GRADE VIII 

Ma don ne Lewis . 

Gabrielle Verhelst . 

Nellie Morin . 

Jeannette Buriinguctte . 

Jeanne Cantin .• . 

El n or a Bourassa .: 

Eva Lizée .* • . . . 

Catherine Darby ...... 

GRADE VI 

Laura Thuot . 

Elsie Verhelst • • A . 

Gérard Roy .. 

Pat Morin ...*.. 

Albert Verhelst • . 

Philippe Gobeil . 

Ruth Brunelîe • . 

Dolorès Bourassa 
Laurent Lizée . 


MONTMARTRE 
GRADE VI 

Rose Eva Coupai . 

Liliane Goulet . 

Dosithé? Coupai . 


GRADE V 
Marie-Rose Beaulieu . . . 


GRADE VI 
Réjean ne Couture . 


94 


PRESCRIPTIONS 

Il est préférable que vos près* 
criptions soient remplies par dea 
pharmaciens qualifiés et expéri¬ 
mentés. Nous n’employons que 
les pharmaciens gradués pour ce 
travail si Important et vous pou¬ 
vez ainsi n’avcîr que les meil¬ 
leurs remèdes et les meilleurs sef 
vices professionnels à nos maga- 
Bins. 

2 MAGASINS 

ROWE’S 

Drug Store 

Adjoyant, magasin Kamsey’s 

ROWE’S 

Central Drug Store 

Adjoyant, Bureau de Poste 
PRIN AUBERT, SASK. 


GRADE V 

Trcfflé Brisebois . 90 

Armand Laberge. 88 

Cécile Brisebois... 87 

Jean-Marie Morin . 86 

Valmore Couture . 85 

GRADE IV 

Rollande Couture . 86 

Eda Bisson. 85 

René Couture .. • • • 84 

Olivier Couture . 82 


WOLSELEY 
GRADE VI 

Francis Coueslan . 

Maria Coueslan . 


92 

90 


ZENON PARIC 


GRADE IV 

Evéline Hudon . 82 


ORMEAUX 

GRADE VIII 

Marie Brassard . 

Léo Beaulac .. 


90 

85 


0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 


GRADE VI 

Jeanne Brassard . 86 

Antoinette Savard . 85 

GRADE V 

Simonne Brassard . 84 

Rolland Beaulac . 80 

GRADE IV 

René Savard . 78 

Evéline Savard. 76 

B A TT LE FO RI) 

GRADE XII 

Lévina Dupcrron. 97 

GRADE X 

Lucienne Paradis . 96 

Yvette Bonnet . 95 

Clotilde Roussel ' . 94 

Jeannette Côté. 94 


GRADE 

Léona Lavoy . 

Benjamin Ferraton 


III 


BELLEGARDE 

GRADE VIII 
Marguerite George . 


GRADE VII 

Louise Perreaux . 

Hélène Bourgeois . 


GRADE VI 

Geneviève Moreau . 

Maurice George .• 

Joseph Rivet . 

Cécile Sylvestre. 


GRADE V 

Arthur Perreaux . 

Alcide Sylvestre . 

Irma Pierrard . 

Clotilde Paulhus . 

Lucien Garnier . 


GRADJE 
Joseph Perreaux •.. 

Gérard George . 

Orner Sylvestre 
Alphonse George .. 


IV 


GRADE IX 
Thérèse Pagé . 


93 


GRADE VII 


VICTOR MATHIEU, N. P. 

Notaire de Cinq Diocèses. 

PRETS A 5»/2 % POUR UNE DUREE DE CINQ ANS 

(Sans hypothèque sur les immeubles) 

aux Diocèse, Paroisses, Communautés religieuses do la 
Saskatchewan, du Manitoba et de l’Alberta. 

BUREAU: 98, RUE ST-JOSEPH QUEBEC 

Téléphone: 2-3337 et 2*0363 


93 

90 

88 

87 

85 

84 

80 

77 


90 

87 

86 

85 

80 

75 

72 

70 

65 


94 

90 

86 


86 


84 

80 


80 


S7 

86 


85 

82 

80 

80 


84 

83 

82 

81 

80 


82 

81 

80 

78 


GRADE III 

'Raymond Gaudet . 

! Thérèse Donahue . 


92 

90 


88 

86 

85 


78 

75 


Lucien Leclerc . 

ST-IIIPPOLYTE 
GRADE VII 

Colombe Blaquière . 


GRADE VI 
Claire Malhomme ...... 


60 


90 


88 


BELLEVUE 
GRADE X 

Laurence Gaudet . 


GRADE V 

Eugène Hamel . 86 

Thérèse Mahomme . 87 

Marie Nadon . . • • • . 85 

Philippe Hamel . . 84 

Bertlie Bellanger . 82 

Helen Katzel . 81 

Germaine Jullion • ^ . 80 

Florence Régnier . 79 

Clara Katzel . 75 

GRADE IV 

Rita Blaquière . 85 

Bernadette Malhomme. 84 

Jeannette Régnier . 82 

Isabelle Katzel . 80 

Alice Hamel . 76 

Marie Hamel . 75 

ST-BRI EUX 

II 


Germaine Giroux 
Gabrielle Potvin . 


GRADE VIII 

Marguerite Brière. 

Stella Dumont . 

GRADE VII 

Jeannette Paquette. 

Alberte Lacourcière .... 

Marie Ange Lizée . 

Jeanne D’Arc Beaudo’n 


78 

55 

93 

84 

92 

88 

51 

50 


GRADE VI 

Rose Mea Mercier. 70 

Suzanne Morin . 66 

Pierre IverViche . 62 

Jean Paul Potvin . 


GRADE V 

[Marie Tanter .. 

Cécile Mercier . 

Thérèse Beaudoin. 

Hélène Tanter . 

Madeleine Beaudoin . 

— X ■ 


59 

68 

66 

63 

61 

54 


GRADE 
Thérèsa Kayner . . 
Marie Fradette . . . 
Thérèse Assie. 


65 

64 

62 


85 


MATTES 


GRADE VII 

Gilberte Gaudet . 

Aurélien Gaudet . 


82 

81 


GRADE V 
Madeleine Gaudet .... 
Jeanne Gaudet .- 


GRADE VII 

Eva Sévigny . 88 

Aurore Portier . 86 

Wilfrid Fortier .. 84 


GRADE IV 
Félix Pelletier ....... 

Carmen Gaudet . 

Emmanuel Gaudet. 


80 

78 


76 

75 

74 


ALBERTVILLE 
GRADE VIII 

Lucienne Gignac . 

Lucienne Corriveau ... 

Emelda Gignac . 

Clara GobciRe .. 


ST-HUBERT 


1 GRADE V 


Maria Smeets . 

. . 83 

Florence Brulé . 

.. 80 

Antoinette Faquin.. .. . 

•. 78 

ROCANVILLE 


GRADE VI 


Emilien Decelles .. 


Marie Louise Decelles ...... 

• • 85 

GRADE V 


Pierre Cantin . 


Olivier Robert .. 


GRADE IV 


Annette Gagnon .. . 


Marie Cantin ... 

. . 83 

Aline Robert .. 

. . 32 

Donat iGagnon .. 


Anita Hébert . 

• • 80 

Florence Decelles . .... 

80 

Ovila Robert .. 

... 80 


GRADE V 
Jeannette Corriveau .. 
Lucien Gignac . 


95 

90 

92 

85 


88 

86 


GRADE IV 

Simone Corriveau. 

Armand Gobcille .. 

1 w.. 

SHELL RIVER 

GRADE VIII 

Marguerite Voisin . 

Cécile Doré.. 


GRADE VI 
Marie-Louise Doré 

Emile Doré . 

Marie-Anne Gilbert . . . 


oD 

.80 


88 

86 


85 

84 

‘82 


/ GRADE VI 

Germain 3 Pauliot . 

Georges Croteau .• 

Irène Lamv . 

Berthe Croteau . 


88 

87 

86 

85 


GRAVELBOURG 
Ecole Aussant 
GRADE XII 
Evéline Hamon . 


GRADE V 

Cécile Béroux . 90 

Juliette Pouliot . 88 

Bruno Lehouillier. 87 

Léonel Blais . 86 

GRADE IV 

Isabelle Pouliot . 85 

Nativa Blais . 84 

Lucile Gauthier.. 84 

R .nié Lehouillier . 82 

Laurette Fortier . 81 

Juliette Pouliot . 80 

PRINCE-ALBERT 

GRADE VII 

Gertrude Turcotte . 92 

An nette Gué do . 90 

Emile Lafrenière . 89 

Jacques Jaspar . 87 

Thérèse Ménard . 86 

Roland Pelletier . 85 

Roland Pelletier • • • .. 85 

Yvette Duvai .. 84 

GRADE VI 

Bella Lafrenière . 90 

Fernande Painchaud . 90 

Madeleine Jutras .... . . 87 

Edith Gagné . 86 

André Savard . 85 

Jeanne Rousseau . 82 

GRADE V 

Cléophas Lafrenière. 80 


GRADE XI 

Jegnne Hamon . 

Germaine Hamon . 


DEBDEN 
GRADE XI 

Florence Leclerc .. .rr .... 


GRADE 

Robert Lajeunesse 
Conrad Cyr . 


IX 


GRADE VIII 

Cécile Leclerc . 

Simonne Savard . 

Alma Belair . 

Marie-Rose Lajeunesse . 

Hector Brunet . 

Henri Blais . 

Léo Pépin .. 


GRADE VII 

Claire Savard .. 

Lina Racine . 


LAC PELLETIER 


GRADE 
Lucien St-Jacques • 
Thérèse Chénard . . . 
Cécile Perron . 


X 


GRADE IX 
Yvonne Perron . 


GRADE VIII 

Lucille Alarv. 

Jeanne d’Arc Chenard . . . 

Paul Perron .. .. * 

Joseph Vermette ...... 


GRADE Vil 
Léonard Chénard . 


92 

91 

90 


88 


93 

92 

90 

90 


88 


GRADE V 

Thérèse Lajeunesse 

Marie-Rose Gagné . 

Paul-Henri Paquette •. 

Théodore Croteau . 

Dominique Labrecque 
Simonne Gaudreault . . 
Elizabeth Labrecque .. . 

Léo Brunet.. 

Henriette Ruel . 

Philippe Labrecque .. 

Henri Bujold . 

Jeanne Bujold . 

Léo Bilodeau . 

Fernand Lajeunesse ... 
Orner Blais . 


GRADE VI 
Bertha Collignon 
Hubert Lagoutte 




CLOCHES D’EGLISE 

de la Célèbre fonderie Paccard, d’Annecy-le-Vicux, 
Haute-Savoie, FRANCE. 

Nous avonp toujours en magasin à QUEBEC, des cloches neuves et 
d’occasion. 

Nous avons aussi une MACHINE, pour sonner les Cloches en branle, 
qui est Installée à notre atelier à QUEBEC. 

Cette Machine est une merveille à. tous les points de vue. 
Représentants-Généraux au Canada / 

et aux Etats-Unis; 7 fl ToilfâlKXPail 

C.Emile Morissette Lée 4233 rue Fabre; MONTREAL 

Tel. Bell Frontenac 6272 


236 rue Latourelle, 


QUEBEC. 


GRADÉ V 

Laura Riguedelle ., 

Ronald Savard . 

Cécile Ruel .. 

Rolland Chalifour .... 

Laurent Bujold. 

Lucien Chalifour . 

Blanche Paquette . 

Elise Riguedelle . 

Fernand Lajeunesse . . 
Marie-Jeanne Pépin . .. 
Gérard Gaudreault .... 

Alice Racine . 

Roland Gagné . 

André Savard . 

Léo-Paul Belair. 


96 

94 

92 


94 


92 

92 


90 

90 

88 

87 

86 

85 

84 


88 

87 


86 

85 

8'4 

80 

78 

77 
84 
84 
83 
82 
81 
80 
80 

78 
76 


86 

85 

84 

84 

83 

82 

80 

78 

76 

75 

74 

73 

72 

71 


Clara Leclerc 


70 


PONTFAX 
GRADE XII 

Marie Legros . 6 ;“ 

GRADE XI 

Marie Irène Potvin .. 

Antoinette Lizée . 

Hélène D’Hondt . 


80 

78 

79 


GRADE X 

Rose Alma Saulnier. 


Rita Landrv 


GRADE IXX 




90 


Moits aelhentiques d’enfants 
de la Saskatchewan 

Maman a conduit Camille chez 
le docteur pour le faire vacciner. 
L’opération faite, le docteur a ba¬ 
digeonné la petite plaie de teinture 
d’iode. 

De retour à la maison: 

—Eh bien, Camille, demande le 
papa, qu’est-C'3 que le docteur t’a 
fait? 

—Il m'a mis de la peinture du 
diable . 

XXX 

Dans la famille, 011 parle de la 
“Page Ecolière”. On en vient à par¬ 
ler de “Tante Présenline”. 

—Est-c -3 parce qu’elle donne des 
présents aux petits enfants qu’elle 
s’appelle Tante Prêsentine, deman¬ 
de Thérèse à son papa. 

xxx 

On rapporte à la maison que tel 
enfant s’est fait enlever les amyg¬ 
dales. 

—Ah oui, je sais, dit le petit Yves, 
quand Alice est allée à Saskatoon, 
le docteur lui a ôté ses petites mé¬ 
dailles. 

xxx 

Jean, 4 ans, a entendu le radio 
chez M. X. . 

Grande nouvellé à annoncer à la 
maison. 

—Savez-vous, dit Jean, avec un 
air de mystère, dans le radio de M. 
X... iL y a une police, p’i quand 
nous aut’ va p'oche. . . bien. . . man- 

_i_,_.. 

AUX FERMIÈRES 

Le jardin 

“ Donnez-nous notre pain de chaque 
jour .” 

Dans les temps plus heureux, 011 
prêchait le retour à la terre. Con¬ 
tentons-nous, aujourd'hui, de con¬ 
seiller le retour au jardin. 

Pourquoi pas? Faut-il se laisser 
rébuter par les récents insuccès? 
Mille fois non! Elles sont excessi¬ 
vement rares — heureusement! — 
les années tellement mauvaises, (pic 
le jardin ne donne, au moins suf¬ 
fisamment pour le besoin de la fa¬ 
mille. 

En ces temps de crise, 11 ’est-ce 
pas déjà beaucoup qu’une bonne 
partie de notre subsistance soit as¬ 
surée par un jardin bien pourvu, 
une cave bien remplie? 

Les légumes, les fruits, les con¬ 
serves jouent un si grand rôle dans 
l’économie domestique et I 3 bien- 


être de tous! 

Un bon approvisionnement per¬ 
met de préparer des repas peu coû¬ 
teux, bien équilibrés, qui contien¬ 
nent les matières minérales et au¬ 
tres principes nutritifs nécessaires 
à la santé. 

O 11 met en cave ou, conserves ce 
qu’on ne peut dépenser sur le 
champ, pour la consommation d’hi¬ 
ver. On peut ainsi l’année durant 
varier le régime quotidien, le ren¬ 
dre plus nourrissant et — chose à 
considérer — beaucoup plus éco¬ 
nomique. 

Les travaux de jardinage sont re¬ 
connus excellents pour la santé, 
Quoi de plus hygiénique que de bê¬ 
cher, sarcler, râteler raisonnable¬ 
ment au grand air si salubre!. Sous 
les rayons vivifiants d’un bon so¬ 
leil d’été, dans la fraîcheur des ma¬ 
lins clairs, ou dans la sereine beau 
té des soirs tranquilles! 

De même, le .soin du jardin in¬ 
flue favorablement sur le moral, in¬ 
fluence incontestable qui a sa ré- 
percution bienfaisante sur notre 
entourage immédiat! Qu’on se le di¬ 
se! f 

Les fleurs sont les gracieux sou¬ 
rires de la nature. Aux choses gra¬ 
ves, sachons harmonieusement mê¬ 
ler les grâces et les sourires dans la 
vie, dans le jardin. 

“A chaque jour suffit sa peine” 
et Celui qui nous a'dit ces paroles 
si divinement saqes . nous donne 
forces et lumière au fur et à mesure 
de nos besoins ’\ 

PERRETTE. fermière Y 


Sept semaines en France 

Etudes et voyages 

Comme chaque année, un cours 
d’études théoriques et pratiques de 
français est organisé à Paris à la 
Sorbonne, pendant les vacances 
d’été, en deux périodes: 

Première période (programme 
complet avec voyage) 3 juil. — 24 
août. 

Deuxième période (programme a 
brégé, sans voyage) 1 août — 28 
août. 

Dans chaqm période, le progrnin 
me comprend les exercices ci-a¬ 
près: 

6 ou 4 semaines, tous les matins, 
cours de langue et littérature fran¬ 
çaises, savoir, chaque jour: line 
heure de phonétique; une heure de 
grammaire, lecture, orthographe, 
conversation; une heure d explica¬ 
tions de textes et de révision de la 
littérature française moderne 

2 semaines, après-midi, Confé- 
rencjes Universitaires: 36 Conféren¬ 
ces sur des sujets d’actualité: lit¬ 
térature, politique, vie économique, 
par des personnalités universitai¬ 
res; . . ,. 

4 ou 3 semaines, après-midi, 
Promenades-Conférences, visite mé¬ 
thodique de Paris et de la région 
parisienne; 

1 semaine (mais seulement dans 
la première Période) à la fin des 
cours: voyage circulaire sous une 
direction universitaire à travers la 
France de 1‘Ouest, Châteaux de la 
Loire, Bretagne, Normandie. 

L’administration des cours se 
charge, sur la demande des audi¬ 
teurs, de leur installation à Paris 
dans une famille ou une pension. 
Pour toute information et pour 
l’inscription, s’adresser à M. Henri 
Goy, directeur des cours de vacan¬ 
ces, Sorbonne, Paris 5e. 

_— % - 

Ellipse. 

Bernard Shaw nourrit maintenant 
deux enthousiasmes. L'autre est 
pour la Russie. 


CARTES PROFESSIONNELLES 

• : "ON TROUVE SES BONS CONSEILS A LA BONNE ENSEIGNE” 

VERITE DE LA PALISSE 


Ubald Lajeunesse . 


GRADE IV 


Mary Jane Labrecque. 


Jeannette Chalifour .. 


Simone Lamothe . 


Emma Croteau .. 


Gérard Blais . 


Laurent Labrecque . 


Alfred Chalifour .. 


Rose-Marie Labrecque .... 


Paul-Emile Ruel . 


Gérald Croteau . 

.... 62 
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4 

4 

4 
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4 
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4 


J. J MacîSAAC, LL. B. 


Thos. ROBERTSON, D.D.S. 

J 

DENTISTE 

Avocat Notaire 

;; 

Suite No 7 Edifice Mitchell 

Mitchell Block, Chambre * 

;; 

Radiographie (les dents 

Téléphonie 2583 

: 

TELEPHONE 2457 

P1IIN CE-AUBERT, SASK. 


PRINCE-AUBERT, SASK. 


! 


A. C. March & H. J. Fraser 

! 

G. B. HOWARD, D.D.S* 

ont le plaisir d’annoncer qu'ils pra¬ 


DENTISTE 

tiqueront le droit sous le nom do 


Radiographie des Dents 

MAROn & FRASER 

; 

Edifice Rowe en face du bureau 

Suites 6, 7 et 8 McDonald Block. 

! 

de poste 

PRINCE-AUBERT, SASR. 


Téléphones: Bureau 2177;* Res. 3030 

Rés.: 32 Téléphones Bure au: 3288 

i 

PRINCE-AUBERT, SASK. 


4i 


DR E. A. SHAW 

jS 

Docteur 

SPECIALISTE DES YEUX. OREIL¬ 
LES, NEZ ET GORGE. 


A. MYLES’ D.D.S., L.D.S. . 

Bureaux dans l’Edifice Rowe 


DENTISTE 

Vis-à-vis le Bureau de poste 

5; 


Téléphone 2170 Résidence! 3550 

PRINCE-AUBERT - SASR. 


Tel: 6 Tisdale, Sask. 


5 




, Résidence 2580 

Téléphonés: Burean 2824 

ADRIEN DOIRON, B. A. 

: 

Dr E. B. NAGLE 

Avocat, Procureur et Notaire 

; 

DENTISTE 

;! 

415 Edifice Avenue 

VONDA, SASKATCHEWAN 

: 

21ème rue Est, Saskatoon, Sask. 
Heures: 9 a.m. à 6 p.m. 


:! 

Soirées sur rendez-vous. 
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Page 8 


LE PATRIOTE DE L’OUEST, mercredi le 6 avril 1932 


Prit i ce-Albert 


- — M. et Mme Jutras remercient 
très chaleureusement, par la voix 
du. Patriote tous ceux et celles cpii 
leur ont témoigné de la sympathie, 
d’une façon ou d’un 2 autre, et tout 
particulièrement les amis et parents 
de Prince-Albert, St-Boniface et Le- 
tellier, à foccasion de la mort et 
des funérailles de M. Pierre Com¬ 
mune. 


Les dentistes aideront 

les enfants pauvres 

Les dentistes de la ville se sont 
entendus pour extraire ou remplir 
les dents des enfants pauvres dont 
les parents sont sur la liste du se¬ 
cours. 

La distribution du lait dans les 
écoles de la ville a cessé depuis la 
fin de mars. 


Saskatchewan. Marraine, Cécile D 11 - 
feauit. 

— M. Joseph Hamm, patient au sa¬ 
natorium depuis quelques mois est 
décédé mardi dernier à l’âge de 
40 ans. 11 laisse pour le pleurer, sa 
temipe et trois enfants. 


Pâques au Sanatorium 


Le Northern Hardware 

passe à d’autre mains 


Prince-Albert. — le magasin de 
quincaillerie, Je “Northern Hard¬ 
ware” passe aux mains d’un syndi¬ 
cat présidé par Herb. Ilarradence 
de Plaine Lake. Ce dernier en sera 


Je gérant directeur qui aura cpm- 

me associé E. 1L Lawrence de Ni- ____|___ 

pawin. La nouvelle a été annoncée Aussi tous les malades nous disent 


Jour de ressurection partout, 
puisque au delà de quarante* pa¬ 
tients sont debout et en bonne voie 
de guérison. A notre demande, no¬ 
tre bon directeur, le R. P. Simard 
est venu célébrer la messe pour les 
malades, le lundi de Pâques; quel 
bonheur pour tous et avec qurt zè¬ 
le, nous nous sommes mis en frais 
d’improviser un autel. 

Notre Rév Père nous fit un beau 
sermon sur la modeste chrétienne, 
et remercia les chantres et organi¬ 
sateurs. Mmes Brodeur et Godin, 
MM. A. Durette et Brodeur accompa 
gués de quelques patients chantè¬ 
rent des cantiques, Mme Brodeur 
touchait le piano. Il y avait envi¬ 
ron trente cinq malades à la messe. 
M. A. Durocher était servant et ac¬ 
compagna le Rév. Père à porter la 
communion à ceux qui n’ont pu y 
assister. 

Nous espérons que cette masse ne 
sera pas la dernière, car tous fu¬ 
rent heureux de cette grande faveur. 


par W. E. Woolley, qui a fait les 
transactions. 


un grand merci pour le bien -que 
vous laur avez fait. 

Dimanche prochain il y apra bé¬ 
nédiction chantée par le choeur de 
la cathédrale. 

Tous les jeudis nous avons une 
Ghs Illsley de St-Walburg a été jjMrtie de cartes organisée par M. 
nommé gardien de chassa pour le L Pirrart. Malheureusement M. Pir- 
district de Prince-Albert. Il réside art est obligé de s’aliter temporaire- 
ra en ville tel qu’annoncé dernière ment, nous en sommes peinés et 


Gardien de chasse pour le 

district de Prince-Albert 


ment par le sous ministre des Res¬ 
sources Naturelles, le Major John 
Barnett, qui présida une conférence 
des employés au bureau local des 
ressources naturelles. Les patrouil¬ 
les pour la prévention des faux de 
forêts aura ses quartiers généraux 
à Emma Lake. La Brooks Airways 
a le contrat pour cette année. 

ANNIVERSAIRE 

A l’occasion dli premier anniver¬ 
saire des RR. PP. Oblats à la déser¬ 
te de là cathédrale S. E. Mgr Pru¬ 
d’homme a bien voulu chanter la 
messe et donner le sermon. Mgr 
Bourdel, p.d.v.L, de Prud'homme 
assistait à la masse. 

La chorale répéta avec le même 
succès la messe de Sainte Cécile 
sous la direction de Mme G. Car¬ 
rier. 

—Samedi matin S. Excellence dit 
la messe et prêcha à Sion pour la 
première communion de deux pe¬ 
tites filles. Les parents assista ent, 
ravis, à l’émotionliante cérémonie. 
La chapelle était arlistement déco¬ 
rée. 

-—'La R. P. Jan, curé de la cathé¬ 
drale sera absent quelques jours. Il 
assistera au conseil provincial des 
RR. PP. Oblats à Edmonton. 

— Nous sommes heureux de sa¬ 
luer le retour de M. J. N. Jutras, ad¬ 
ministrateur du Patriote, d’un voya¬ 
ge d’affaires de quelques semaines 
dans l’Est. Mme Jutras demeurera 
encore quelques jours au Manitoba 
pour visiter des parents. 

— Les vacances de Pâques sont 
terminées. Nos écoles ont ouvert 
leurs portes lundi matin à la gent 
•écolière. Plusieurs enfants man¬ 
quent à l’école séparéa à cause de 
la rougeole qui sévit actuellement 
en ville. 

. _ Le 3 avril 1932, baptême de Jo¬ 

seph John Balicki, né le 6 février 
1932, enfant de Joseph \BaPcki et 
de Sophie Walska de Fir Ridge, 


lui souhaitons pompt rétablisse 
ment. Un cadeau lui fut donné en 
reconnaissance au nom des patients. 
-x-— 

NOTES SPORTIVES 

Les Nationals, en gagnant deux 
parties contre les Pintos, sont main¬ 
tenant en têt a de la ligue. Le ca¬ 
pitaine, M. Pierre Jutras, absent de 
la ville, fut remplacé par notre es¬ 
timé aumônier, le R. P. Valois qui 
'contribua beaucoup à la victoire 
des Nationals. II enregistra la bel¬ 
le partie de 259 points. Félicita¬ 
tions au Révérend Père. Son nom 
apparaîtra au tableau d’honneur a- 
vec MM. Villeneuve, 270, Pelland, 
250 et Jim Lacroix, 232. 

Chez les dames, Mme.Brodeur rem 
porta la palme avec 403 points 
pour trois parties. Chez les demoi¬ 
selles, Aille JuPette Carrier enregis¬ 
tra 124 points pour une seule pal¬ 
lie. 

POSITION DES EQUIPES 

J. G. P. p.c 

Nationals . 21 10 5 702 

Pintos. 21 15 0 714 

Shamrocks . 21 10 11 477 

Electrons .21 9 12 428 

Excelsiors . 21 7 14 334 

Dollars . 21 0 15 285 


/ 


Si vous vous sentez fati¬ 
gué faites examiner vos 
yeux 

Le montant d’ênergie que 
consument des yeux malades est 
extraordinaire. Si vous avez de 
la peine à travailler faites exa¬ 
miner vos yeux immédiatement. 

F. D. CULP 

OPTOMETRISTE 

924 Ave Gentrale Pr.-Albert 


Nouvelles 

Les émutiers d’Estevan 

en prison 

Estevan, Sask. — Trouvée coupa¬ 
ble d’avoir participé à un a émeute, 
par un juré des assises, Annie Bul- 
ler, de Toronto, a été condamnée 
par l’honorable juge H. Y. MacDo- 
nald, à un an de prison et aux tra¬ 
vaux forcés, avec amende de $500,- 
00 ou six mois de plus. 

Sam Scarlett, da Saskatoon, trou¬ 
vé coupable de la même offense, a 
été condamné à un an de prison et 
là $ 100.00 d‘amende ou six mois de 
jplus. Il n’a pas été condamné aux 
Itravaus forcés, à cause da son état 
physique. 

La femme Bullcr et Sam Scarlett 
étaient les deux derniers des 20 ac¬ 
cusés d'émeute et d’assemblée illé¬ 
gale, arrêtés en septembre dernier 
par la gendarmerie royale. De ces 
120 , dix furent déclarés coupables' 
d’émeutes, 4 d’avoir participé à une 
assemblée illégale, trois furent exo¬ 
nérés, trois furent acquittés et l’au¬ 
tre fut remis en liberté, la plainte 
ayant été retirée. 

-x-• 

Epargne d’un sou le 

boisseau par Churchill 

Saskatoon. — Les expéditions de 
blé par Churchill, l’automne der¬ 
nier, ont eu pour résultat de sau- 


Ralph Miller, Lit cl. 

NOS MARCHANDISES SONT GARANTIES 

91S ave Central IPrince-Albert 



Modèles 

DU 

Printemps 

Vous avez besoin d’un habit ce printemps. Venez voir 
nos modèles. Prix très raisonnables, dessins et étoffes 
remarquables. Worsted tout laine et tweed. Pantalon 
extra. En vente à 

$ 18.50 $ 22.50 $ 25.00 


dAC vpli èg Ipfas fermes que 1 avoine. Les stock 1 

I\“VUc . U“o marenes d’orge sont beaucoup plus bas que] 

- I l’année passée et la récolte de sei.l 

Les nouvelles sont plus encoura- gle a été mauvaise en Europe. 
géantes depuis deux ou trois jours, grains ont été très actifs depuis ml 
L’on commence à oublier un peu la mois. 


menace que constitue l’énorme sur¬ 
plus des Etats-Unis et du Canada 
pour penser davantage aux mineurs 
de dommage à la réco.te d’hiver aux 
Etats-Unis. 

Les. prix du blé ont monté da 2 
sous, samedi, le 2 avril. Ils se sont 
montrés fermes, lundi, le 4 et se 
sont avancés à un niyeau de 4 sous 
de plus que le plus bas point de la 
semaine précédante. 

Le No 1 a fermé à 02 1-2 sur la 
base de Fort William. L’on pré¬ 
tend cependant que les exportateurs 
se tiennent encora en dehors au 
marché, et n’achètent que très peu* 
de grains. 

Aussi longtemps que cet état de 
choses se continuera, il est assaz 
difficile d’espérer une hausse con¬ 
sidérable. 

Cependant, les nouvelles non-offi¬ 
cielles du blé d’hivar aux Etats-U¬ 
nis sont franchement mAivaises. 
j Quelques experts prétendent que les 
apparences actuelles na laissent 
pas espérer une récolte de plus de 
500 millions de minots. L’année pas 


ver uii\ sou par boisseau au Wheat 
Pool en dépit d’une mer maussad* 
et des assurances marines, compara¬ 
tivement avec les expéditions de 
l’agence des vantes du pool. 

-.x- 

Les fragments de l’Epine sont 
teintés à Naples par le 

sang du Christ 

_ 

LE VENDREDI-SAINT 


Naples. — Le miracle de l’Epine 
s’est produit, le 25 après-midi, dans 
la cathédrale Andria devant une 
foule délirante. Les deux fragments 
furent montrés à la foule et, à 4 h. 
15, alors que l’évêque et les autori¬ 
tés civiles les contemplaient aussi 
bien que le peuple, de grisâtres ils 
devinrent blancs puis verts et, bien¬ 
tôt, comme s’ils étaiant vraiment 
couverts de sang, iis rougirent. 

Ce miracle est attendu chaque 
année et 11 e se produit pas toujours. 
Ce'25 la foule 1 attendait avec enco¬ 
re plus 'de foi que d’habitude, car le 
Vendredi-Saint tombait le jour de 
la fête de l’Annonciation. Ces frag¬ 
ments sont reconnus par l’Eglise 
comme ayant fait partie de la cou¬ 
ronne d’épines qui fut déposée sur 
le front de Jésus, au cours de la 
Passion. » 

Les autres fragments de l’épine 
ont été montrés à la foule dans l’é¬ 
glise d? Bagnoli-Irpino, où le mi¬ 
racle s’est aussi produit, et dans 
une autre église de Naples, mais 
sans résultat. 

Les émeutiers d’Estevan en prison 

Rap d’un évêque 

V’ra Cruz, Mexico. — L’évêque 
Nicholas Corona, prélat catholique 
de Japlanta, qui vivait à Tez’utlan, 
Etat de Puebla, depuis que la per¬ 
sécution religieuse l’avait expulsé 
de Vera Cruz, a été enlevé par un 
inconnu. 


son cinquantième anniversaire (le 
prêtrise, et M. l’abbé A.-P. Mahoney, 
vicaire général du diocèse de Lon¬ 
don. 


Tornade dans l’AIabama 


MONTANTS PAYES 


Le Canada à Madrid 


Québec. — M. Gyrias Ourtlet, doc¬ 
teur en science, représentera le Ca¬ 
nada au Congrès de chimie à Ma¬ 
drid au^cours du mois courant. 


NORTHERN HARDWARE LTD. 

Téléphone 2516 (Baker Block) lOème rue Ouest 
PRINCE-ALBERT, SASK. , 

Le bon dépôt où vous trouverez tout le nécessaire 
oour vos réquisitions; de Quincaillerie de haute 
qualitée à des prix très raisonnables. 

NOUS LIVRONS LES COMMANDES 


S. E. Mgr Villeneuve, O.M.I., 
président général de l’Union 
Missionnaire du Clergé du 
Canada 

Par décrets de la S. Congrégation 
de la Propagande sont nommés: - 
lo Le Dort. Antoine Eltschker, 
chanoine de la métropole de Prague, 
président de l’Oeuvre /Pontificale 
de la Propagation de la Foi en 
Tchécoslovaquie pour la section de 
Bohème, 23 février. 

2o Son Exc. Mgr Villeneuve, ar¬ 
chevêque de Québec, président gé¬ 
néral de l’Union Missionnaire du 
Clergé du Canada; 24 février. 

3o Le B. P. Jean Collins, des Mis¬ 
sions Africaines de Lyon, préfet a- 
postolique du Libéria; 20 février. 

4o Le B. P. Bérard BarraccUi, 
des Frères Mineurs Conventuels, 
préfet apostolique de Hinganfu, 
dans le Shensi, en Chine; 26 février. 

5o Le B. P. Walter Vervoort, de* 
Oblats de Marie Immaculée, préfet 
apostolique de Pilcomayo, en Boli¬ 
vie; 27 février. 

Protestation 


Une guerre entre le 

Japon et les Etats-Unis 

# • 

Moscou. — L’Etoile Rouge, une 
publication militaire soviétique, 
prédit une guerre entre les Etals- 
Unis et le Japon à la suite du con¬ 
flit mandchou entre la Chine et le 
Japon. 

La rivalité entre les Etats-Unis et 
le Japon pour la domination du Pa¬ 
cifique causerait la guerre, dit le 
journal qui explique que les Etats- 
Unis ne permettront nas au Japon 
de contrôler un territoire asiatique 
aussi important que celui de la Chi¬ 
ne sans combattre. 

Lesi soviets actifs 

Tokio, —- Le ministère des affai¬ 
res étrangères est informé par une 
source (pii n’est pas connue que les 
soviets font creuser des tranchées 
sur la frontière de la Sibérie dans 
Iff voisinage de Fogranichnya. 

Cet informateur qui n’a pas divul¬ 
gué son, nom dit que les autorités 
m’litaires russes recrutent leurs tra 
vailleurs parmi les Chinois et Es 
Coréens de Vladivostock pour le 
creusage des tranchées sur la fron¬ 
tière russe en face de la province 
de Kirin en Mandchourie. 

-x-. 

Les “gardes blanches” 
conspirent 

Moscou. — Les journaux de Mos¬ 
cou souPgnent une dépêche de l'a¬ 
gence Tas* d’après laquelle .^‘Hu¬ 
manité”, de Paris, affirme que'les 
“gardes blanches” russes conspi¬ 
rent contre les Soviets dans toute 
l'Europe, sous la protection de la 
“France et des pays vassaux”. 

-x- 

Hoover vs Roosevelt 


Montgomery, Ala., — Une autre 
tornade a frappé l’AIabama et a- 
jouté six mortal tés aux 362 causées 
Par les tempêtes du printemps dans 
Je sud il y a deux semaines. 

On estime que les dommages à la 
propriété furent de 5,000,000 de 
dollars. Des centaines de gens fu¬ 
rent blessés et des milliers perdi¬ 
rent leurs foyers. 


L’achat du blé canadien 

par la Grèce 

Athènes. — On annonre que les 
négociations en cours pour l’achat 
de blé du Canada et des Etats-Unis 
par la Grèce n’ont pas encore don¬ 
né de résultats défin s. Quant aux 
négociations avec l’Argentine, elles 
sont rompues. 


Madrid. — L’assemblée générale 
des délégués de l'Association po¬ 
pulaire des catholiques d’Autriche 
a adopté une résolution dans la¬ 
quelle elle se déclare solidaire a- 
vec les catholiques d’Espagne, cl 
proteste vivement contre la cam¬ 
pagne antireligieuse du gouverne¬ 
ment espagnol actuel et contre l’ex¬ 
pulsion des Jésuites. 


Wash’ngton. — Tout laisse croi¬ 
re que le gouverneur de l’Etat de 
New-York, M. Fianklin D. Roose¬ 
velt, et le président Hoover seronl 
les (Eux rivaux dans la course à 
la présidence des Etats-Unis en no¬ 
vembre prochain. 

On admet toutefois qu’il est un 
peu tôt pour faire des pronostics 
exacts. 

-Y- 

Election en mai en France 


Mgr Hunt, administrateur 

Sait Lake City. — Mgr D. G. Hunt. 
vicaire général du diocèse de Sait 
Lake City, a été nommé adminis¬ 
trateur durant la vacance du siè¬ 
ge occasionnée par la nomination 
de S. E. Mgr Mitty comme coadjii 
teur de 18 évêques de San Francis¬ 
co. 


Paris,. — Le gouvernement fran¬ 
çais semble décidé à tenir les élec¬ 
tions législatives les dimanches lcr 
et 8 mai, en dépit des manifesta¬ 
tions commun stes qui se produi¬ 
sent d’ordinaire à cette époque de 
l’année. 

- x-— 

La loi martiale à Mexico 

Mexico City. — La loi .martiale a 
été proclamée, la semaine dernière 
alors qu’avait lieu la nomination 
pour le choix des candidats qui se¬ 
ront suivies rangs pour l’élection des 
membres du congrès. 


Le blé canadien en France 

Ottawa. — M. Garland, député 
progressiste de Bow River, a rap¬ 
pelé que la France, a porté à 35 
pour 100 le contingentement de blé 
étranger pouvant entrer dans la fa¬ 
brication du pain français, et mê¬ 
me, des rapports de presse disaient 
que cette proportion venait d‘ètre 
relevée à 40 pour 100. 

Le député albertain voulait sa¬ 
voir quelle part de blé du Canada 
entre dans ce contingentement de 
35 ou de 40 pour 100 de blé étran¬ 
ger fixé par la France. 

M. Bennett répond que son gou 
vernement est au courant des dé¬ 
crets français dont parle M. Gar¬ 
land mais qu’il est impossible de 
dire, pour le moment, quel avanta¬ 
ge on pourra en tirer pour le blé ca 
nadien. Cependant, dit le pmirer 
ministre, le département des affai¬ 
res extérieures apprend du repré 
sentant du Canada à Paris que la 
France a acheté du Canada, au 
cours de l’année dernière, 31,000,- 
000 de boisseaux de blé, ce qui é 
quivaut, dit M. Bennett, au double 
des achats de blé canadien par la 
France au cours de n’importe la¬ 
quelle des années récentes. 

-\ —- 

Tunnel à Vancouver 


-sée, cette même révolte a dépassé 
850 millions de minots. 

D’autre part, la situation en Rus¬ 
sie ne parait pas brillante non plus. 

Si une amélioration ne se produit 
pas dans ces deux pays, nous som¬ 
mes d’opinion que les exportateurs 
ne tarderont pas à s’intéresser à 
nos surplus en prévision d’une liau-s 
se rendue probable par les mauvai¬ 
ses récoltes russes et américaines. 

D’un autre côté, il N ne faut pas 
perdre de vue que la récolte du 
blé du printemps, chez nos voisins 
du sud et chez nous, n’est pas enco- y 
re ensemencée. L’année derniere, ‘ 
cette récolte a été une faillite com¬ 
plète sur d immenses superficies. 
Rien ne prouve que la meme chose 
se répétera cette anné*. 

Une récolte moyenne nous donne¬ 
rait trois cents millions de minots 
de plus que l’année passée. Voilà 
ce qu’il ne faut pas pjrdre de vue. 

Tenant compte de cette possibi¬ 
lité et du surplus considérable qui 
existe aux Etats-Unis et ici, nous 
conseillons encore à ceux qui ont du 
blé à vendre de profiter des haus¬ 
ses qui pourront se produire de 
temps à autre, sans se montrer trop 
exigeants. 

L’Argentine n’a expédié, cette 
semaine que 4,(300,000 minots et 
l’Australie 3,900,000. Les exporta¬ 
tions de ces deux pays devront bais 
ser encore avant longtemps. 

Par contre, les Etats-Unis et le 
Canada Ont exporté ensemble plus 
de 6 millions de minots. Ce mouve¬ 
ment devrait encore s’accentuer. 
Nous avions laissé prévoir ceci de¬ 
puis deux semaines, 

La France vient de porter à 45 
pour cent le pourcentage du bié 
étranger, utilisable dans la farine. 
C’est une preuve manifeste que les 
réserves s’épuisent. 

Le s-eigle et l’orge se montrent 


Une baissp toujours ‘possi 
ble, mais nous ne croyons pas qip 
le aille bien loin. 

Servez-vous d’un bon terreau j 
pour les couches chaudes 

_ t 

Le terreau employé* dans les cou 
elles devrait être le meilleur que l’o n i 
peut se procurer pour cela, “dit L 
T. F. Ritchie du Service de l’horti-l 
culture de la Ferme expérimentale] 
centrale, Ottawa. La bonne prépara, 
tion du terreau de la couche chau¬ 
de est pour beaucoup dans le suc- 
cès où l’insuccès d’une récolte qui! 
peut être d’un gros rapport. Les) 
terreaux dont la texture est trop 
ne ne s’égouttent pas b : en; il suffiJ 
ra peut-être d’y ajouter un peu dej 
sable pour qu'ils soient satisfaisants,] 
parce qu’ils sont très riches en élé- 
ments nutritifs. D’autre part, snlfl 
terreau manque d’humus, il se tas-J 
se trop; il s’oppose au développe.! 
ni2nt uniforme des rac : nes, et n e I 
permet pas line bonne distribution! 
de l’eau à travers sa masse. 

Publiée par le Service dos ronsèij 
gnements,. Bureau des publications,! 
Ministère de l’Agriculture, Oltawa,] 
Ont. 

IA esprit d'aujourd'hui. 

—Cette motocyclette est absolul 
ment silencieuse. 

—Alors, pourquoi voulez-vousj 

que je l’achète. 


Vancouver. — On vient de réunir 
les d eux tronçons du tunnel de 
4645 pieds de longueur que le Paci¬ 
fique Canadien fa’t actuellement fo- 
forer sous une partie de la ville 
de Vancouver pour -faciliter le* 
communications entre les cours de 
Burrard Inlet et celles de Failse 
Creek, de l’autre côté de la ville. 
Les travaux de forage qui ont com¬ 
mencé le 1 er janvier 1931, devront 
être tenu*nés à la fin de juin pro¬ 
chain. 


Baldwin Hôtel 

PROPRE CpNFOïlT A BL E 
CENTRAL 


Taux spéciaux par seiniane et par mois 
PLAN EUROPEEN 
Taux très raisonnables 
326 - 328 2ème Av^ sud 
SASKATOON, FASK. # 

A. C. ïloosie, gerant 


W. G. Hounsell 

Qualité et Service 
Notre Devise > 

Réparations de chaussures de 
tout genre 

ATTENTION SPECIALE 
donnée aux commandes 
postales 

INFORMEZ-VOUS 
Mitchell Block 

Ave. Centrale et 1 1 Rue Est. 

Prince-Albert ------ Sask. 


MANTEAUX 
DE FOURRURE 

POUR HOMMES ET RAMES 
faiLs sur commande 
Toutes réparations à nos taux très J 
réduits, prenez-en avantage. 

Nouvelles robes, des plus ravis¬ 
santes; modèles eu vogue et à de 4 
très bas prix 
BAS DE S OPE 
pour clames et demoiselles dans] 

, toutes les coulers et styles en vogue| 

PRINCE ALBERT FUR 


806 


COMPANY 
avenue Centrale 


TEL: 2357 


Prince-Albert 


t\ 


^ Nous garantissons tout! 
P ouvrage qui nous est con W> 
0 fié pour réparations de 


n 


MAGNETO 

GENERATEUR 

BATTERIES 

Nous testons les freins 
d’automob.les GRATIS 

Téléphoné 2207 

SMITH 

Auto-Elecfric 

Coin: Central Av*, et lleme rue 


H 


Prince- Albert 


S<»sk 


THE ( 

Prince Albert 

Company, Limited 


Mfg 


Faites poser des fenêtres à votre 
verandah, nous ferons ce travail 
pour vous. 

Ameublement d'Egli^e, de maga- 
■ sins et de bureau. " 

Nous refaisons les planchers et 
toutes espèces de travaux de me 
nuiserie ou d’ébénisterie. 


POUR LE 


MEILLEUR 


CHARBON 


MEME 


PRIX 


R 

O 

S 

E 

D 

A 

L 

E . 


TELEPHONES 
Jour, 3275 Nuit, 2813 


Prélats domestiques 


London, Ont. — Deux prêtres de 
l’Ontario viennent d’être créés par 
Sa Sainteté prélats domestiques, ce 
sont M. l'abbé Pierre Langlois, cu¬ 
ré de Tecumseh, qui fêtera bientôt 


Charbon MIDLAND 

Double Screened Lump, la tonne $10.00 
Double Screened Stove, la tonne $8.00 
Double Screened Cobble, la tonne $8.50 

North Star Lumber Co. Ltd. 

Cour à Prince-Albert. D‘où vient la bonne qualité. 

TEL: 2275 

Prince-Albert, Sask. J. P. Hepbum, gérant. 


Notre assortiment d’automne 
dans tous nos départements est 
maintenant au complet. Ix-s 
qualitées sont supérieures et 
nos prix des plus raisonnables. 

MORGAN’S 


McDIARMID 

Lumber Co. Ltd. 

Henribourg Spiritwood 

PRINCE-ALBERT 

Téléphonez 2733 


TED. MATHESON 

LIMITED 

Adjoignant Banque Royale 
TEL. 3057 HUE CENTRALE 

Complet» pour homme» faits 
sur commando 

Echantillons choisis de pre¬ 
mière qualité 


Ave Centrale 


Prince-Albert. 















































































































































































































































